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Olt souhaitemit que ce Bnlletin o((dt un tableau co m7Jlet des tra­
-vaux d'w·chéologie g1·ecque. Ce but n'mn·a chance d'é lu atteint que si 
les auteurs veulent bien prendTe la peine d'ad1·esser un exemplai?·e de 
leu1'S publications, LIVRES ou ARTICLES, au di?·ectP.w' de la llevue , 2, 
.avenue Sainte-Foy, à Neuilly-su?'-Seine. LPS uvnEs 1·eçus se1·ont signa­
lés dans le Bulletin et nnolysés plus complètement dans les Comptes 

rendus bibliog1·aphiques. 
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(1931), i-2 ; [Sect . lill Xl (1930), 4 el Xll (1931. ). 

A1·clt. f)elt. An.:haiologikon Dellion : L Sect. i ] Xl ( 1927-28) et Xli 
(1929); (Sect. IV) Xl (1921-28). 

A1·ch. Éph. Archaiologikè Éphèméri s: [Se ct. I e t II ) :929: [Sect. IV) 
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Mnemosyne: [Sect. II ] 1930, 4 et 1931, 1-3. 
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Annuco·io della R. Scuola di Atene : [Sec t . II et III] X-Xli (1931 ). 
Bollettino d'A1·te: [Sect. I ] 19a l ; [Sect. III]1929-19:l0 el 1930-193·1; 

[Sect . IV]l.930-1931 el193 l-1932, 1-3 . 

Bolleltino Associa~ione intei'IL Studi il/editen·anei [Sect. II] 1 (1.930-
31), 2-6 et Il (1931-32), 1-3. 

Bull . Commiss . arch . Comun . di Homa: [Sect. III] L\'ll (1929) . 

Dedalo : [Sect. I ] 1.931; [Sect. III] Xl (1930). 

Mon. Ant. Monumenli Antichi: (Sect. III] XXXIV (1931 1 ; Sect. IV] 
XXXIII, 3 el XXXI\', 1. 

Monumenti ln sl. : [Sect. III] Lill ( 19~8 ) . 

Not. Scav. Nolizie degli Scavi : [Sect . II ] VI (1930), 4- 12 et \ ' Il 

(1931 ), 1-3; [Sect. III] 1929 , fin et 1.930; [Sect . IV] 1930, 4-12. 
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1. - Et'O(,Il'R l'llll iiRLLi::'ÎI'JI 'E . 

Onlin~. - 1\eftiu. Pour ~1. \\'ainwt·ight, les lief'tiu ne sont pas ùes Crétois 

mais ùes Asiatiques habitan t la Cilicie ou quelque régio n voisine . En eifel, il 
:1' a lieu de dislingue1·, t.lans les re présentations des ft ·es.ques égyp tiennes, 
le" Peuple des lies au milieu ùe la mer " (fresques d'Useramon el de Sen• 
mut) des f(e{tiu , figurés soit seuls (fresques de Menkhep errêsenb et Amenem­

h eb) soit avec le peuple des llos (fresque de 1\ekbmiré); tandis qu e les deux 

premières peintures ne montrent, avec des personnages à pagne n ettement cré­
tois, que des objets minoens, à une excep tion près, les trois au tres n 'o fl 't•ent 

qu'une proportion ùe li, 5 0/0 des mêmes objets e t les f(e{tiu qu i les acc·om­
pagnent portent un pagne de forme el de décor non crétoi · : de plus l'un d'eux, 

barbu, es t vêtu de façon nettement asiatique . Les importations crétoises, cons­
tatées en divers points ùe l'Asie el en Egyple même, expliqu rraient suffisammen t 
la p·1 oportion, as ez faible d'ai lleurs, d'obje t crétois dans les présents des 
Kefliu. Les Philistins enfin (l'elelhim de la Bible) ~ont bien distincts des Cré toi 
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(/(etel him) et apparen tés aliX J(eftiu ; leur pays d'orig ine /(aphlo1' po unait b1en 
ê tre la Cappadoce, comm e l' in dique la vt- rs ion des Sep tante (1). 

Ec1'itw·e. - ~L M. Dayet s igna le les r elations que l'on peut étab li r en tre 
le minoen li néai re e t le chypriote, J 'une pa rt , en tr e le chypriote et le ph é­
nicien a rchaïq ue d'autre part - r ela tio ns qui peuven t faire entrevoir l'o ri ­
gine cré toise de l'a lphabe t phénicien (2). 

Salles hy postyles . - Les Crétois ont emprun té aux Egypt iens l'idée de la 
salle hypostyle e t l'usage de piliers de section car rée . ~l ais le pl an parti culier de 
la o- rande salle aux ix pilie rs de Ma ll ia ne reprodu it pas celui d'une chapelle 
él( yptienne ; c'es t un plan minoen où les rnut·s ont é té remp lacés par des 
rangées de p ili e r . Ce principe se retrouve dans le mégaron crétois du M. 
~1 . Il l , composé de deux sall es communi can tes p renant jou r sur deux por­

tiques el do n t l e prototyp e se t·ait, au M. M. 1, la grande sa lle de Mallia , pré­
cédée de son abtichambre. Les sal les <1 piliers des rez-de-chaussée crétois ne 
nous mon trent q u'une parti e - la mi eux connue, mais la moin s inlérés sa n te 
sa ns do ute de constructions hy pos tyles réalisées par les Cré tois ; il fau t 
l'a ire une place importan te aux sall es ci colonn es de bois des é tages des 
palais, d'un pla n p lus var ié et pl us ha rmonieux , dont peuvent donner un e 
id ée les r estau ration s de l'ail e Oues t à Cnossos et celle que pos tule la 
disposi tion des accès e t des murs au-dessus des g rands magasins de Ph aes­

lo (3) . 
Scylla. Le mons tr e figuré sur une intaille cré toise don t plu si eurs empreintes 

ont été r e trou vées à Cnossos se ra il n on pas la chienne cylla mais un hippo• 

potame du Nil (4). 
Le po1·t minoen des Saints- Théoclo1·e . Res tes d'un é tabl issem ent maritime à 

12 km. 500 à l' est de Ca ndie- le prem ier de ce genre exploré en Crè te -
comporta nt une g rande enceinte rec tangulai re servant d'agora avec magasins à 
l'oues t. 'l'essons du M. ~1. Il l - M. R . l. Le plan sera donné prochain ement (5) . 

La g>·otte cl'Ililhye . Dans la même régio n côtière, a 9 km . de Candie , :11. Mat·i­
natos a repr is la rouill e ent t·eprise autrefo is par M. Il ad zidak is , de la grolle 
qu'il considère l ui auss i, d'après Homère et lt·abon, comm e la g rotte d' l li thye . 
l i y a recuei lli des reste abondants de cé ramique : po terie néoli thique annon~ant 
la techniq ue di te de Vas ilik i, vases ou tesson du M. A., du ~1. ~1. , du t.J. H. . et 
d'époq ue g recq ue, larnpes romaines et chrét.iennes. Des stalacti tes e t sta lagmites 
paraissen t avo ir été là l'objet d'un culte. \'ers l'en trée de la g ro tte, res tes (6) 

ncore mal dé te rmin é de construc tions (sanctuair e 0 ) . 

Tombeau 1·ond de I<rasi (1). Près du vill age de Kras i, à quelqu es kil omètres au 
Sud de Mall ia , M. i\Ia rinatos a fouill é, un tombea u rond, g ross ièrement cons tr uit , 

(! ) JIIS, Ll,1 931, p. i e tsuiv. 
(2) Nev . Arch. , 1931, p. 29 et sul v. 
(3) BCH, LI V, 1930 , p . :J52 e t suiv. (J. Charbonneaux). 
(4) A>·ch. Delt . , 1921-23, p. 53-54 (Sp. Mari natos). 
( ~) Pt·akt . , 1931, p . 94-9J (Sp. Mar inatos). 
(6) i bid. , p. 95-104 . 
( i ) A1·ch . Delt. , 1929 , p . 1 02-W. et p l. 1 V. 
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de 1 1u . 20 de diamètre wtcrienr, iLvec porlc ba ·sc et amorce (J'un ùrou10 re 
type de tombeau , qui apparaiL très anciennem ent ùans les Cyclat.les el eu 

Attique (1), parait av oir été importé de ces r ég ions dans la Crè te elu ord, d'où 

il est passé dans la Crète mér idionale (Messara) - ce qui excl ut l'hypothèse de 

t'o rigine égypto- libyenne proposée par Evans ct Xa nth oudidis. Dans ce tte tombe 

qui a été utilisée longtemps, mohilier :tssez pauvre , mais caractéristiqu e : série 

Pi ; . l . - i~pinglc Lr·ouvPc à Mallin. 

de poteries allant t.lc la fin du ~1. A. l au début 

du ~1 . ~1. 1, notamment des vases du type de 

Pyrgos, quelques poignards de bronze, deux 
h1·acelets e t un anneau ci'a rgent, un cachet 

dïvoi1·e . L'usage des bijoux d'argent indiq11 e 

rles affin ités avec les Cyclades. En ou tre, osse­

m e nts rl'anima11x sacrifies : h (• l'i sso n et lièvre 

(le co rps e nti er), cht'vre, bœuf, porc et chi en · 

(seul e ment les tè tes). 

Vallée du Cw·lé,·os. Tombeau minoen récent 

avec s ix sarcophages renfermant des vases et 

de petits objets , notamment un peigne d 'ivoire 

avec des crocodiles sculptés {2). 

' Fi~ . ':L - Pc ncl(lnll r lr·o uvt~ à ~ l a.lli a. 

Mallia. - Bijou.•· minoens ( ~)- Dans un g rand bti t iment r ec tan gul ai1·e flllÎ 

es t peut-l· tre le rimetière royal du ~1. ~ 1 . 1. , i\1. P. Dem argne a trouvé, outre 

fJtl elqu es fragments d'or ornés dïnri ions e l deux I'O ndell es décorées au re-

(1) Fouilles •le :\1. i\lylonas. 

(2) A1•ch. Dell., 1921-28 (Marinatos) . 
(:J ) IJCH, 1930, p. 404 et sui". 
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pousû, J eux bij oux d'une qualité excepti onnell e (üg. 1et 2). L'un est une épi n­

gle il la fois « mass ive c l P. léga nle " do n t la tHe es t en forme de ll eut• à 
s ix péta les; l'aut re es t un pendentif form é par deux abeilles très s tylisérs 

ten ant e ntre leurs palles un di sque décor é au grène tis qu i figure pout-êt re 

un gàleau d~ mi el (form e a nalogue sur des vases attiqu es) . La tech niqu e du 
grènetis, qu i suppo c l'u sage do la sou dure, apparail a ta mè mc 6poque 
(e nviron 2000) en Ct·è tc, à ll issa rtik , en Égypte; elle parait avo ir é té inventée 

Cil ~ l é sopo l antie (dagues d'Ul'). 
Gui;cE . - Tombe~ du Il. .1/ . ( l ). Plus icun cen tai nes de lo uJbes du Hell adiq uc 

tlloy en ont é té, il ce jout·. expl orées co Grèce. Uu uon not11llre de ce ll es-ci 
so nt les tuLnbes il ci le - type dont dé ri vent les lombes roya les de l'acro­

po le J e ~1 •cènes; c l ce lle déri\'ation implique un e co ntinuité rac iale entre les 

Fig. 3. - T~ pc de nH~garo n du Il. M. ~lai son A d'Eulrésis. 

Pre nt ycé uie ns Ju Il. ~1. el les ~ l y.:éuiens. Un a co ns ta té Jans les lo mues du 

Il. 1. que des olfranrles avaient été déposées sur la tom be ou dans son voi inage 

i11tmédi a t; de plus , à cùté J'une tombe importante de Drac hmani , on a trouvé 

un puits sacrificiel rempli de C•!ndrcs ct de ma tièr es carbonisées - ce qui 

donn e a pense r qu 'un culte des m orts, analog nc il celui qui é ta it célébré an 

Jou le •laus le ce rcl e des tombeaux a ~ l ycè n e au li . H , ex istait en Grèce dès 
le Il . ~1. Il semble donc bi e n qu e les enq.hisseurs du débu t du Il • millénaire 
constituaient,, J'ava nt-ga rd e " des invasions helléniqu es s ucct<ss ives qui ont 

r eco uver t le ·o l rl c la Greee. 
Gnf:CE CECÎTHAI. E. - Eu l rési~. Pu bli catio n définitive du site, par m iss H. Gold­

lltan ; t'essçnliel des r ésu ltats J es fou il les avait élé donné, en 192 , dans 
un rapport p ro'" i oire, analysé dans le Bullet·in a.-chéologique de 1929. Dé· 

( t ) ymholcte Osloenses, IX. 19:l0 (C, \ l '. Bl egen et .\ . . 1. IL \\'ace), p. 2& 

(! ~ sqiv, 



38 J . CHARBONNEA X 8 

tails i ntéressants sur la co nstruction ùe fours c t coiJ' r· s il pr·ovi ion · en teiTC 

cuite dans les mai ons du li. i\1. ; sur la mode de co uverture - toiture plate 
au Il . A. et au li. n., pro ba blement à doubl e pente au moins pour cer­
ta in es mais '>ns du Il. M., la couvertur-e é tant fa ite , d'a près les f ra,. ments L'e­
trouvés, de deux couches de te rre, sépar ées pa r un lit de joncs ou de bran­
chages c t portées pa r un lit de rondins; sur la d is pos iti on des briqu es da ns 
les murs (fi g . 3). 

La céramiqu e indique une parenté é troite a ,·ec les C ·clad es au Il. A. 1. cl 
Il e t des influen ces venues de l'Ana tolie du .'lord au Il. A. til ; c·c l d 'un e 
région s 'é tendant d 'Anan en Turkestan (grande ana log ies dans la céramique) 

. ~· 

· ... . ·· 

Fi~. 4-.- Rh~ lon en fot·me ~l e lauecau. H . . \ Eu lréo; ic;. 

ir !out le Norù-üuest de l'Asie-Min eure que se ra il venue l'invas ion du débu t 
du Il . M. , dont la dale coï ncidera it a vec ce lle du dé but du ~ 1. ~!.en Crète ~ fig . 4). 

La poter ie à décor mal (fig. 5) géom étrique aurait ùes a llinités avec celle 
ùe l'A na tolie hittite. De rnè rne qu'en Bé0tie (sauf Thcbes), en Thessalie et en 
Phocide, l'influence crétoise n 'a ura it int~rrompu , à E utrésis, la canière rllO­
notone des trois techniques du li. jl. (peintu re mate, m inyen gris e t minyen 
jaune) avant la" soudain e etnorescence » du H. H. Il l. q ui co rrespond d'ai lleur s 
à une nouvelle organisation pol i tiqu e e t religieuse plu tô t qu'il un e in va ·ion 
violente (1 ). 

Attique . - E leusis. l\1. Kouroni otis signal e la décou verte , sur la pen te 
sud-ouest de l'ac ro pole , ù'un habita t préhellénique remonta nt au d é bu~ du 

(1) Il. Goldman, Eu ( l'esis. 
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Il . ~J. el quelques J'estes de maisons mycéniennes; e n outre, une tombe 

remontant au début du Il. i\1. a livré un sque lette bien conser vé (f ). 
y1·ie. Da ns les' néc ro pol es de Mio et-el-Beida e t d e Ras Shamra, découverte , 

- ·· -- --- - -

Fig. ;; . - \·"'e à ùécor mat géomH•·ique du Il. ~1. Eul•·ésis . 

signal ée par ~J. 1•'. ,\. Sch aclrer , de fra gments de vases (décor avec per on· 

n ages) et de fi gurin es fém inines mycé ni e nnes (2). 

( t ) Art and AI'Ciweol., aoûl193i, p. 13- 15. 

(;!) 'yria , Xli , 1 9~ 1 , p . 1 et ~u ~v. 

J. C !I ART!ONNEA UX. 



~~. IL \'ALLOIS tO 

Il . - ,\ IICIIlTKCTl!IIB . - 1'01'0GIIAI'IIIE \1 ). 

Génér alités. - Une nou velle éd ilion du Guide de Greee, refo ndue et re visée 

par M. Yves Béquig no n , vient de paraitre (2) . Les chap itres sur !'!~ pire, la i\la .:é­

doin c, la Thrace e t les iles or ien tales de la n1 e r l~gée so nt en ti è re1n ent no u veaux. 
Bases de colonnes. San1os. 

Colonnes de bois el poteau.v. ~amos, A 1·kaù es. 

En pu blia nt un chapiteau ionique du milieu du y c si11cle qui se trouve deva nt 

la façade Oues t de la toad ' ll adr ien à .4lhènes . M. W. 'vYredc <tpporle une pêur­

lrante contribution <i l'étude ùes chapitea ux de style atlico-io niqu e (3). i\l. li . !•. 
S tevens a déterminé les centres au moyen desque ls a é té tracée la volute du cha­

piteau du temple d'Alhèna de Priène. Ils se trou ven t lous su r les d iago nal es du 

can é inscrit ùans l'œil de lu volu te. Le ce ntre 1 éta nt do nn é - l'auteu r II C dit 

pus co 111ment- on divise en 16 par ti es ~ga l es sa dis ta nce d 11 centre de l'œ il. En 

Fil(. 1:- Chapiteau éolique d'Arkadc,. 

reportant ces divi s ions su r toutes les d iagona les à partir du centre de l'œ il pris 

pour 0, La position des rentres du t racé est fixée aux dis ta nces sui"antcs: l = 16, 
Il = t5, LIJ = H, LV= 13, .... X \'1 = 1 (4). 

Le plus ancien des cltapileau:r di ts éo liques a été lrouvé e 11 Crèl c, dans la 

l' t'gion d'A,·kades, pa r M. Doro Levi (fig. 1) . Il se co mpose de ùeu x piccc 

( 1) Pour les fouille s des deux dernières a nn ées voi r Y. Béq ui gno n, Clwonique 
des {01liltes el découve1·les w·chéologiques dans l'01·ient hellénique ( 19:JO), BCJJ , Ll V 
( 1 9~0 ) , p. 452-528; Il . G. Payne, A•·chaeolor;y in G•·eece, ·19t 9- :.JO, J /f , L ( l!l30), 
p. 236-232 ; r;. Kal'O, A •·cluïologische Fun de, G1·iechenland und Dode kan es ( 1920-
juin 193t ), Arch. Jah1·., Anz., 4:; (1930), co l. 8-161. et 46 (1931 ), col. 2 1!-308; 
E. P. B., New items f•·om Athens , A./.l, XXX IV (1930). p. :;05-5·10 e t XXXV (1931), 
p. 90-93, 194-20t, 340-3iï, 411- 119. 

(2) Les Guides Bleus, G1·èce, Paris, ll ache lle, 1932: 1 ,·o l . in-12 de X\'111 -j 659 p: 
a vec 41 cartes, ïi plans et lG illustrations. 

(:J ) Allt. Mill . , LV (1930, p. 191-200, Bei!. LX II -LXI\' . 
(!•) ilfemoin oj' lhP Ame1·. AN1d. llome , IX (1931)

1 
p. 135-141 e t pl.10 , 
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sépa r·ées: ·1° la corbei lle, don t Je feuilles sont serrées au départ dans un lore 

autour duquel emble s'enrouler une cord e; 2• un abaque beau coup plus large, 

d · cot·é de rosettes géo métriques aux éco in çons du soffite et de spi ra les sur sa 

lt·anch e, e t qni comprcnrl, au-dessus. une partie plus é lt·o itc et ans décor. Les 

deux pi èce. avaient é té t'emp loyées séparém e nt dans de tom bes du vu• si ticle 

d'a ill eurs voisines. Un fort tenon carré de 8 à 9 cm. de côté les traversait au 

centre, les un i sant au füt ùe la colon ne et aussi sans doute a l'objet placé sur 
le chapiteau ( ! ). Ce type de scellement, aussi bien qu e la forme de l'abaqu e, 

ind ique que la colo nne ne fa isa it pas parti~ d 'un éd ifice, com me on l'a cru, 111ais 

portait un analhèma. 

PoUI'su ivant ses é tud es sur les variétés libres du chapiteau co?·il.tl!ien , ~1. 1\. 

Bonczewski publie t!es séries de chapiteaux à volutes végétales (2): ce tt e trans­

formation , dit- il , appartient en pt·opre it l 'I talie c l à l 'Occident. et n'apparaît en 

Orient que tat·divem ent ; mai il aurait pu citer le chapiteau du lllonumenl de 

Lysicratc, qui manifes te une te ucl ance analogue. Un cow·o nnemenl de stèle du 

Musée de Syracu e (3), orné de douhles volutes en oppo ées, avec palmette d'axe 

e l demi-palmettes clans les écoin~ons , se rapproche du " chapiteau de ~ l égara­

ll yblae " dans un sty le plus archaïqu e. 

Allantes. Agrigen le . 

Quelle est l'o1·igine des triglyphes? elon ~1. H. Detuange l, Vitruve a l'garé 

l'opini on savante en rejetant la théorie des feneslmntm imagines: chez les Préhel­

lènes l'àrr ·~ était un vide ménagé en t re deux demi-rondins et plus tard encadré 

d'u n bâti rectangulaire; c'es t l'origine de la frise a demi-rosettes (ou palmettes) 

opposées. Le triglyphe dorique estl'èrr·~ divisée en deux par un jambage . .Install é 
d'abord au lanterneau du Lnégaron pour éclairer ce lui -ci, il a passé â l'enta· 

blement du prodomos pui à celui de la péristasi.s (4). 

Geison. Pacs tu m, Ag ri geu te. 

'l'eTI'es-ouiles m·cltitectm·ales. Corinthe, Samos, Agrigen te. 

Voûtes el encm·bellenwnls. Dion, Maltépé (Bulgarie), Égine, .\ rkadcs (Crè te), 

Agrigente. 

Coupoles. Pet·gam e. 

Sur la dale des ac,·otè1·es du J>m·thénon ct J'histoire de l'aero/ère, observations 

intéressantes de M. H. ,\J ,'ibius (5) à propos d 'une publication récente de M . C. 

Praschnik er (6). 

( Il Anntta!'iO d. J;. Scuola di Alene, X-X li ( I!J:l l), p. liS, 181, 450-~:i2, ûg. 198 c, 
206 e t 586 (voir ci·dessous , C1·ète ) ; G. Karo, Arch. Jah,·b. , 41i (1931 ), An;, col. 301-
302, fi g. 38 (photograph ie du chapiteau reslaw·é, d'ap rès laquelle a été dessinée 

notre fig. ) . 
(2) A1·ch. Jall1'b., 46 (19 :3 1) , An: .. col. 1-102. 
(3) Ibid., fig. 83. 
(4) /JC II , LV (1931 ). p _. ll i-163; voir aussi H. Demange!, w· tm vers d 'Euri­

pide, flEG, 1931, p. 3~0-:J2:J . 

(5) Gnomon, VII (1931 ), p. 5>5-54 . 
(6 ) C. Prasc hnikcr , lw· GPschichte des Aln·o le?·s, Pra:.:, 1929, 5R p. 4•, 4 pl, 

(, 'clu·iflen des l'h itos. Fakullii/ ct. (/ellt.~cfte?i Unive,·siliil ùt l'ra,'], ~ ), 
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Pavements. Naxos, Samo 

Escalie1·. Agrigente. 

R . VALLO LS 

Technique. axos, Samos, Arkades, Agrigente. 
Clôtm·es. Corinthe, Samos . 

12 

Étud ian t l' lrtcanlada de Salonique, ~l. P. Perdrizet en rapproch e les " Pilie1·s 

de Tulèle » de Bouleaux et interprète ces colonnades sur montées d'un atl ique 
co mme Jes clôlul'es monumentales el déco,·atives à claü·e-voie du m ême genre 
qu e celles du pa lais de Spalato (1). 

l' tan polygonal cent1·é. On a reco nstitué a i\!ayence un édifice octogonal à 

péris tasis construit par la legio l Adjutl'ix (10-85 ,' 6). L'éJ ifice es t plus haut qu e le 
portiqu e qui l'entoure. i\1. Hodenwaldt y reconnalt le type ce ltiqu e a« plan 
central " - on dirait mieux "centré • - qui est connu par un grand nombre de 
sanctuaires: cella carrée , parfois circu laire ou pol ygona le, avec large péristasis. 
Il se demand e si le Mausol ée de Dioclé tien et le Tombeau de Théodoric ne sont 
pas de la m ême famille (2). 

Architectur e religieusè. - Temples . sanctuaires. Ath ènes, ll èra Akra ia, 
Doc;lone, Corinthe, Olympie, Naxos, Arkacles, Perga me, Doura-Europos, Paestum, 
Agr igente . 

Anl1·es sac1·és. Olympie, Délos, Agrigente. 

Avte ls. Ath ènes, . Dodone , Corinthe, Olympie, Samos , Cyzique, Agrigen te. 
Enkoimètè1·ion. Pergame. 
1'réso1·s. Delp hes, Samos . 
Propylées. Samos, Pergame . 
Bases. Delphes, Dodone , Samos . 
Exèdres . Dodone. 

Bassins. Samos, Agrigente. 

Archi tecture funéraire.- A p ropos du Mausolée et des tombeau l· lyciens , 

~ 1. OEimanu observe que les mon um ents funéra ires placés sur un pilier ou sut 
un socle él evé ne dérivent pas de la maison, mais du grenier. Ces grenier 
suréle\>és ex is tent encore en Lyci e el ils ont représentés pa r un signe du d isque 
de Phaistos. Les tombeau x elu Caucase ont la mème origin e. L'u tilisation funé­
raire du gren ie r ou d'une co ns truction de ce)ype est un fait dont on peut ci ter 
plusieurs exemples (3) . 

\'oit• a uss i Dion, Amphipolis , l\laltépé (Bu lgari e), Corinthe, Olympie, Égine, 
Arkades . 

Théâtr es , Odéo ns . - ~1. E. l•' iecb te t· a enlt·epris la publica tion d'une s~r i e 

de monogmphies de lhédlres gr·ecs quïl a préparées sur le lerrain avec la co ll a­
bora ti on de deux jeunes arch itec tes. Les deux prenlières, que j'ai lues , sont con­
sacrées aux thé<ltres d'Oropos, Oin iada i e l Néopl euron. E lles sc distingu ent pa r 

(1) Monuments Piol, XXXI (1931 ). L' italianisme lncantada, au lieu de Encan­
tada, est-il le fai t des Jui fs de Saloniq ue ou des Occidentaux qu i ont recueilli le 
nom , plus exactement de " il s ignm· Pm·actiso "• qu i accompagnait tnart et 
Hevett ? 

(2 ) A1•ch. Jaln·b., 46 (1931) , eol. :llï-31 . 
(3) A l 'Ch. Jahrb., 4;j (1930 1 An: . ' co l. 2l,Q-2't't. 
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des r e leve plus com ple ts que ceux q ui avaient été pu b li és, par d es essais de 

res tituti ons su ffisamment objec lirs, pa r l' é tud e de la chron ologie et de la genè e 

des plans (1) . 

• 

Voir auss i Ath èr> es, Bouthro ton , Argo s , Pergame, 
Arc hitec ture militaire . - Dio n . Galepsos, 13oulhrolon , Cor inth e, amos, 

Arkades . 
Arc h i tecture c ivile . - Po1·Liques (2). Athènes, Co r inthe, Naxos, Samos, 

Pe r·game, Doura-Europos. Agrigente . 
Agom s. Ma•·chés. Ath èn es, Cor inth e. 

Lieux d'assemblée . Athènes. 
Gymnases, the1·mes, bains. D1on, Éphèse. 

Rues. Athènes, Dion , Cor inthe, Pergam e . 

Quais . Sam os. 
Habitations. - Di on , Cor inthe, Arkades , Donr·a-Eu ro pos, Pompei , ll ercu-

lanum. 
Modèle de mai on. Sam os . 
Arc hitecture c hré tienne.- M. G. oliriou a publ ié les monuments ch1·étiens 

fouill és par lu i il Néa Anchialos (3) . La Basi lique A fo rm e un be l ensemble 

ri chemen t déco ré, da tan t ùu v• siecle; la Basilique B, u n peu plus récente, a été 

resta urée au vr• siècle. nit une intéressante é tude u r les basiliques paléoch1·é­

tiennes rte G1·èce (4) . 

Voi r auss i Bou throton , tphè e. 
Athènes et A ttique . -M. \ V . Jude ich a publié une n ouvelle édition de a 

'f'opogmphie von A th en (5) . 
i\1. Bron eer a déco uvert des inscri p ti ons rupestres a t tes tant l'ex is tence d'un 

sancl nail·e d' f:1·6s et Aph1·odile su r· l:t pente Nord de l'Acr opole, à l'Est de 

l' Érec hth eion (6) . A l' Odéon de Pùiclès la fo uill e de i 929 a montré que le pré­

tend u m rll' Snd (1) n'était qu'u ne par tie du mu r de Val éri en. Au delà on a 

re tro u vé des restes du mur Ouest de l'Odéon; mais il es t ma l co nservé et on en 

ia nore la long ueur : à l'angle .-ci. du carré il ne ubsis le aucun ve lige de 

co ns tructi on (8). 

( t ) E. [?iec hter, Das Theale1· in Oropos: Die Theate1· von Oiniadai und Neupleu­
,·on: tultgarl , w. 1\. oh lham mer , 1930 et 193 t ; 2 ra.c. 4' de 21 p. + 8 pl. el 
24 p . + 12 pl. On t ron,•era u n C. H. dans le Supplément c1·itique du Bull. Guil­
laume Budé, 193 1, p. ï .~ -76. Vo ir anssi E . Fiechter , fi'o1·sch . 11. Vol'lsch1·. , 1931, 

p. 454-4:i5 . 
(2) Y co m pri s les por tiques ries sanctn air s. 
(3 ) Al'ch . Èph. , i 929 , p. t -158 et 4 pl. 
('•) lbid., p. 16 1-254 . 
(5) \\' . Judeich, 1'opog1·aphie von Athen. zweile, vo llstiind ig neubearbeilele 

Au nage mit 21 .\ bb ilù ungen auf 24 Tafe ln, 56 Abbildu ngen im Tex tund 4 Planen; 

~l ü n ch e n , C. li. Beek, 1931. 
(G) Al'ch. Jal!l·b., 46 (1931 ), An; . , col. 2 t2 (G. 1\ aro). 
(1) REG, 1930, p. 75. 
(8) Pmkt., 1929 , p. :;2-3ï (P . 1\ astriot i ). -Cette fois encore Ici'. l. l. )i l y a 

discordance entre les dimension s indiquées dans le tex te et l'échelle tlu plan : le 
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.\ la l'n!J3' les rocltcrch cs conduites par ~L\ 1 . Ko ut•ou niôli s c l A. Th o 11tso n 

Jnl précisé l'histoire assez cotu pl iquée des co nstructions (1). 

Dilns la r ég ion de l'Agora, les l'ou ill es am é t•icaine com m e ncé es e n 1931 o n t 

mis an joUI', à l'Est dn Théseiou: 1° une voie large de 24 m., d iri "éc du N.-E. 

a u S.-O., qui doi t t-Ire le cb·omossuivi par Pau sanias: 2o en bot·Jure d e celle voie 

à l'Ouest. uu po>·Lique dot·ique interrompu pat· la li g ne du c he min de fe r , et, 

april un éJiü ce in a nti s (« loa Basileios »Je Dü t•p fe ld ), une süi e de bàlime nls 

pri·cédi-s d'u ne co lonnade; 3• e n l'ace , Je l' autre côlé du drom os, les res les d'un 

(Ut/el (2) . 

Voir c i-dessus. chapiteau ionique, ac•·olè•·es . 

Grèce Moyenne , Thessalie, Macédoine, Thrace, Épire . - 1\ o u loin du 

sanctuaire d '//èm ' " "'aia (Pérachôra ), l'Éco le anglaise a exhutnc au bord Je la 

111 e r un e uri eu~ lem1•le du début du v• sièc le; la cella Jiv is i·e en tro is part ies 

rappell e le plnn d es t e mples étrusques o u italique s (:!). 

O•·opoR, vo ir c i-dPss us thédtres. 

A Delphe , ~1. J . . \n rl in l a fotuù ié ln "dédicace du Trésor des . lthéniens "• plus 

exacte men t ta base el l'épigt·aphè des ak•·otltinüt rie Marathon ( •)- Il démon tre 

que la longue p ie rre dont l'angle . -E. es l t·c ta ill é e n pa n co u pé é tait primiti­

ve m ent la d e rni è re de la rangée: néan iii Oill s, avec des le ttres plus se rrées, la 

r édaction de la d éd icace ne par ait pas avoir dilré ré n olabl e llt cn t de ce ll e que 

l'on co nnail (['Ar-oHQvl ll uOi)o•. a u li eu de ~H• '.l r-~ÀÀov[•J) . Celle de rni èr e dale 

d' nn secon d é tal pas anlériem: an déb ut du 111 • . av. J.- C. Dans Je lrois ié me é tat 

(d é fini t i r), e ll e n 'a pas é l~ 111oJifiée, mais les pierl'e · ajou tées à la rangée pt·inti­

live faisaient avec celle-ci un angle ob tu s parall èle me nt a u mur ud t!e la ter­

rasse \5' . 
Oiniadai cl Néople111·on , voir ci-dessus théâtres. 

A pro pos ùe ln bataille de l'harsale (~ i Lorain el Ft·o nlin parl ent d 'un e inon­

dation de lït nip ens . C'es t une in terpréta tion er l'Otlée tl e impedit is ,-ipis (Césa r ) 111. 

te x le accorde n:i m. de longueur au mut· Nord; sut· le plan je llt Csttrc 0 111.085, 

. l . . ·' 0 o·•G 9" r· l Il 25 ttt. x 85 "n '1 J d . 1 SOl , a ra t sOn ue Ill. " pOur _n Ill. , CC l C eJ, ao = "" Ill .. > • li e tC 1 

(o. l .• p. J01 l é value ·e lle m;l m e Jimension a,, hlichstens 6~ m."· la11Jisqu e 
M. ll équig non (o . 1. , p . 66) lui donne 63 m. 40, sans doute d 'ap rès les l'rakl ., 
IU25-26 cl 1921 \Jilllension intérieure!) . Il ue sem peu l-è tre pas n écessait '<' de 
r é unir un co ngrès a r c héologique pou r disc ute r ce tro ublant probl è m e. 

{ ! ) Arch. Jaltrb., 46 (1931 ), An:., col. 219-22i (G. Karo ). 
12) Gnomon, VII (193l t, p . 5\!J-5~2 { !>' .• 1. de W aelc ). 
(J A •·clt . .lahrb ., 16 ( t93l), Anz., col. 255 et fi g. 26 IG. 1\ a ro). 
{41 UC/1, LIV (t9:lo ). p. 296-321 et pl . XV-XVI. 
(5) On peut se demander si cet angle obtus ex is ta it déjà dans l' e lut Il cou11ne 

~1. Audiat le suppose. N'y en aumi l- il pas e n plutôt un a utre moins appare nt 
an joint qui préct!de·> Il faut en elrct ex pliqu e r pourqn o i la pi erre 6 seu le a élé 
re ta ill ée obliquement · ur ce joint, qui , cep enJanl, n e pouvait pas r e te r ou crl. 
Le rec ul à t'extrémité Je la pie l'l'e l ne se ra il que ùc l c m. ; jïi,'norc si 1 lit 
d'attente rl r l'assi Il infé t•i urr l'admr t. 

(Il) CL REIJ , 19:l0, p. ïï. 
(1) nell , 1., 1 V (1930), p. '167-:lï:; (Y. IH•rtut~ n on ), 

• 
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Nect A ne hia los, voit· c i - d essu~ basiliques chrétiennes. 

Dion . En 1929 M. G. Sô l iri a1l is av a il mi s au jour un certain nombre de rues 

da llées e coupant à a ng le dt·oit. La principale, qui traverse la vi lle, es t large de 
4 m. 40 - :) m. 60 à J'une de ses exl t'émités; une rue pcrpendi culair·e el deux 

au tres parallèles à la pr~. mière ont :l m. i5 , 3 m. 30, 2 m. Ces rues dateraient 
du r ègne d'Archélaos com me le mw· d'enceinte. Les sondages avaient en ou tre 
révélé des maisons et the,·mes ('!) I'Otllains avec mosaïques, enfin un tombeau du 

début des temps hellénistiques a chambre vtnitl!e el protlwlamos couvert de dalles 

el poutres en pierre (façade de pelit templ e dorique avec triglyphes e t fmnton: 
peintu•·es sut· enduit) ; cet éd ifice n'a été co to plétemen l déblayé qu'en 1930 (1. ) . 

Amphipo lis . Su r la rive dt·oite du ' t.·ymon M. P. Collart e t P. Devambez ont 

levé le plan d 'un monument (u.nùai>·e partiellement ex hum é qui a pu être dé oré 
de co lono es doriques e ngagées (2 ). A co té, restes d'un lion colossal semblable 

a u lio n de Ch éro née, mais plus grand (3). 

l. es mê mes e xpl orate urs donnent des indications topogt·aphiques sur la ri1•e 

gauche du try mon et décriv en t sommaireme nt les 7'Uines de Galepsos (4) . 

·En Bulnarie méridionale, près d u village de ~l ézek, o n a décou vert sous le 

tumulu s de Malll!pli un tombeau à coupole a l' ec dromo el dou ble vestibule. Le 
principe de l'encorbellement a é té appliqué pa rtout. Cet te cons tructi on ne sem­
ble pas antérieure a u règne d'Alexandre {tl). 

Dodone. Sous le rn ur Sud de la basilique où ont é té trouvés les bronzes Cara­

panos M. O. Évangél idis a dégagoi l'extrémité posté ri eure d'un edifice in anlis 

tomné vet·s le Sud, dont la largeur excède 9 m. Les mur ex tér ieurs sont bà ti s 
e n a ppareil isodo tn e , le mur de r efe nd a été refait; on ne sait encore si c'est un 

templ e de Zeus ; à d roite base [o u a utel ·?], à gauch e excdrc (6\. 

/Jo >.~lh!'O to n. Jusqu' ici ce q ue j'a i vu pu bli é de plus a ncien es t une 7J07'le à C01'­

beaux de l'enceinle hellé11iqtte (i). 

P é loponnèse . - Corinthe. Au N. du Temple les J'ouill es amhicaines ont 
•légagé d'abo rd un mw·ché ,-omain; c'é ta it une p lace r ec tang ulaire bordée Jestoai 

à boutiques, a u moins sur les côtés Sud et Ouest. L'aile méridi onale a :13 bou­
ti']ues qui on t été e ncor.e utilisées à l'époque byzantine; de la stoa il ne reste 

qu e le pavement en mosaïque . 

L'angle S.-O. du marché rom ain pénètre dans une stoa hellénique (plus de 

(1) f',·alrt . , 1. 929, p . 69- 2; BCIJ , LlV ( l930), p . 498-500 (Y. Béquignon). 
(2) BCH, LV (193 1), p. L84-190. 

(3) Cette r esse mblan ce et , mieux enco re, la forme des Cl'ampons el le tyle du 
c hap itea u ne penn e ttent guè t'e Je chercher la dale du monument ,l'Am phipolis 
avant le milieu d u tv• siècle. A rapprocher peut-êtr e, pour les dispositions géné­
t·a les, du monument de Cni de é tu rlié par ~ewton. 

(41 Ibid., p. iit -206, pl. VIl-Xl. 
(5) A•·ch. Ja/11·b., 46 (1.931 ), An.;;., col. 41 -422et 3 fig. dont i plan (J . W elko11 ). 
(6) Pmkl., 1929, p. 104-109. D'autres édifice ont été découverts en 1930 (BCll , 

t 930, p. 493) . 
(i ) lllust1·ation du 16 janvier 1932, p . S:J el su i1•. (Th. Vaucher) : photographies 

du thétltrc (a nal e mma avec niches ti statues) el rlu baptistè1·e (cf. REG, 1931., 
p . 50) . 
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92 m . x 6 m.) q ui a é té détruite en 1.46 av . J .-C. a près deux s ièc les d 'existe n e . 

Ell e comprenai t u n so us-sol avec li g ne médiane de piliers (o n y a trou vé une 

cache tte de sta tère · d'or de Phil ippe e t d 'Alexa ndre) et nn étage principa l de 

ni veau a vec la ten asse du Temp le. Le long du m u1' a rrière pa. e un e ?'tte qui· 

était bordée, sur la r ive opposée, de hautes dalles ~ 2 m .) masquant peut· êlre le 
sanctu aire d'Atltèna Chalinilis . On a retrouvé des res tes importants de chéneaux 
hellénistiques en len·e-cuite qui sont a ttri bués à la stoa (rinc.eau x en r li ef, têtes 

de lion baroq ues). A1•ant celle-ci deu x co nstru ctio ns a nalogues se so nl succédé 
sur le même emp la ement, mais avec ùe alignemen ts plus ou moin s di ver ­

gen ts (1' . 
On a exhumé un autel semi-cil·culaire dans le Pél'ibole d'Apollon et des porti ons 

importantes du mut' d'enceinte cl~ la ville à l'O uest e t iL l'Es t de I'Acrocorin,the (l!). 
~!. Th. L. Shear a publié la Villa ··omaine, avec de magnifiqu es reprodu cti on. 

en co ul eur des mosaïq ues (3) . Il a roui ll é 4 lombes à cltamb•·e •·omaines, dùJ1l 

l'un e est ornée de peintures (4) . 
A1·gos. M. W. Vo llg rall' a déb layé le lltédt,·e : la cavea do it J a tc •· ùn 1v• s iècle. 

• L'or che lra était d'abo rd ci1·culaire com me à Épidaure; ell e a été a ménagée c11 

naum achie ous l'e m pire romai n : la reco nstmcti on de la scè ne da le du règ ne 

d' Hadri en (5) . 
A myclées . Élude ù' un passage de Callislhéne où le « l1·6ne d' Apollon " est 

nomm é (6). 
Olympie . ~1 . W. Dôrpfeld expose ce qu i suit : 
Le temple pr·imitif cl'flèm sans péristasi s) a été cons truit a près l'in vas ion 

dori e nn e, lo rsque les lt léens sous O,.;y los usurpèrent la dire ti on ùes Jeux anté­

rieurement tenus pa r les Achéens (S tra b. , VI Il, :3~1) , do nc au x1 • ièc le. A ~es 
j eux prédo riens'appurtiennenl les biges et co ndu cte urs t rouvés sous le plus ancie n 

ll èraion. Le tem ple LI et le temple Ill e t dern ier, qu i le rempl aça avan t son 

achèvement , da tent tous les deux du I X' s. (sic! ). 
La« G•·olle cle l'Ida» (1) avec son au tel ùe l'll erukl ès crétois a é té co ns truite 

sur un sanc tuaire plus ancien dont l'au tel est encore reconna issabl e. La" g rotte» 

a été 1·ecou ,·er te au 1v• siècle, quand on a régu larisé la terrasse des Tréso r ·; 
ell e a é lé r emplac[·e par le ~lètrôon, tand is que l'o n co n ·trt<i ait devant Il e, 
mais iL un ni veau un peu plus élevé, l'autel, d'abo rd rond , pui s r ec tangulaire, 

d ' Il ' 1·aklès . I. e sanctua il·e prim itif peut da ter du Il • mi ll énaire . 
Dans le Pélopion, à t rn. au-dessous de la co uche noire où ont été tro uvées les 

o n·randes pr imitives e t géomé triques, o n a décou vert le 1·es te (1/ 3) d'un cercle 

de pi e rres d ressées de chant qui entoura ien t un tumul us de 30 m. env. , ou 

(1) AJA, XXX IV (1930), p. 432-'•54, et XXXV (1931), p . 394-423 (F . J. de Wae le). 
(2) Gnomon, Vll(1931 ), p. 41-53 (P.-J . de W aele). 
(3) C. R. dans REA, 19?2, 1. 
(4 AJA, XXXV (1931 ), p. 424-4>1. 
(5) A •·ch. Jahr·b., ~6 (1931), An;., co l. 260-261 (G. Ka1·o ). 
(6) Philolor;us, 86, p. 419-423 (P. Wolte rs). 
' 1) C'es t la cella si tuée entre l'exèdre d'Hérode Atticus et le Trésor de icyo ne 

s ur ce tte identi fica tion voir~. Gard iner, Olympia p . 220-22 1. 
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'lOO pied , Je diamètre. Ce tumulu s e l plus récent que les maisons à abside 
de la 1•·• moitié du Ji • millenaire, mais plus ancien que les olfrand es primitives. 
C'est le 'tup.6oç n no7toç , autrement dit un cénotaphe élevé dans la 2• moitié du 

11 • mi l lénaire, lorsqu'on institua les jeux funé rai res qui sont l'origine des Jeux 

Olympiques (1). 

Iles d e l'É gée. - A J!:gine, découver te de tombeaux voûtes du u • s . av. J.-C.; 
ils sont décor"s de peintures imitant les marbres veinés el les brèches (2). 

Délos. elon ~1. O. Hubensohn, l'Anl!·e artificiel du Cynthe serail le Kaôdpuo~ 
-.à EtÇ K uv6ov (3) . 

Naxos . Le Temple de Patati (4) a été partout fouillé ju qu 'au roch er par 

M. G . Welter. La fonda ti on mesure 15 m.14 x 31 m. 42, «dans l'axe» 13 m. 4 
± x 35 m. 30 ± ; édifice à 3 nefs "avec de 2 a 4 colonnes»(?!; l'existence d'une 

porte dans le mur Est n 'e t pas assu t•ée. Le mur de r efend anté rieurement sup­

pos é n'a jaUJa is existé. Le temple es t inachevé; le projet de périslo.sis n 'est 
attesté q ue par le travail prépara toire du rocher au Sud. 

Dans la vi lle, p 1·ès de la Métr opole, stoa lét1·a.qone de 61 n1. 90 x 58 tn ., avec 
portiques profonds de 1 m. su r tt·o is côté (l' un des côté longs n 'a qu 'un mur) : 

travées de 2 m. llO, fondations de g t·anit, colonnes non cannelée (au moin le 

t1·onçon inférieur), avec chevilles carrée au cr)1tl"e des lits ; le plan rappelle 
celu i du Delphinion de Milet (~) . 

amos . lm portante étude des const?·uctions· a1·chaïques de l' l/è1·aion par l\1. E. 

Buschot·, qui en a reconn u les Jispo ilion principales et les a classées par 
périodes (6) . 

1. Époque géomét1·ique : bassin rectan gu laire (0 m. 56 x 0 llJ . 98 ) à 80 m. du 

templ e, a u .-E. ; formé de 4 orthoslales de ca lcaire : (= bain prin ti tif d' tlèm ?) ; 

près du temple, à l'Est, a u te l (?) et r es tes de 3 naïskoi en n . 
11 . Fin du vm• s. p , emie1· temple, long de 33 m. 50 (hékatompéclos) et large 

entre ?llU? ·s de 5 m. 63, avec colonnade axiale de 12 ou 13 colonnes, base de 

s tatue, désaxée légèrement , contre le mur Ouest (l' « Autel 1 " de chede) et 
pér i'tasis dont les probables bases tronconiques [cf. Hèraion primitif de Délo ) 

devaient porter des colonnes ioniques de bois. Cet édifice se trouve entre le 

grand temple ac tue l et le grand autel AR du plan rep roduit HEG, 1929, p. 58. 
~1. Buschor se rep résente sa toiture d 'après le toit en cr oupe d'un modèle de 

mai on elliptique en calcai r e trouvé dans le « temple de Rhoikos "· La lech­

nique des murs est tout a fait primitive : peti t blocage bordé de pièces de pôros 

brutes qui sont souvent p lacées de chaut. 
Ill. Imméd iatement au Sud, mais suivant la di rec tion N.-0 . S. -E . d' un bras 

de l' ltllb rasos rejeté légèrement en an·ï·re , l e l'orlique Sud (fin du vn• s. ou 

(1) A1·ch. Jah1·b., 45 (1930), An; ., col. H 5-120. 
(2) A?-ch. Jal!1'b., 46 (1931), An;., col. 215-2ï6 (G. Karo;, fig . 31-35 (plan et 

cou pes). 
(3) A1·ch . Jalu·b., 46 (1931 ), An;., col. 3i!i -3i9. 
(.4) Cf. REG, 1926, p. 121. 
(3) A1·ch. Jalll'b ., 45 (1930), An:., col. 132-1il4. 
(6) Alh. A/ill. , LV (1930), p. 1-99, pl. 1 el /Jeil. 1-X:XYII. 



h. rlttoi 

' 1re moitié du v tc s .), tle 69 à iO m. x 5 m. 90, précédé d'une ni re dallée sur 
4 m. : en supct·structure les llHll's so nt fonués de urinccs can caux de calcail'c. 
blanc, irréguliers vers l'intérieu r , mais finement rus ti qués et bien joints a u 
parement externe (quel!]ues-uns forment hou lisses) . Sur des s tyloba tes déta­
chés de 0 m. 40 x 0 m. 60 (petit coté de front), d ux rangées de 29 poteaux cha­
cune (travée 2 m. 30) ayant en sec tion 0 m. 14 x 0 u1. 19, co mme le montrent 
les vides laissés dans le r evêtement du sol (g rand côté de fr ont !' . Derriè r·e la 

sloa, quai bordant le ruisseau. 
Au Sud-Est, gmnd bassin bà li avec plusieurs assise plates bie n join tes. puis 

des orthos tates de pùros bt·un : nouveau bain d'/J èm·? 

/ 
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" o, 
Fil\'. ! . - l.'ll~l'aion de Samos. époque de Rhoikos. 

... 

Le 2• temple d'lièr•a (rl ébut de la période orientali sanle) .a été construit au­
dessus des fondations du premier, mais il y a une couche de tene intet•posée . 
Murs ap pareillés en carreaux de calcai re de 0 m. 20 à 0 m. L de hauteu r , dont 
les joints baillent vers l'in té rieur el ne so nt pas toujours alte rn s. Au dessus du 
niveau de la péristasis les ·assise son t ra valées. La base de la statue a été 
reportée dans l'axe et les colonnes médianes probablemen t remplacées par des 
supports dressés contre les murs. La péristasis s'est élargie de i m. 25 à 2 m. 45 
(po teaux de 0 m. 21 x 0 m. 35 sur bases cyl indriques?). 

Dallage sur gt·i lle devant le temple; restes d'un p1·opylon et d'une voie sac,·ée 

dallée. au 1 .-E. 
1\' . Époque de Rltoikos (fig. 2). Portique du NO!'d-O!Ie 1, long de 60 m. , ronflé 

à l'Ouest snr de puissantes p)aqnes ùe calcaire , aillenrs snr une couche de gm-
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vier e t de petites plaq ues. E11 supc1' tru cture, le mur Nonl a deux parement 
identiqu es : carreaux de calcai re peu hauts , incomplètement dressés au pare· 

ment, mais bieu j oints , avec remplis age d'éclats et cail loux; ce petit appareil 

est interrompu à certaines places par des orthostates de pO ros. Trocbiloi cyl in­
dri']u es déco rés de 5 ca nn elui'es horizontales sépa •·ées par des rainures. 

A l'Ouest du Lemple alignement (N.-0. .·E. ) de base , bo1·dées extérieu1·ement 

d'une digue , qui ont sans Joule porté le montants d 'une bar·riè1·e (cr. HEG, 

1929, p. 58 , flg. 3, portique T.-l. ct ba es W ). 
Le Po>·tique Sud démoli e t remplacé par t'f'di(ice Sud, un pét-iptère Incom­

plet de 46 m . x 23 m.±, à deux nefs, sa n colonnade an lér irure . ~1. Busch or lui 

attribue des t,·ochiloi cylin rll'ique (Il. 0 1n. 20, D. 0 m. 82 ) el des tambours à 

:l2 cannelures. 
Le temple diptère " de /Vwiko " a été construit en partie ur les alluvions de 

l'ancien bras de I' Jmbrasos. L'architec te aurait asséché le fond des tranchées 
avec un e so rte de béton de c haux sur le4uel il éleva les mur de fond ation épais 
de :l·4 m. eo plaques de ca lcaire, jusqu 'à un e haute ur de 2 m. Le naos mesure 

1 ~0 co ud ées (l m. 60 ) x 50 couJées (2ü IlL 20 ), mais les dimensions en super­
s l ruclure son t un peu inferieures. 11 rectangle de dalles de poros, interrom­

pant Je pavement Je stuc calcaire, occupe tout le milieu de la ce lla; une partie 

centrale limitée par des plaques de chant devait porl er la base de la talue. Le 
pléron extéri eur, entouré, ;, 3 m. de distance par deux degrés, était de fO (Ü .) et 

8 (E ) x 2f co lo nne , le nombre total des colonnes, de 13~. r,·ochiloi el tores, 

cannelés ou rud entés horizontalement, ont des profils très variés exécutés au 
low·. Les lamlJour présenlent 40 ca nn elures ou sont lisses. Tuiles plates en l. - c. 

tle 0 m. 12 x 0 w. 81, el couu1·e-joint3 dont les faces rampantes sont légèrement 

co ncaves ; ces tuiles e taien t peintes au vernis noir, UJais il a pris un ton rouge 

à la· cuisson [ne serai t-ce pas plrtlûl l'ox ydation produite par l'incendi e ?J; unlé· 

(i.Tes à palmette de neuf pétales sur \'O iutcs (d écor en relief ct pein t). 
L'autel (36 m. 30 x 16 m. 55) Hait en pOros. Le pôros a l ié remplacé par du 

marbre a l'époq ue romaine , mais on a con ervé Je plan et reproduit plus ou 

moins fld èlPment l'ornementation archaïque . Les degrés, à Ou11st, é taient bornés 

par deux avant-corps ( \\'angenalta1'). 

V. Le « temple de Rhoikos »fut détruit par un incendie que Pausanias (V Il, 5, 4) 

imput e aux Perses, mais ~1. Buschor altribue la reconstruction à Pol ·crate. La 

raçade étant repor tée à 40 m. a l'Ouest, le nouvel édifice serait entré en confli t 

av~c la Stoa N .-0. si J'on u·a vail déplacé l'axe vers le Surl (cf. REG, 1929, p. 58, 
fig. 3). Après un e interruption, la const•·uc tion du naos rut comp létée dans la 
·t•·• m oitié du v• sièc le (les bases du pronaos sont en mal'lJre ) et l'on éle \a les 

·12 co lonnes qui précèdent le pronaos (Je fût encore en pôros). C'est seulement 
aux 111•-u• s. que les ''ew7tc.1at COUiplélèrent les colonnades des façades; ils éle· 
vèrent les. ra ngée voisines des murs la téraux e t quelques colon ne externes du 

ud , notamm en t celle qui es t en place. Au temps de lrabon le temple servai t 
de dépôt de 7t(•Ja'l.zç. On avait cons truit a J'Ouest de l'autel un petit pé1·iptère 

(H 8) pou1· abriter la tatue de culte à cô té de laqu Ile on plaçn ]•!u s lard une 
iltatue colossal e cl 'empe•·eur. 

L'enceinte cie lu ville a Hé étudiée. La porle ti enrni'IH lle11•eut silure e nlre les 
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tours 4 et 5 (Ath. MiLL ., 1884, pl. VIl ) date du v1• sièc le comme le tùur polygonal 

~pais de 5 m. dans lequel elle s'o u vre ({) . 

C•·ète . ~1. Doro Le vi a publié le ré sultat de ses fouill es d'A1·/wdes (â l'Ou est 

ùes Monts Lassithi ) dans un gros volume dont la ruajeure partie ne re lève pas 

de celle seetiùn (2) . Sur la colline du Prophète Élie il a reconnu une citadelle de 

plan trap ézoïdal avec tours l'Ondes aux a ng les. grande citerne sous le mur nd, 

e t édifi ces non i<.l enlifiés dans l'enceinte : les assises de calcaire sont jointoyées 

avec de la te rre e l de la pierraille (3) . t es murs des habitations dispersées ur 

les pentes de la coll in e el ceux <l' un édifice (sacré'? ) à plusiezn·s· compa•·timenls 

ressemblent â ceu x de la foi·teresse, mais, au lieu d'assisrs, i l n·y a parfois que 

de blocs bruts dont les intervalles sont remplis de petits ll lO I'ceaux cl de 

terre ( 4). 

Dans la NéCI'Opole, a l'Ouest, il raul signalrr : l' <.l es lomÛPS it inhum a ti on 

co ns truites sur plan cm·ni ou reclangulaù·e a\·ec co 11polcs ;i enco rbe ll e 11 <ent -

le s tombes A et U ren l'e l'ln a ient les cieux piëces r e mpl oyl•es s<'paré mcnt d' un 

cha]Jiteaa éolique (vo ir Génémliles ' - ; 2• des Lombes " en (o w · ''; 3• des tombes 

cin:a lai l'es à coupole. La céramiqu e est géo métrique et orientalisante (G) . 

Asi e Mineure . Syrie. -Pergame. M. L. Robert identifie la sa lle â ban­

qu e lles de la terrasse supérieure du Gymnase : c'est i'en lroimèlè•·ion du petit 

templ e d 'A klèp ios voi in (6). 

~1. Th . Wi egand donne Jes indica tions sur les réce ntes découverte de I'Asklè­

pieion, dans un fra is rallon a l'Ouest <.le la ville basse (voie bord ée de portiques 

su r 1 km. ). Outre les deux temples cil·cu tai>·es ( ~ ) - à propos desquels i\1. D. 

1\renàe i' dl'crit l'f>vo lulion de l'rùiflce à coupole I'o main (8) - on a reconnu 

en avant la p la ce des (êtes. Elle est limilre au Sud par une stoa à étage longue 

de 126 111 ., qui to urn e d'équerre ve rs le Nord. Au N.-0. Je la pl ace, grand 

1/tedid (o u en con na issait déja 3 a Per game; a vec sièg-es de ma rbre il pieds de 

li on . Un rouloir soutenrtin voùté va de la rotonde infé r ieure jusqu·an mil ieu de 

la placr, où débou che un escalier. " lei sourd abondamment l'cau de la (on/aine 

mimculeuse décrite par le rh éteur Aetius Aristiù e ; Je t1·up- plein s'écoulait par 

un canal couvert dans le sol du cou loir voùté " · Enfin on a rlécouvert des restes 

de propylées ùont le tympan porte une ,i éùicace de l'his torien et philosophe 

Claud ius Ch arax . Tous ces édifices dal ent de la deuxième mo itié du n• s. ap. 

J. - C. (9' . 

Cv:ique. Pa rmi les acq uisitions l'écen tes du Musee de 'tamboz!l, M. Aril' Müfi t 

{1) A1·ch. Jah1·b., 46 {1931), An:., co l. 292 et ûg. 36-31 (G. 1\aro) . 
(2) Annuario, X-Xli (193 1). 
(3) P. 32-31 e t p l. Ill. 
(4) P. 38-51, 4-43-452 et p l. Il . 
(5) P . 11i-313 e t pl. 1 V. 
(6) CRAI, 1931, p. 60-61 (S. Heinach J. 
(1) Arch. Jahrb ., 45 (1930), An:., col. 191-192; cf . REG, 1931., p . M. 
(8) Ibid., col. 193-t96 . 
(9) A1·ch. Jah1·b., 46 (193 !), Anz., col. 308-309. 



~ i gnale et reproduit deux pi èces ù volutes- couronnements d'autel prove-

na nt de Cyzique ( t ). 
J~phèse. Les résultats prin cipaux des fouil les de 1926-1930 ont é té r é· umés pa1· 

i\lM. J . Keil (2) e l E. Heisch (~). Da ns la derniè re campagne on a dégagé le 

tno nutll ent iL abs ide, qu i n 'es t qu ' un~ riche habi ta tion, el, au Sud de l'Od éon, le 

templ e pseudo-dip tère de Dom iti e n. 
May11ésie du Méandre; Au tel d'AI'lémis (4): i\1 .. \ . von Gerkan a do nné un 

rés umé de sa pub lica tion aYec plan (:J} . 
1/alicarnasse, Lycie, voi t• Al'chilectw·e funéraire. 
Chypre. Il a pa ru un ummal'y of swedish Excavations in Cyp1·us par ~1. Einar 

Gie rstad, a\•ec un e Nole additionnelle de 111. F. A. Schaelfer: nn paragraphe est 

co nsacré au palais de Vouni (6). 
Sy1·ie. Le lieut enant Ft·o tn enl a publi~ une cal'll? low·istique el m·chéologique 

du Caoa de 1/ch·em (à l'Es t de t'OI'Onle} :,1} accompagnée d'i ndica ti ons sur les 

monuments a ntiques su iva nts : base distyle de e1'1nada (pl. XLIII ) érigée" aux 

se ig neurs Al exandre e t Bél'éni ki anos fils d'Alexandre" e ntre 131 e t 14~ ap. J. -C.; 
mo1wmenl fwt érai>'e lél1'aSt!) le ionique de .Dané; a1·c de triomphe de Bab el­

Jiaoua e t autres ruines (pl . XLI V); lomheauY fO!·més de .4 a1·cs sw· pilie1•s el 

co u verts d 'une pyramide (p. 285, fi g. !, cl p. 288); bases distyles de Bénébel et 

d'Amoudié (p . 28G, pl. XL \ ïl et p. 290 ). Les monuments funéraires ro r més de 

deux colonnes co l'inthie nn es lisses so nt Jonc représentés pa r 3 exemplaire au 

m oins Jans ce ca:a . 
n ow·a-Elli'Opos. In dications <le ~1. M. Pi lle t sut· les temples d 'AI'l émis el cl'Alal·­

galis , r.u mpl ètem ent dégagés en 1929-30. ~~~!. M. Rostovtzetl' et C. Bradford 
\ Velles ùéc ri ve nt so mm aire ment ta 11/a ison des w·ch;ves {plan ); portiqu e et 

bo utiqu es s ur la façad e (8). 
Grande -Grèce, Sicile , Italie.- Hecherches à La os, colonie ùe Syba ri (près 

de Borgo La i no, s ut· la ligne Je Baltipaglia-Reggio}, à Sybaris et TltOll'l'i oi (9) . 

l'a es! um. La pièce d 'a ngle .· 0. ùe la comiche de l'hexaslyle w·chaïque (Tem ­

ple de Cérès ) ay rwt été récemntcnt exhum ée, ~J . Fr. Krauss n pu la dessiner. 
La li gne ft·ontale n'r t pas brisée com me 1\ oldewey le croyait. Pou r raccorder 

( 1) A l'ch . Jahli1. , 46 ( 193 1 ), An: ., col. 191-198 , üg. 16-11 . Il o rn el d'ind iquer qu ·elles 
ont é té rep roduites an téri eurement par 1. Ch. Pi car(l. REA , XXIX (1921), p. 218, 

fi g. 8-9. 
(2) A1·ch. Jahrh., 45 (1930 ), An: ., col. H5-462 . Fm·sch. u. Fo,· tsclt?·., 1931, 

p. 65-G O. 
(3) Jalu·esh., XX\ï ('1 930), Beibl ., col. 298-3 12 (plans co mpl étés du Gymnase de 

Vedius et de la Hasiliqlle a inl-Jean, sa ns l'a t riu m). 
(4) Cf. REG, 193i , p. 56 . 
(5) Fo1·sch . 11. Fot'Lsch1·., 1931, p. 131-138 . 
(6) Sy1·ia, Xli ( 193i ), p. 58-66 el pl. XXIV (pho tographie de la grande cour et 

de l'escal ier ). Pour le plan , cf. lîBG, 1931, p. 57 e t fig . 3 . 

(1) Sy1·ia, Xl ( !93ù), p. 2 0-292, pl. XLIII -XL VI II . 
(8) CRAl, 1930 , p. 300-301, et 1931, p. 162 et suiv. 
(9) A1·ch. Jalu·b., 45 (19:301, An:., co l . '•01-408, 410-412 ( \\' . T~r hnau ) 
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l'h or izontale (cOté lld) avec le rampant (cô té Ouest~ , on a gauch i le caiss on 

angula i re (1) . 

Sélinonte, Signalons provisoireme nt une in1porta nle é tude de M. E. Gilbrici (2' . 

Ag1·igenle. M. P. Marconi public les ré ultats de ses recherches : 

1• Sur la pente orientale de la Rupe Atenea les deu x cavel'lles des divinités 
chthoniennes (3 ) sont précédées d'une sorte de vestibule bm·long {12 m. 32 x 
3 111. 02) dont les murs antérieur et postérieur sc rapprochen t, co mm e ceux 

d'u11e fausse voôte, jusqu'à n'ôtre plus d istants qm· de 1 m. 29 (4 ). L'édifice é tait 

cepe ndant cou vel'L ùe p1èces hori~onta l es bord ées d' un e corn iche . 11 es t divisé 

en deux· par un um r de refend; chaque moiti é a une po rte avant e t une r orte 

arrière percées au-dessus de la 4• assise, ct il paraît y avoi r e n à ce niveau un 

p lanche r ou dallage suspendu au-dessus de ca,·es ou bass ins dans lesquels l'ea11 

éiJlanée de la caverne courait par un système de rigoles assez comp liqu é. Des 
a uges a lig nées devant le mu1· a ntérieu r la r eceva ient d'u ne autre ri go le passant 

sur le mur de r efe nd. Celle constru ction , e11 assises in éga les de pô 1·os, daterait 

du vu• siècle ( ~) . 

2o A 50 metres a l'Est du « Temple d 'Hercul e ,., restes des fonda tions ù\m 

edifice •·ectanrtulaù·e (31 111. 5~ x 10 m. 35), avec anles vers I'E t , auquel l'auteur 
rapporte deux fragments d'antéfix es m·chaïques (5) . 

3° A 40 m. a l'Ouest du " Temple des Di oscures "• a11tel 1'ectangulai1·e (3 rn. 
9:!5 x 511 1. 125) form é d'une assise unique au-dessus de l'euthynlè ri u; les pi èces 

e xternes (11. 0 m. 42 ) fo!'lu ent un léger rebord autou r de lu platefo r me. A côlé, 

monument ci,·cltlail·e dont le plan a la fo r me d'une roue : jante iL deux degrés; 

au ni veau du econd, moyeu réuni il. la jan te par 4 pierr~s figumnt les rayons: 

diam. extér. 1m . 1:1. e n v.; diam. interne du moyeu 1 ID. 25. Il dcl'ait y avoi r un 

troisième degré e t un dallage arrê té au cercle cent1·a1, où le rocher es t c reusê. 

Les fondations é tan t insuffi santes pour un e superst•·ucture, le monument n"c 

peul être qu'une esc/tara. Les 11bjc ts trouvés avant o u pendant la rouille datent 

ces autels du milieu du v• • siècle el montrent qu 'ils étaient consac•·és au culte 
de Dèmi:te r (6). 

4• L'opisthodome de l'Olympieion s'arrê te au dernie r pi liH après le mur de 

refe nd. Comme on l'a déja sign~tl é (1), les atlantes é tai ent bien entre les demi­

colonnes exté rieures, directement sous l'ép isty le, mais il n 'y a vait pas de socle 

ni de pi lastJ·e pouvan t les port e r. M. ~larcooi pense qu'ils repo aient sur des 

consoles pyramidales dont il aurait •·e trouvé un exemplaire, mais il ne donne 

aucu ne rep roduction de celui-ci, ni n'en indi que les dimensions. ous les blocs 

(i } l!om ,\l itt., XLVI {1931 ), p. i -8. 
(2) Mon. Ant., XXXIII (1930), p. 6t-H2 cf. A•·c/t. Jal11·b .. 45 (1930), An:., 

col. 424-428 et fig. 50-52 (2 plans). 
(3) Cf. REG, 1928, p . 231. 
(4) Riv . lst . , 1 (1929), p. 31-5:!. 

(5) Ib id., p . 53-58 (Le pl<~.n, fig . 10, aurail pu ê tre com plété d'a près l 'é tat derni e r 
de la foui ll e visible sur les pho tograph ies ). 

(6) /hid.' p. 59-68 . 

(1 ) REG, 1928, p. 230. 
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éboulés , dans la couche f]Ui recouvre imm édiatem ent le sol a ntique , il a recueilli 

de tuil es e n terre-cu ite, notamment un kalyplè,· de {aile, qui, d'ap rès le pnint 

de chùle, n e pourrait provenir ']Ue du naos; cel ui -c i aurait don c é té couvert 
avanll a prise d'Agrigente par les Cai"Lhaginois. Les deux pre mi eres assises du 

mur de rondat ion·o uest é tant encore en place on a pu 1u esu rer la longueur de 

l"éolifice0 à ce nive<tu; elle e l de 112 m. 60 ou 112 111. 10 (Koldewey 11 3 m . 45 ). 

Le fait que l" on n'a pas trouvé d'allante devant la travée méd iane du c6té Sud et 

qu e les deux colonnes s'étaient rapprochées laisse supposer l'existence d'une 

porte il ce l endro it. u ·après le style des atlan le et de quelques autres resle de 

sculp tu re Jécorati,·e. ~1 . ~larcooi pense que le teu1ple a é té constru it entre 4 0 

el HO ( 1) . 
5° Le Temple d 'Escu lape, complètemen t débarrassé des con tru clions modernes, 

111onlre une krèpis co nHxe dans le plan vertical , une façade in an Lis e t un lliUr 

Oues t décoré de deu x demi-colonnes enl 1'e de/l(t: pilasll'es. Le dai Inge es t posé su r 

tics ép is. Il y a un escalie1· da n s le mur 1\o rd de la porte. 
Le 'll'lllld éd;fice au Sud du Temple des Dioscures erai t en r éa lité une plate­

fo rm e découverte revê tu e de ci m ent cL entourée d' un péris tyle. La constru ctio n 

dale1·nit , au plus lôl, du11• s. av. J .. c. (2). 

Pompei, Jfp>·culanum . F. i'\oack a cxam in G les maisons à plu iem·s élages en 

lerrasus éle,·ées snr la penle Sad de Pompei, i1 l'Ouest du FOI·wn ll·iangulai•·e : 

cur ieu•c adap tation des dispositions ord in nircs Il e la maison pompéienne aux 

co nditions topog raphiqu es, avec vues sur un beau panoran1a, comme les con­

lclllporain s de Cicéron le désiraient de leu~s villas . l ei pa r liculii:l'ement on peut 

··unstater 'l ue la vieille ville re pose sur la la,·c : il fuul. donc abandonne!' lfl thèse 
de i'iissc n su iva nt laqu ell e le Fon1u1 lrinngulaire au rail é lé l'acropole pr im itive ( 3~ . 

Une é lu de chronologiqu e de la Maison du chint>·gien par i\1. A. Mai uri visait 

à dé lemliner l'âge des consl>·uclions en calcai1·e. 11 a co nsta té qu e !'im7Jluv;um 

n'exislait pas avan t l'époque du Luf. Construite avec des 1nalr ri aux qui provien­

nent en g rand e pa rti e d'éJifices plus ancien , analogues aux murs présamn ites 

récemment découverts, la •11 aiso n da le de la 1•• période samnile (1v• s . ) ; elle a 
d'a ill eurs ubi plusieurs remaniement (4 ). 

~'1. W. Technau indique les dispositions de la Villll /l em d 'apre la fouille 

réce nte (5). Il relève les caractère Jistinclifs Je l'archileclure pr ivée à 1/etcu­

lanum : pans de bois, escalie rs en bois, maisons sans impluv ium , avec couloirs 

et terras cs , e tc. (6) . 
H. VALLOIS . 

( 1) /! iv. /si .. 1 ( 1929 ), p. 185-23 1. 

(2) Ibid., p. 293-324 e l pl. 1 - Ill. 
(3) A•·ch. Jah1·b, 45 (1930}. An:., col. 558-590 el hors-texte. H,é um é dap~ 

Fo>·sch. u . Fol'lschl'., 1931 , p. 333-334. 
(4) Nol. Scao ., \ ' 1 (!930), p. 3 1-3%. 
(5 ) .41-ch. Jalu·b .. 45 (1930). An:. , col. a92, 
(6) Ibid., col. 3 1 et s4i ,, , 
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Ill. - CC LI'TUHE, TATU,\IHE {1 . 

Gén-éralité s .- En 1931 o nt é té publi ées les planches i:J6 à 140 ùes IJenkmM­

ler r1r. " · l'Dm. lwlptur (document si g nal és à leur place c i-ap rès ). Les rllllike 

Uenkmaeler, l. 1\', 5• ll el't, pl. 41-56, o nt co nsacré tou te une lh'rai on à un e (·lud e, 

exce ll en te, de ~l. A. C. Rhomaios, s ut· les deux Gourai du -:3o un ion (<!i-aprë J. 
Que lqu es comple a11 e n ts aux lli>pe1·toires de la statuaire de ~1. S. Heinach on t 

co ntinu é a paraître dans la Ile vue archéologique (2); du m è an c savant. la Ga:elle 

des BeaaJ·-A,·ts, eu l'évrie r 193 1, a pu blié, c0111111e chaque a nn ée, lïUi po rtant 
Cum'l'ie>· de l'a1·l antique (3 . 

Dive r s catalogues, ou ùe ~l vsée~, ou de s (· ri cs de sculptures p rO\' Cnant de 

g r a ndes fouilles en cours, sont a mentionner. En All en1 ag ne, ~1. C. lllüm e l n fai t 

paraître,- cc qui au rait dft t\lre tnentiun né ici plus lût, -let. Il l du Catalogue 

dessculptw·es antiques de Berlin (v• et av • s. )(->) . Ce t·laines col ledi ous privées unt 

élé in ,-e ntori (·es; ~1. Il. Schweitze r a fa it dili ge ntu1 e 11t le ré pertoire ùes co llec ti ons 

de d e ux c hàteau x de la Prusse orien tale, llegnuhne n el \\' a ldbu1'g (ant ir)IJ es achelés 

en llalic). ~1. L. Cur tius a con11uencé la publicalion ùétaillée des bronzes de la Col ­

lee ~i o n Goethe à W eiwar (5). En ll o ngrie, ~t. A. ll elde r a inv en torié les sculpture · 

de lludapesl (61. Le ~Ju sée des Beaux-A1·ts ùe la mèmc capitale, in augu1·•! e n 

1930, conti en t plus d'un de111i-mill ier ùe terres-cui les inte rcs a nl es, p rove nan t 

c u parli.1) ùe l'ancienne collection P . .-\mdl (ï j. En Fra nce , la ri che co ll ec ti o n 

Car los ùe ll eis tegui, dout ce rtaines pièces ont comme ncé ;i entre r da ns uos 

~!usées natiouau x ( llibliuth èque Natio naie ) est ig nalée co JJllll e C0111pre na nt 

de bons antique (8). En .\ngle ler re , ~l. [?. N. Pryce a fa it parall1·e la uit e du 

{!) On n 'a pas ana lysé ici les Chron iques de (ouilles de l'ann ée (par ex. A1'('/t. 
Jahrb., BC/J , JJIS ). 

{2) 1930, 1, p. 91-121 : cf. p. 98, n• 4, le il è ne dansant de \'olubil is ( ~l aroc) e l 
la Vénus détachant sa sandale, ibid . , p. 108, n• 5: p. 105, n • 3, l'Ath é na à la 
cho uette de l'Odéon de Cor inthe (A JA , 1928. p. 46G : p. 101, n. 2, I'Arl émis 
Ephesia de Tripoli= Lamer, 1/umanistisches G>tmnasium, ·192'. n. 1:;2 ; p.1 08, n.t , 
un e Aphrod ite ùrapée snr tor tue (8e1·l. Mus. Berichle, 1929 , Il , p. 29) . i\ ombre 
de docume nts de la Coll. de Lord Melc hett, do nt le luxu eux. Catalogue (par ~1. E. 
S tron") est si peu accessibl e, se ront t a·ou \'és la , a u b esoi n . 

(:!) P. 13 sqq. 

(4) Staalliche Maseen =a Bel'lin, f<atal. cl. antiken Skutptu,·en, JII , die griec:h. 
Skulptm·en des (iln(ten and vie1·ten Jalu·hunde>·ts, 80 p .. 88 ni. ( 1928). ur les 
r éce ntes r t· orgauisations du ~lus(•c de Pe rgame . cf. tl . Narhod. Ze itsch. Bitd. 
/(ansl, LXIV. 1930-19~1. p. 120-121: W. Zsc hi e tzschmann, Formes , IX. 1930, 
P- 11 sqq .; Wertheimer, l'amassus, nov. 1929 , p. 32 Sq fl. ; Th . \\ï ega nd , Berli~te>· 
Museeo, 1930. p. 94 sqq. 

(.'>) !lam. A1itl., XIV, 1930, p. 1 -28, p L 1-XXIll . 
{6) Die Antiken in Budapest, 1 Abl., Die kulptw·en, 1929 . 

(i ) Mou seion, 1931, p. 122 sqq. (653 n••); autres au Mu sée Na ti onal: a ntres a u 
Musée G. Roth.- Sur lest. r. du ~lnsée des lleaux-A 1'ls, cf. a ussi Zo lta n Orozlan, 
111agyw·. 19:30, p . 68 Sfl(j. {41 rigtll'es). 

(8) Su r un Apollon en brouze ~~~typé l,vc ien , provenance ,la nina cf. ,1. Guifl'r e , 
~a=. B.-A 1·ts, mar1 1931, p. 153, fi~. q. 
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Catalogue de sculptures archaïques du British Museum. (1) On doit à lll. B. Asb­

mo le l 'i nventaire des marbre rl'lnce Blund e ll Ha ll (2 ). De r ap ides indications ont 

é té Jo nnée• sur les co lleclions du Mu sée Je ïcosie (C hyp re) (3). 

Dan s la publication des Sculptw·es de Delphes (Fouilles de Delphes, lV, :J ) 

~1. P . Ue la Coste-Me ·seli.è re à ·o1olinu é d'étudier avec de pé nétra ntes remarques 

el un soin mi nutieux les sculptures des temples arc haïques (4) . Les r estes du 

temple en tuf du VI ' siècle au sanctuaire d'Athéna Pronaia (tympans ord e l ud ) 

co mpl è tent ce que n ou s pouvons saYoi t· sur les destinées de la techniqu e du pôros 

it la fin du v1 • siècle. Une exce ll cnle é lud e es t consacrée aux frontons du g rand 

lentple d ' Apoll on dit de AlcnJ éo oiJ es : n o tamm e nt au fronlo11 occide nta f, en 

tuf, pou1·lequel J' auteur abon lit a un reclassement très per o nu el (char de Zeus 

an ce ntre , c r. fig. ï . Po ur le fron ton oriental, l'auteur a r e pri les é ludes 

qu'il a,·a it précéd cmme11t an 1orcées, en co nc luant de faço n fort vrai semblable su r 

u11 e allribution à Anténor ; or l'œ uvre delph iqo e d e ce maitre a théni e n utar­

q nemit un e rupture d es plus instru cti,·es dans les habitud es a r chaïques des 

déco r ateurs ù e fr ontons (par l'n.d op ti o n de to.tue pass ives e l frontales au tylllpa n 

de l'Est).- En a ppendice . le déb ris d é gmndes sculpt11res a r chaïq ue , recueillies 

dans le téménos d'Apollon 0 11 aillen t·s , e t ln t ' te virile d'Athènes en pi erre tend!·e 

( ~lu s. 1-iat. n• 64\, qui pourrait ê tre rultacb ée a l'éco le de Sicyone ('!).- M. Frankl in 

P. Johnso n a publié les sculpt11res de COl'inlhe \rou vées de 1896 a 1923, et don t 

le IPI 'csl, com11le J' on s a il, beauco up att"tnenté depuis lors. Il y(a Id. ootam­

nt enl un e figure féminin e nue préhelléoirjue (type cycladique) ; une centain e 

de scu lptures (fragments) aut res que d es por traits (Eoyo (? ) ur lro phé!'S o • 8~1, 
cf. p. 2\, no 11 ; c i-aprl:s, fi g. 1; le groupe des portrai ts olliciels tmuv r s Pn 

·!9\ .>-'\5 à la Basiliqu e julie nne ( A>'l and archaeol., XIV, 1922, p. 201-209), d 
d'autres; les sculptures du p,,r tiqu c aux ûgul'CS col ossales (n• 21ï-226) ; ùes 

sa 1·co ph ages, d es reliefs fun éraires, des s tè les votives, e tc.; u n g r o upe important, 

el de Vlli eur rare, est celu i d es stalu~s drapées pré -byzantines (du tv• s. c t plus 

la rd ), n°• 3~ 1· 332 . - ~l. Carousos prepare à Th èbes un Cv1·pus des m num e nls 

funé rai r es béotiens, qu i d e d e ntlra it J' annexe du Co•·pus des rdiefs attiques (6) . 

L'e nse tnbl e de J'o11 vrage de ~1. W . Deonna , Dédale ou la statue de la Grèce 

w·chaïque, est maintenant paru (t . 1 Il ) (1) . C'est le tra vail le plus complet q u e 

n o us n. yon~ sur la statuaire grecque primitive, d'un connaisseur bien informé, 

1) Calal . o{ -•culptw·e, G1·eek a. roman Antiquilies o{ the f3, ·il ish .lluseum, 

vol. 1, part Il , Cypriote and el•·uscan, \931. 
(2) A Catalog ue o{ the ancient madJles al Ince IJlundell 1/all, Oxford . '192~ ­
('l ) P. Dikai os . Mouseion, 193·1, p . HO SfJfl· (p l. X\' - XVI , scu lpt.). 
(4) Pouilles de Delphes. IV, ;J; Monuments figurés, scul pture; art archaïque, 

culplures des temples, !93 1. 
(5) Corinlil. Result of ucavalions, IX , Sculpture 96 -1 923; Cnntbriùge, 193 ! 

(un c. r. sp écial paraîtra ici-m è tne). 
(61 Arch. Jnhrb., Xl.\' . ~ ~~0. roi. 245-IL 
(ï ) 1. Oriflines el évolut ion de la statue m·c lw lqu e, problè>nes techniques el 

e,<thét iques, 1n 0; 11 , A l'listes el !Jl'Oll]Jemenls •·égionaux, in flu ences subies et 
e3:e1·cées: sw·uivan ces el coïncidelt ces, '1 93 !. Cf. no tamwent , tl\. Hu lard , HEA , 
j930 , p . 2ï0-8; un co~nple-rc odu doit parailre a u ,/oun<. Savants (Ch , Picat'd\ 
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do nt tc livt'c sur leg Af'oltot~s w ·cftaïques ( Ul39 ) n·a pas cesse de fa ire a utorité. 

Au lieu de donner seulement a ujou rd.hui le tra vail parallclc c t co mpl émentaire 

su r les Corés qu'o n eût pu attendre de lui, J'auteur a préfé ré exam iner syntbé­

liquP.rucnt ct a nalytiquement toute la p roduction des a rtistrs a ntérieur• a u 

v• s ièc le. Le p re ruier tome expose en g rand dé ta il ce que nous 5'avo n s de la statue 

e n Grèce, e t de ses fonctions, de SJl genèse, d e so n évolution, des mati è res et de 

leu r techn iqu e, du mod e lé, du rendu du co rps ht1111 a in, a ltitudes e t ges tes, v~ te ­
lllent e t drape ries , e tc. En ce q ui to uche au x a r tistes c l groupcn1ents ré"ionaux 

(second volu nre), o n notera que l'a nteu r r~sle lr~ s r ~se r·vé; i l n e recon naît 

eomrne styl es caractérisés de l'a rchaïsme que ce lu i de ~lil e l·S ,unos. ce lu i que 

l'on pourrait appeler« insulaire " (Archi pe l) , ce lui de 1'\axos; ai lleurs , le styl e 

a ttiqu e , le style c réto-pélopounésien. Les deux dcrni è r·es parti es d u seco nd 

volum e montre nt, avec une informati o n cop ieu se , les ac tio ns c t réac tions ;veo le 

dehors) d e l'esth é tiqu e grecque , e l CO itHn ent le· p rincip es qu 'el le a posés c t 

imposés. e n c r éant les statues archaïques, on t pu sc r!·pa ndrc , ou survivre , 

même j usq u'a nous , plus ou 111oins ronscienllll enl, p lll' l'imita ti on a r c haïsante . 

A côté d e ces deux g ros l iv res, si p réc ie ux, s ignal ons le" ' y llabus n J\ tp id e de 

~J. E. Bo i~a rq, /. a sculplzne {l~ecqu r, ti·>tm.é d e itç(•lls d"U ni,·cr silé ( 1
1
. 

Qu elques (•!nd rs de ~ l y listique ou de typo logi e ont pn. rn : .\1. G ~ l ca ul is a 

s ignal é la tendance dt> l'art g rec i1 me!lr e u r la dro ite (do nc :, gauc he d u spec­

tate u r ) le J ie u on le hüus q ui do it so rtir vai nqueur d'une lu tt e o u d'un co u1bat: 

le princ ipe(de.cllimlilé) rs t app liqué dans le fronton s d'Ég in e , à Otywpi e (lc n1pll! 

de Zeus\ au Parlh (o non 111~mc rtympan Ouest). On le relron ,·e dans Jo pei ulu1·c 

des '' a•es, en grnéral (2 ). - ~1. P. Ocvan1bez, reprenan t ap r '~ P. L . Couchoud , 

la question de J' interpré tation des s tèles l'n n ~ rai1 'cs attique · (3), montre la co ln ­

p lexité du probl è me, e l nboutil à c roire que les •cu lptcurs des 1nonuments 

run é rai r·es ont dû urloul cherche r « il r eprésente r les mo rt s dans lïl adcs se lo n 

le souvenir' q ue gardaient d 'e ux les surYiva n ts "· M. r. Jaco bs!ahl a gro up é les 

re présentations relative à la mise à mort ù"Actéon avant e l a p rès la co ns ­

t itution de la légende c la~siqu e (4). 1\1. W. Deonna s'e; t inlét·essé au x types 

d'è tres monst rueux à organes com muns: tr iscè les, té tras cè les , rosaces d'animaux, 
~ t res à de~x co rps e t ;'tune seule tt'te '5) . 

Sur la conservation e t le nettoyage des bronzes ant iqu es, o n lt'OI!Ve t·<t d "u lil e 

indi catio ns dans une note de 1\1. A. T. Co he n de 1\l eis te r (6). 

(1) 2•· ,·.rt. 1929. Les 6 l e~ons p rol'essées à Bruxe ll es de 1895 à 190t a uraient 
besoin d'êtrJ remi ses, çà et là, au courant de-s travaux des a nnées de rni e res . Il es t 
dit pa r e rreur qu e je prépare une refonte de lïlistoir•! de la sculptw·e rJ7'ecque 
d e Max. Co llign on. 

(2) CRA ! , 1ï juin 193t. 

(3) 8 CH, LI Y, 1930, p. 210-227. On ne croi ra g ui re que le penou na~ e de la leie 
de Lyscas so it , comme il est d it, un prêtre (p . 2 t9) . 

(4) Aktaions Tod, Mw·btw,qeJ' ./o /u ·b. (. lù.mstv·isse11sclm{t , 1930, !. \ ' (23 p .). 
(fj ) Rev . archéol ., 1930, 1, p. 28-1:J. 

(6) Rulletin van de Vp, ·een iqi?J{I tot /levo,·de?·ino der /{enni[( van de /1ntiekc 
/le ~chm·inrJ. V I, 1, j uin 1931, p. H- ~~-
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Epoque archaïque (jusqu 'à l a fin du v1• siècle ). 
C•·ète, Péloponnèse, Grèce continentale (moins l'Allique ). On ne peu l ici que 

signaler, dans le dern ier volum e de la publ ica tion de i1· A. Evans. The palace 
of Minos al Cnossos, Ill , 1930, ce qui es t dit, p. 5t8 sqq., de la trouvai lle s i 

curi euse, dan le" cloi tre »iL portiqu es de l'Est, d 'un e main d ' un e statue demi 

grandeur naturelle (minoenne?) el de& boucles de cheve ux en bronze d'un 

"co losse" ( t } partiellement scu lpté en mati ère pér i sable (bois ''); ce serait le 
premier Lies x oana, dune le modèle de to us les Daedalica, repris par l'art « archaï­

sa nt , des Déd alid es (i ) . A. Semenov conclut à l'exi s ten ce de st.alues au tem ps 

d' ll omère (3). Il y a d'util es compa ra isons à tire r , po ur l' histoire de la statuaire, 

des figures peintes su r les vases de la n éc ro pole géo m étriqu e, et des autres 

trouvail les (surto u l cé ran1iques) d'Arkades; riche butin présenté par ~1. D. Levi 

(Annuw·io, X-X li ). Je n 'ai pu voir enco re l'ouvrage de Kun zc , l(, ·elische B1·onze­

,.elie{s (4). ~1. P. De t11 argn e a é tud ié la « doubl e déesse " cré toise, d 'apl'i:s de-s 

üg u1·i nes de I'Anavloc hos (près Ma llia, Crè te), en m ontrant leur 1·apporl avec 

certains types d n Péloponnèse; iL propos de deux piaquelles de Pra isos (Louvre), 

il a [inemenl marqué l' t\vo lnli un de la rep résenta ti on du s phinx et de celle du 

griO'on, .l e la Crète à la Greee. Il so ulig ne la pa rt des influences ori enta les 

dans les r eco mm ence ments de l'art géo m é trique (51. 

Les réce ntes fouilles de Co rinth e ont livré quelques nouvelles lerres-cuilPs 

a r·chaïq ucs, e l un e tê te e n poros, très primiti,·e, avec bandeau rouge c l diadème 

(rosace inc ru lées ) (6). üne nou\' cl le é tude du cotfret ùe Cypsélo a fourni à 

~1. G. Méau tis d'ingénieuses o bser va ti o ns , C]Ui n ' inté ressent pas 111 oios (pour 

Co ri nth e) les historiens dt:J la culpture que ceux de la .cé rami que lï ). Les terres­

cu ites a rc haïques de Spar te t rouvées ~rincipalem ent dans la régio n de l'A r opole 

(moLic lé pl ein) ont é té publiées par ~1. J. ~ 1. Woorlward (8). ~!.Il. Koch a consacré 

un e suggesti,·e é lude (Apollou u. Apollines ) (9) à l'Apoll o n Tyszki e w icz, maintenant 

au Mu ée de Bos to n , r t qui porte s ur· ses cuisses, en le ttres Léo ti ennes, une 

déùicace de ~ l anticlos, dont la c lausul e rap pe lle Odyss .. Ill , v . 58 . - Couroi et 

Corés, en Grèce, co nsacrai ent des Apollo ns, des Artémi s , coruut c p ro tecteurs et 

ymboles ùe la jeunesse. - Dans la 8• tombe de Trehenisch te (Lac d'Ocbrida), 

o uverte, ce lte fo is, par d es ar·c héologues serbes, o n a lrou,•é, outre un n ouveau 

m asque d'or , e t des for111es de sanù ales d'or (a ,·ec gorgon e>), un mag nifique 

cra tè re à volutes de la fin du VI' s iècle {fig . l a-b). Il es t déeor é - ur le col, 

notamment - d'une frise de cavalier passants. ~ 1. :--l. Vulic n 'acceptera it que 

(1) F ig. 365, la tê te a urait mesuré 0 m. 40. 
(2) Cf. la tMe de Mycènes en s t uc e l tatouée qu e sir A. Evans rap proche , ibid., 

p. 529, fi g. ~64; su r· le mol co lusse, P. Chantraine, lJull. lnst. (s. d'archéologie 
o1·ienta le, 1930, p. 449-452. 

(:!) Ph i l . Woch., 11 mars 1931. p. 32ï-3~4. 
(!•) üchsische f?orscltung inslilule in Leip:ig, 2 vo l. 193 t . 

(:5! BCII , LI\' , 19:JO . p. 195-209. 
(G) N. du te mpl e d 'Apollor.: (ùu te m ple ·?); cf. déjà AJ. J, XXXI II , 1929, p. 529. 
(1} R I~G. XLIV , 1931,p.241 sqr. 
(8} BSA , XX IX, 1921-8, J.l· ï:î -10ï (Enav . Spm·ta, Ut ). 
(9} tuttg arl, t930 (Akctdem. Anl!·ills,·eçl. l,.eij)zig, 1930), 
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sous t•ésen·es la pro,rnancc co rinthienne indi rpt ée par (B. D . Filow (t ) . Tel le 

n 'est pas la tendance de ~r. K. A. i\'engebauer (2), q ui, rappelant l•!S rapport s de 

Corinthe co mme métropole, avec Corcyre, l'Épire (Dod one , A pol ion ie) ct l' J !lyric, 

souli g ne la rrssemblance, avec le déco r Ju cra tè re Je Trebcn isc hte (cavalie rs ) 

J'un cavalier de Dodone, montant au ~i it cru (bronze. ~Jus. Ath è nes); les 
c hevaux ailés des monnai es de Cori nth e (Ptlgase on t é té répa ndus çà c t là dan 

la Grèce du :'\ord; a ux alelten des bro nziers de la ~ran d e cité" drs deux m ers ., 
on rattac herait l'Apollon signé d'E ly moc léclas (De Ridder ,[LonHe , n• 108, pl. 12), 

un r Co ureuse d 'Ath ènes Carapanos, pl. Il , 1). le Sili:nc dansant d'Athrncs 

t-i~. 1 ft. Pig. t /,. 

\' a~e de bronzr de Tr·cbeni-.cli\c. \' asc de Tl·chenisrhlc. OéiHil de la rri SC", 

(Carapanos, pl. X), le Sile nc te nat tt un e co rn e à 1 oirc tl '.\ pollonic ti'Épit·e 

( Louv re, De l~idd e r, n• 1:J1, pl. 15) . On cül pu, légi tim ement. faire état encore 

de certa ines nouv el les trouvailles de la mi ss ion d'Albanie ( !. . Rey \, à tort pass ées 

sous sil ence. 

Attique. ~1. A.-C . Bb ol\la ios a publié avec un so in pe t·sp iracc (3) , les de ux 

Couroi attiqu e (uu torse acép hal e) t rouvés en 1906 dans le sanctuaire de la 

( 1) . l>·c/c ./alu·b., XL V. 1\.130 . . l n;eige>·, col. ~7 6 sqfl. -Sn t'la 11 0 11\'C IIe sta tu ette 
d 'a rgi le de Musc hovilza-\fogila (femme nue. visage arr haï'ln e) , cf. A•·ch. Jahrb., 
ib id ., ll, p. 2 l srrq., fig. 35. 

(2) ,..o•·sch. 11. Porl sr lll' ille, 10 mai 1931 , n" 14, p . 19:J sq 'l. 
(:l ) cr. ci-olessn~. p. :•'•· Il _,. li ft'Ojs bn•e~ (1, b, r. dont nn r (c po ut• IJllC s lal tt ll 

plus pe tite (fig. 'i.:i -17 . 
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pointe du ouni on. Cette étude est ac<:om pagnée de bell es r eproJ uctions détail ­

lées à grande échelle, si gnal a nt les pa rti es r efa ites e t de m agnifiqu es pla nches 
( \V . li ege) . L'id entificati on avec les Diosc ures es t dite « ce 1·tes possib le, mai s 

null em ent nécessa ire ». Pou r les dates, so nt adop tés les récents c las emen ts de 
E: . llu scbor (p . 98) ; trois gé nerations d 'a rti s tes au r aien t a in s i tr-ava ill é de 650 

!{ 550, la pre miè1·e (Déda lides, (•·ise :?) de ~·l ycèn es ) (1) n 'étant encor e pas con nu e 

pa r ses œuv res e n Attique (il n 'es t pa qu es t io n ici de la " nou vell e " Co ré 
de bou t de Ber li n). La s ta tue A du Sounion sera it des environs de 610 , le torse B 

d 'une 0 11 deu x décade iL la suite. L'au teur nïn cline pas à vo ir une iu1itation 

égypti enn e dans Je motif de la jambe gauche portée e n a ,·an t (p. 103-105). - Au 

Cinci nna ti Art Mu seu 111 , un e tète d" fl erm ès du v1e s . (?) es t sign n l ~e comme 
exposée de puis pe u pa r prèt {2) . - ~ !. P. De la Co te ~l esse li è re es t revenu su r 
le g roupe de • As traga li zn nles, de I"Acropole ci'Ath ènes ( flE G, /J ullel. 19:.1 1, 

p. ïO , e l il le local isera it , - confo rm ément au x vue de i\f. W. Deo nna, plu tôt 
qu 'aux mienn es,- da ns un fronton d e la fin du 1v• s.; il n 'accepte pas , .J u moins, 
pour des ra iso ns qui se mbl ent va la bl es, la suggestion de cochers-écuye rs, age­

nnui llés derri è re des attelages: J'as lraga loma ncie ~este a in si en cause (3). One 

s ta tue a rchaïque du derni er q ua l'l d u VI ' s., hom m e acé ph a le, dra pé, sur un 

siège p l i ~t nt, de très bon travai l (t races de polyc hro mi e ) a é té décou verte à 

A th enes (place de la Liberté) {4). 
O•·ienl égypto-asialique, Junie ; Archipel. Quelque no uve lles " ido les de 

Cyclades u;ont été ajo utées a u x sr ri es con nu es (5). ~1· E: . -~1. G4es t vise, comme 
bien d'au tres - ma is es t-cc j us te ment "? -, à rédni re la part de l'influence 

égyp tienn e sur les s ta tu es gr ecq ues uchaïques (6). - ?o ur les s ulplure s 

chypri o tes du Briti s h Mu se um , c r. , ci-des us, le Calalogll e si gnalé de M. F.-i-1. 
P 1·y c~; les récent s tra va ux , si fi'U c tu eux, de la missi on E . Gj ersl a d on t a ug­
menté le matérie l d'é luJ c t1) . Les peti ts obje ts provenant des rouill es exécutées 
de 1~0 2 iL 19 t4. a Lindo s de Rh odes, par Chr . Blin ckenber g e t 1•'.- K. 1\ in cb on t 

é té pu bli és e n · Jétail (8) . Le seco nd Rappo•·l p1'llvi. oi>·e de ~!. Th . Wi ega nd 

(fouill es des ~Jusées de Ber lin), s ur les travaux de Samos , es t a nn oncé comme 
deva nt parailre da n les A bhancllungeu de L \ cadé mi e de Berlin (9). En a lten ­

clant, ~1. E. Buscho r a donné une longue élu de, s urtou t a 1·chi tec tural e, su r les 

(! ) ~1. G. fi.aro parl e pl u tô t d' un fronton (REG, Bulletin, 193 1, p . 6J). 
( ~ ) Beaux-A1·ls , 25 ma i 1931, p . 11 . 
(3) REG, XLIV , 1931, p . 219 sqq. 
(4) Message!' , 28 juin 193 t (Dionysos?). A1·l allique; ri e n ci e co n1mun avec le 

s tatu es de Bran chid es 1 

(5) V. Verhooge u , Hullel . Mus. Bntxelles, 1930. p . 23-26 (on ..app ell e ici l'~x i s­

tence d'une ancienne li s l_e de ce idoles d1·essée par Chr. lllin ck enberg en t 96). 
Pour Co rinth e, cf. ci-dess us. 

16) Anc. EfJy)Jl, 1930, p. 45-54 ( n om breu .~ ra ppr ochements par fi g UI·es ). 
(1) Cf. Sy1·ia, 193 1, p. 58 sqq. (fi". 1, à la p. 59) : s tat ue en pierre du type grec 

a rr haïq 11 e tarci if. ) 
(8) /·'ou i l l e.~ de Rhodes, l.indos, /.{,es pelils oi>jels, 19:.1 1 (in-4•; 15~ pl. ). ,fe n'a.i 

pas e nco re vn ce lraq.i l . 
. (9) Sit ;be1·. , 21 fév. 1931, 
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" (riihe Bctutm » édifiés Ruccessivcrnenl s11r le site de lïleraion (1). Il y publi c 

al\ passage certains documents de la pla tique archaïque (tê te dé lion en " gar­
goui lle », ayec grenouille posée par dessus). ~1. G. tlodenwaldl a fa it pour la 

première fois reproduire, eu annexe à so n li re sur les fouilles allemandes . 

.ce r taines statues ~amicnnes de l~c x-volo de Geneleos (2} (fig . 2}. C'est un Apo l­

lon archaïque du type du Philésios do:: i\lilet (J)id y mcion ) CJIIi , défonn é, a erYi 

de modèle pour une statuette de b ronze archaïsante, t·dro uvéc dans une maison 
de Po111péi (c f'. ci·apl'ils, p. 8 1, el fig. 91. 

A ta s ui le des importantes ùëco u ver les d'. \ rslan-'J'asc h - qui nous ont rendu 
plus de cent plaquettes d 'i,·oi re dorées el dl-corées ile scènes religieuses ou 

autres - ornements primitifs du !il de ll azacl, ro i de Damas (844-812
1 

(:!) , 

Fig , t .- E\-\Olo de GcnciC'O". 

l'allention a e té ra ppelée sur les tnJIIvaille · de 1\introud el d 'Éphèse. Une sla­

luelte en i,·ujt·e ùu Vtt• s. (ou vt' ), provenant d'Éphèse , a é lé ignal ée an 

Il. Ontario ~luse uttl (4). àl. P. - M. Schuhl a reutarqué a l'.\ hutol ean d'Oxford el 

publié (fig . 3) de c urieux ivoit·es dr :-limroud (nti sion La yard ). resté in édits, 
c l CJUi représentent tfps types in térl'SS(IIlls rie la déesse an fuseau ('i) . lll r s ra p­

pro che juslemc"t des docu 111enls d' ~~ phè sc. Un étude générale (c l supe r ficielle) 

sur la sculpture g •·ecq ue de I 'Asie-~lincu •·c a é té tracée ùans un a rticle trop 

visiblement destiné au g ranù public, lllais d'un bon connaisseur (6). Sur les 

(t ) Alhen. ilfitt . LV, !930, p. 1-99 . 
(2) Neue cleutsche A usg•·abunrten, 1930, no ti ce de E. lluscltor , p. 34 SCJQ. 

(cf. pl. VI : femme il demi- couchée. w uvre de Genelcos: lJCll, 1925, p. 415). A 
la pl. Vi l du tn êntc ouvrage est reproduite une intéressante s tatue (acéphale) de 
felllme debout, inédite a u si, el provenant aus i de l'll é raion. 

(31 Fabrication phénici enn e : p lusieurs plaquettes portent des le llre s de 
l'alphabet cananéen. 

(4' llullet. of' the Rom. Ortruio Mus., tno. p. 101-108 (6 fig. ). 
1;)) Ul'V . cu·chéol., 19:HI , JI , p.:; -6 > 2 pl. ct une figurr ). 
(G) \\ ' , ~l üller, Tloctwlen/s, 'IUJO, p. :l lî·J~l- C'est par inadvert•llll'.e rtue n 'a pa~ 
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Il LLB'I' IN AHC II I~OLOG I Q E ol 
bronzes do Louri slan it dater de l"àgc du fe r , el Jon l l'appa rition cor respond il 
la pros pér ité de l'é levage (ha ras mi li tai res) da ns les ha utes va ll ées du Zagr o 

pe nd a nt les p re mi ers sièc les dn 1•• mi lléna ire , e t jusq u 'iL l ï·poque ac héménide, 
li!H. Ou saud et Ros tov tzeff o nt amo rcé des éw des ( t). 

M. P. Jacobs lah l a étudié dans J'ensemb le les « re li efs m élien , (21. Feu Fr. 
Noack avai t co nsigné dans un article paru peu avant sa mor t quelq ues obser­
vations w r· le m élange du haut-re lief el du l'elier plat, parmi les sculp ture dn 

'l' ré 01' de ipbnos, à Delph es, et nola mm e nt au fr·onton de la Di spute du 
t répied (J). 

.~· . 

. r~.-J 

:1 
: \ 

.... . , .. 
. ·) 

j;,';. ' ' k/ : .' 1 

Fig . 3. - h·oirPs dC' ~im1·oud. 

été mentionnée dans un précédent Bulletin l'é tude de, Àl 1. O. nu be nsohn et 
C. Wa lzi nger , s ur la Daskalopet1·a de Ch ios iAIIten. Mill .. Li l l , 1928, p. 109-i16 1 

9 fi g.). Ce rocher s era it en rappo rt avec le cu lte de Cybèle (fig . de lions) et son 
a rnénagem en t rem onte ra it au v1 • si ècle. 

(1) Sy1·ia, 1930 , p . 245-211 (IL Dussaud ) ; ·1931, p. 48-57 (M. Rostov tzefl); quel­
q ues p ièces sont e ntrées au Me lropo litan Mns. de Ke\\' -York , Bullet. XX \' 1, 1931, 
p. 48 sqq. (M. S. Dimand ). 

(2) Die melischen Reliefs, 1931 (avec 17 pl. ) Je n 'a i pas vu cet ouvrage. 
(3) Cet a rtic le a é té éc ri t avant que l'auteur ait eu co nnaissance de IIJ. pub lica­

t ion des Fouilles de Delphes (Sculptm·e, 1 V). Fr. Xonck annonçai t au si une 
o.u l1'e étude sn r la composit ion du fi'Dnton. 
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t:,·ande-G,·èce , Occident. La p1·é tendue can épho1·e cie Paes lum , a I'Anli qua­

ri um de Berlin -, consécration de P hy ll o , fi l le de Charmy li das à Ath én a, 

comme lime, - n 'rst qu 'une figure de manche de miroi r : à l'n n des trois 

templ~s conservtls it Paeslum , se rattachai t sans doute un cul te d'Ath éna (1). 

~ 1. 1'\icola Pulorti, dans une de ses é lud es de l" ltalia a11tichissima (2) mon l•·e les 

mpports de la fo r mul e <lu couple il demi g isan t , su r les sarcophaues étrus'lues 

(Cervetri, etc. , e t su1· le terres-cu ites de Calabr·e ( ~ ! edina, ll ipponi11m ), avec 

les créations de la sculpture ioni e nne d'Orien t Ici-d essus, Samos, base de Gene­

leos , fig. 2). Ce motif se serait l'épan du rl"Est en Oue t dès la seconde moiti é du 

VI ' s. - M. P. Marconi étudiant les tHes Je lions employées comme gargouilles 

de temples en Sicile, montre des dill'ére nces cararté r i ées avec les modèles 

g recs, et pense que ces omements architecton iques o n t subi la m êm e évo lution 

ar t is ti q ue q u e le reste de la scu lpture s ici li en ne (3). L'éphèbe de Sél in o nte 

p l us . de Pale r me, recumpl é té ) a fa it l'objet d 'u ne publicat ion dé tai ll ée, due à 
~1. P '.1arconi (4). Les déeonver t ~s de ~!. E. Gabrici il s,~ Ji no n le ont p ro uv é 

l'appartenance au petit len<plr archaïque, très Jung. à J'Est uu temple D, rians 

la partie ~ o rd d11 péribole de I'A('rnpole, de la plus anciPmle sé1 ·ie des m é topes 

sé lino n l iennes , antérieures à ce lles du temple C (Euro pe sur le tau reau , sphinx 

assis, ll é racl ~s combatta nt le lau1·eau e t la mé tope des Li:loïdes reco ns ti 

tuée) {5) . ~ 1 . P. hlarco ni recherche dans les tel'l'es-c uites et les sculptures s u r 

p iel'l'e de St\linonte les trace3 d'un " anticla s icisme », qni donne rait ù r xpres ­

sion des figu res l' intérê t prin1orJial . Ce co<~mnt serait surtou t ma rqu e, dit-il, 

au début du v• s., où le réalisme local ·es t développe par la co1nbinaison des 

é léme n ts i nd i g~nes avec l'apport g rec extér ieur (6). Une t(ote en te rre-cu ite, 

rep rése ntant p robablement Perséphone, et de la fin du V I' s., est un doc ument 

p récieu x pour qui voudmit vér ifiCI' ces mélanges (i ). On a t ro u vé à Ag ri ge nte 

vingt m ou les Je te<'l'es-cui tes attestant à nouveau (id. déj;'t e n i 94 ) l'exi stence 

d'a telie rs locaux de co roplalhie {8) . Les exemplaires vont de l'époque archaïqu e 

a ux temps hell éni s tiques, nwntra nt sur tout, au pas sag •• , le 111érite des arti tes 

de la seconde moitié du v• siècle. Uue tête de Couros archaïque du ~! usée de 

Catane a été signalée ;'t l'attent ion 9). Le sanctuaire nunhagiq ue de Santa \' il-

(t ) A.- Joi. . Neugebau e r , Arch. Jalwb ., XLV, 1930, An:eig. , p. 519 s qC(.; cf. Bel'li 
ne1· Museen, ~ 1. 1930, p. 132 sqq. 

(2) Mus. Civ. di Reggio (Calabria ,, depu is 1929 (en cours). 
(3) Antike , 1930, p. 119-201 (3 pl. ). 
( io-) D'efebo di Selinunle, Uivisla d. Heale Insl . Venezia , ope1·e d'co· te, 1 ; 

c f. Arch. Jaln·b ., XLLV, t929 , fig. des col. 151-t59 (Anzeiger). 
(5) Jll onum. Anlichi , 33, 1930, p. 61-t i 2, e t W . Technau , A1·ch. Jaltrb., XL\', 

1930, An:ei,qe,·, co l. 424 sqq. 
\6) Dedalo, Xl , 1930 , p. 395-4t2. 
(1) Dedalo , ibid., p. 651-662. 
(8) Not. scavi, 1930, p . 13-1 05 '. larconi, Jol e- Bovio) ; cf. les é ludes ur Agr i­

g en te, p. 192-219, et Dedalo, IX , 1928-9, p. 519 sqq. , p. 643 sqq. On a m ain tenant 
les éléments d'une étude d 'ensemble. 

(9) G. Libertini, Il m11seo 8isca1'i , 1930. Cf. A,•ch. Jalu·b., XLV , 1930, p . 301 -2, 
fig. 1. 
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to ri a d1 Ser ri , avec se c uri e ux e:~:-volo sanies, a é té étud ié e n détai l par 

M A. Tara m c lli ('1). M. , P . Jacobstahl a m o ntr<• ce qu 'o n pou1rait tire r pou J' la 

con na issance de la Gallia graeca, avant la confJu Ple romaine, des déco u,·e rl es 

fa ites çà c l la déjà, dan s le 111 id i de la Fra nce; quelfJues- u nes J'eulonlent à 
l 'époque a rc haïque (2 /, te l le sphin x de bronze de Trinque taille (Arl es), lJ'a­

vail ion ie n de la fin du n • s. M. H. Lo.n li e r a bien 01is en valeur les an alogies 

que montren t avec les Apollons arc haïques grecs, n o tamment, cP. rla ins e x-vota 

p rove n ant. semb le- t-il , liu san c tu aire ibéri.que de De pei1apen ·os, dans la pl'O­

viuce m é tal! ifè re de Jaen (Sieno. l\ loren o.) ; ces bronzes (ora nts , guer r iers , etc.) 

sont du deux ième àge du fer, et aHalog u es a ceux du anctuai re ùe Cas lella r de 

Sa nlisleba n {:!). 

Époque classiq u e : A. - V • siècle. 
P1·emière moitié: i\l. E. Langlo tz re trouve­

r a il la man ière de Pylha go ras de Rh rl!io u 

dans le p rolo typc d'où e mb le dérivée un e 

t a tuelle de bronze de la collec ti on \\'a n ·e n 

(Elats-Uuis). Elle n· pré ~eule l~ (Jill . é l ht us qui 

armé ùe son martea u , s'apprête à d (· lirre 1• 

Pandora ·?\ : version d ill'érenle du mylhe 

d' ll és iotle, di t-on , mais connue par ùes \'ases 

des ' ' 1°-1' ' siècles (4). ~J. Arnim vo u Gen·kan 

(·tabl il par de bonne 1·a isons tech niqu es lïnl­

possibil il é de ,·oi r dans le " Trône de llo Lon » 

(flEG, 19a 1, Hulleti n, p. i 1, 11. 5) a utre chose 

qu ' un e vulgaire i mi lal io n du Trô n e Lud o_ 

vi. i (5). Une stèle de Cope nhague (Glypto­

th èque ), brisée par le haut , représente rlenx 

« mara th onomaques "agenouillés, n us, qu i sc 
co u vrent d 'un ru ê l1le bouclier. On rapproche 

une coup e du " maitre de Panaitios "• ver 

500, e l l'on étudie;·, ce propos les s tèles à deux 

pe1·sonnages (o;.- On a maintenant les I'CPI'O-

l'ig. 4. - Arrolillo c de Cino. 

duclion atte ndues du p réc ieux aeroli th e d e Cirro transporté au mu ée ùe 

Syracuse (fig. 4 (i ). Mlle A. Lev i a é turli é l'Apollon de Mantoue (Pa lais) copie 

romain e co m a rbre g rec d' un J I'Oiotype argien des environ de 460 av. J .-C. 

( 1) i\fonwn. Ant ichi , XXXI\'. 1931 ( IX). 

(2) A>·cl!. Jalu·b., X LV , 1930, An:eige1· , p. 21i sq·'l· 

(3) CRAI , 22 aoü t 1930; H. Lantie 1·, lpek, 1930, p . 3 -4i (avec 11 fig. s ur 2 p l. ). 
(4) Die Anti/;e, t930, p . 1-14, G pl. 
(:J) Oesle>'l'. Jahre ·h , XX V, 1929, p. 125-112. 

(G) A1·c/t. Jah>'b., XLI V, \9~9 , p. 131-140 (pl. ) ; cf. Nonnos , Dionys . , XXVIII , 
XXX , 48 sqq . (o ù il e t p lusieurs fo is question de g uerrier usan t d ' un 1\lême bou­
clier, te ls Ajax el Teucer , d éj it. 

(i) Pa1· e xemple Al'clt. Jah,-b., XLIV, 1.929 , An:., col. 1.38, fig. 38 . 
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Ell e rapproche <l'au t res rép l1q ues ( ~aplcs , Ro m e, Pa l'i s}, e l d i ve 1·ses m onnaies {l ). 

~ !. 1. . Cu rlius a co nsar•·é de bonnes é tudes au x types hléa ux de Zeus et d'Hen nè• . 

à leu r évolu t io n et it leur rendu (2). Dam la p rem ière de ce l'echerch rs, ap rès 

a >·oir s ig nalé la ra reté des cas où nous n,·ons à la fo is Li es p1·o toty pes d u v• s., et 

leur copie ro m aine (il conteste tes de ux seu ls exe mp les j usq u'ici cit és par M. E. 
llusehor !\ l'au t eur fait •·emarquer le ra pports r ntre le Zeus d' lli s tiaea (Ca p 

Ar témision) !' t la tHe de la Glypto thèque :'l y-Cal'isberg ( P . A r n d t , r.lypt., pl. Xli i) ; 

la copie romui nc (a ,·ec ditl'érences ) se ra it un [l e l'lllès de la vill a Al bani ù Hom e 

(ct'. les ll ennès de l'Agora d' Athènes?). Cont re Gu idi . e l drjh se lon G. Fougères 

(GRA f , 1926, p. 165), M. L. Curtius nie q ue te Zeus cie Cy rèn e ait é té une rép lique 
du Zeus d 'Oly 111 pie (3 J. JI en rappr oche u n ll erm ès bar bu de Ch a ts wor th, e t é tabl it 

J 'au tres rappor ts avec le Ze us de Dres rl e, d 'où dé rinn l plus ou moi ns• toul e un e 

sé ri e de documen ts très d isper és : le Zens de Dresde serait hd-mêm e la cop ie 

1l'un orig inal en bronze ayant représenté peut-N re , à Ol ym pie, " à c61é du co los c 
rl ' i voil·e et d'or q n 'o n ne pou va il copier , le ty pe o iTi c ie l d u maitre des dieux "('?) -

~1. L. Cur tius co nsacre deux a utres no tes, l'u ne a u l!oi de la Gly pto thèque de 

~l u n ich, q1\'il vise a rep lacer ù son ra n g dans l'h is to ire de l'a ,·t de l'époq ue, 

l'a utre à la ll':le barbue ac hetée en 19 13 par le il lc t ro pol ita u ~lns eum de :\ew­

YC1 rk . ;i propos de ce lle œ u'' l'e . il g rou pe r l distingue de no mbreu x modè les, 

pe rmettant de _sit11er par comparaiso n lï le rmès a lca m é ni r u Lie Pergame (4), 

Ta ndis que ) 1. Il . Sch rad e 1· reYicnt il la q ncs li o n des trois Ogures (et demie ), si 

d iscu tées, du tympan Ones l d'O lympie. s ta tues q ui di ll'è ren l des au tres, techniq u e 

Pt matièr e -poul' conclure q u'elle~ sont bien de la mPme main q ue le res te du 

fronton, el attribuables a Alcamène, se lon Pau ün ias (5). - ~ l. \V. li. Sch uch­

hardt a ppelle ne tte ment ces m ·mes cu lp lures des I?• ·sal;(igm·en, et 1eR 

da tP. rai t d'une restauration romaine (6). Un e lêle de marbre féminin e, en pen té­

liq ue, de l'ancienne co llection La ndsdowne est en t rée a u Metropo lita n Museu m de 

New-York ; ce serail la copie romai n e d'une œu vre grecqu e Je 460-450 (1 ) . 

M. H. N. Co ucha signalé une ter re-cu ite du début d u v•, trou vée au Su d de 

l' Ital ie (Locres), e l acquise par le Musée •le l' Un iversil '· de l'l llin oi ; e lle rep re­

sen terai t Déméter tenant le jeune Triptolèm e. Ma is lïn te rp rHalion es t assez do u­

teuse (SJ. Une Lel'l'e-cuite d 'Agrigen te, qu 'on doi t dater Li e 480 à 4i 0, r eprésen te­

rait assez isol é men t tians la sé ri e (cf. ci-dessus), un produit de l'art pu rement 

a ttique, sans con tamination (9). M. W. Deonn a s'est occu pé d ' un bronze mi la­

nais de la Henaissance italienne a u ty pe rlu Spinar·io, et à ce tt e occasion , il a 

({) Dedalo , 192\J / 30, p. 591-615 (2 11lg .). 
(2) E1·sler E•·gan;unr;she(t des !?am. Mittei lungen, 1931 , tl\'ec 2~ planches. 
( ~ ) Rejeté auss i par M. E. Hizzo, Declalo, Vil , 1926/1, p. 213 . 
(4) M. L. Curtius rapporterait a un or ig inal en bron ze polyc létéen la tl' te 

bar bue de Cyrène (Arcésilaos IV, se lon L. Pernie r ; c f. REG, Bull., 1930, p. 91) . 
(5 ) Oesle~T . Jalweslt., XXV. t929, p. 82-1 08, 12 fig. 
(6) ,üch. Jalwb., XLIV, 1930, Anzeige1·, p. 525-5~6. 
( ~) Bullel. , XXVI. 1931 , p. 95 sqq . (G. M. A. Ric hle 1·). 
(8) AJA , XXX IV, 1930, p. 344-352 , 8 fig. 
(9) Joie Bo,•io Marconi , l!ollell. d'al'le, 1 9~0-19:JI, p. 3 '1 ·3R, 10 fig. 
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r etracé l' empl oi du motif du Tireur d 'é pines, dans l'antiquité e t da ns . l'ar·t 

moderne. 
Deu:l:iè me moitié. !. L. Curlius (2) rattache au cycle de l'Apol lon de Cassel 

( Phidi as ?) , le petit Zeus en bronze de la collection Goethe il w timar, do nt il 
montre le affi nités, notamment, avec une statu ette de F lorence, avec le bronze 

Pourtalès de Chantilly , el qu elques autres p ièces (sta tu ette de marbre de 

Pal erm e, bronze du .\ lu s. des Arts mineurs à '[ unich) ; l'aute ur , dont on louera ièi 
la pru ,lence, ne emble pa acce pter la restauration de l'Anadoumenos récem ­
ment propo ée par Am eluug (M. Bieber, Arch . Jahrb. , XLII, 1921, p. i 52) (3). 

~liss C. K. J enkins {4i a poursuivi des efforts généreux, mai non toujours con ' 
va incants, poUl' la r·econstilution générale de l'œ uvpe de ~! .vron ; ell e lui altr·ibue 

maintenant l'Ath éna , dont l'Athéna de la Villa Albani est nne copi e : ell e repla· 

cerail ce lle création dans un groupe e n bronze de trois personnages, où Athéna, 
défenda nt Diom ède, a rr t\ lerai t l 'épée d'Arès. Hesterail à r e trouver le corps d 'Arès 
dans le Lucius Veru du Va tican, la tê te dans des cop ies du Lou vre et du Musée 
Torloni a à Homa. Le Diom ède (to rse) semil la copi e en marbre du Palais Val en · 

ti ni à Home (5). ~Jiss Jcnkins pense qu e le gr•oupe qu 'e l e" recons titu e " si plei­
nement devait s c trouvent Amisos d.u Pont, la résidence de 'lit hrida te. Lucullus 

l'an rait fait transporter à Home pour son tri omphe (?) -C'est du milieu du v• s., 
el en aJmeltant qu e l'o ri g inal (inspirateur de diverses compositions il Orvieto, 

Vulci, Populonia) serait peut-è tre polyg ll oléen , que M. C. Anli (6) veut dater le 

bas-relief du massacre des Niobid cs, ti'Ouvé à Cyrène a utel •l'A rtémis). 
Quelques é ludes ont é té consac rées à la questi on épineu se des Amazones . 

~!. S. Heinach, oplimi tc, pe ns e qu ' il n 'y a plu guère d'in certitude que pour les 

types de Phidias et de Phradmon, e l qu e nous tenons ceux de Polycl ète el Cr·é· 
s ilas (7) . Il ne rend cornple que so us réser ves de l'hypothèse de P . Arndt, qui 

lra nsfo nn era it ( REG, ·1931, Bulletin , p. 15) l'Amazone Mallei, en lui accordant 

une tê te " a thlé tiqu e " de New-York , ùont la col l. Leconfielù a ta réplique : ce 
changement nons écarterait de la cr éation de Phi dias, toul en ne nous mppro­

chant g uère de celle, à Jamais in connue, de Phradmon . -M. . Reinach consi­

sid ère l'Amazone du Capitole apparentée au Blessé défaillant de Bavai, comme 
celle de Ct·és ila s, le type Landsdown e (Mu s . 'e w-York) nous représentant le 

modèle polyelétéen (ressemblance avec le Doryphore). Tel n'est pas, du moins, 
l'avis de Miss C. K. Jenkins (8) . Car ell e pen se que l'Amazone La nd downe- New· 

( 1) Genava, ·1930. 
(2 ) Rüm. Mitl., XLV, '1930, p. 1 sqrJ. 
(3), Le cor ps apparti endrait plutôt <lll Zeus du groupe myronien de amos. 
(4) Bztt·linglon Magaz. , 1930, 1, p. 141·154 (The 1·einslalement of Myron , suite). 
(5) Torse utili sé par d'autres au comp te de Pylhagoras de Rh ég ion . 
(6) A{rica italiana, Il , 1928-1929, p. 161 sqq . ; sur le5 reliefs de iobides du 

vr s., cf. en général , E. Langlotz, Anlike, IV, 1928. 
(l ) Gaz. Beaux -A1·ts , 1931 , 1, p. 13 sqq . :\1. S. Reinach avait déjà r ésumé la. 

q uestion daus son Cou ni er n• 2, de 1886, bonne occasion de vérifier les change· 
ments survenu en 45 ans dans l'état d'un probl èm e archéologique . 

(8) Apollo , 1930, 1, p. 302- 5 (6 fig.). 
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York serait celle de Crésilas! - Une tête d'Amazone, elu v• s., a é té p1·ê tée au 

Cincin nati Art Museum, où elle est ac tuellement exposée (1). 

Les travaux concernant Phid ias et les scul ptures du Parthén on ont été parti­
cu li èremen t importants. Feu 1<'. Noack avait étudié l'arrangement des plis elu 
péplos de l'Athéna Parthénos (2 \, sur le côté, en rapprochant l'A théna i40 !lu 

-~ .. ~~:. ·--- ·- . ......_ ·--.·-.--.... 

----- ----

· .. 
·-.-.·--.:_. 

Fig. 5. - SLatuc du Parthénon, Cronton Ouest. 

Musée de l'A cropole ('E '!'· 'A pz.. , 1881, pl. VIl ), les torses de Dresde dont A. Furt­
waengler s'es t servi pour sa reconstitution de la Lemnia, e tc. Aux plis disposés 
en losanges superposés, à la manière archaïque, se sont substitué (cf. les pein-

(1) Beaux -Arts, 25 mai 193i, p. 17. 
(2} Arch. Jahrb., XLV, i930, 11, p. i98·217. 
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tures de vases), peu it peu , J'au t res ar ra ngem ent moi n s géo métriques , p lu s 

v ivants. l•' . Noack conc lua it, hélas! e n donnant son a dhés ion, lui a uss i , a la 

r econs t itu t ion de A. FLtr t wa engler po ur la p rétendu e Lemnia . W . R. Lelhaby a 

consacré un tmva il sagace (1) il. l'ex posé des d iverses rech erch es (o u hypothèse s !) 

suscitées pa r le d ispo siti f du fronton Oues t Ju Pa rthé non. L'exa men détaillé des 
sculptures qui n ous res tent mont re le to rt de ce ux q ui ont ta nt voulu r e tirer à 
Phid ias - aidé, sut' le ta rù, o n l'adme t volontiers, de collabo ra teu rs éprouvés 
- l'exécutio n de cc l ense mble, ou du tym pan o pposé (Es t). Il n 'y avai t il pal'i er , 

co LDm e on a fa it , ni de Paeon ios , n i d'A lcamène.- Pourta nt, i\1 . Fr. Winter , dan s 

un pre mi er article sur les maîtres des sculp tures du Parlhé non , cher ch e en co re a 
montrer qu e la déco ra tion sculp tée du te mpl e n e peu t pas ê tre placée sous l'ins­

pira tion d 'un seul a rtis te' \1 y a ura it à d is tinguer deux tendances op posées, com ­

para bl es (?) à ce ll es que révèlent les bas - reliefs fa its en co n curren ce, p lu s tard, par 

des a r ti s tes itali e ns co 111m e Gh iberti e l Brunell eschi (2). Le fron ton Oues t Ju Par­

th énon va bénéûcier d'une intéressante déco uv erte de M. Rh ys Carpenter (3). Il 
a il. Athènes , dans un coin de la co ur ùu Mu sée de l'Acrop ole, r e t ro uvé l'o r ig ina l 

d u bas d u co r ps de la s tatue U (fig. 5), q ui, a pparente sur le cr oqui s de l'anon y me 

de Nointel (1614), ava it d ispom ensuite, avant le tem ps du de~s in de Dal ton 

(1149) (4). l i s'agit d' une des Erech tbé ides faisant pe ndant a u Cécr opides de 

l'au tre ail e (g .), a u fronton de la Dispute. Une cop ie réùu ile (a u li er s) en avai t été 

trouv ée en i 880, à É leu si , J ans le g rou pe des sept s tatue ttes qu 'o n connatt, imi­

tat ion des fi gures du tympa n de l'A cropo le (i\l us. Na t. , 200-202). 
Feu Fr . tudniczk a a vait donné so n av is auto risé sur les iUlportun ts travaux 

de Pra cbni ck er (Pa,·thenonstudien, 1928) (5) . ~l. W. Techna u ( 6) a fait connaltre 

c l localisé les d e ux m or ceaux, des métopes et de la fr ise du sékos du Parthénon , 

que feu \V. Amel ung avait déco uverts en ·1920 , dans les magas ins du Va tican, 

e l q u'i l n 'a vait pas ei.1 le tem ps de chercher lui -m ême à replace r . Un e tê te barbue 

<t bouch e e nlr'ou verte, d'un ha ut rel ie f (p l. 8·10), viendrai t de la métope XV I du 

Sud, et se ra il ce lle de l'E richth onios , qui , a celte pl ace, accabla it le géant A s té­

r ios , représen té vain cu à ses pieds (dessin de l'anonyme de Nointel, fig. 1, p. 83, 

to rse e t tê te au British Museum ). Un a utre fragment du Va ti can -es t à r a pporte r 

à la fr ise du sékos . JI n e comporte qu'une t ê te d' un personn age m archan t vers la 

gauche, e t le reste d' un in trument (mar telé) porté sur l' épaule. Il s 'agit ain si 

d' un des jeunes m é tèques au :p·r,cpopo c, por te urs du pl a teau s ur lequel on d ispo­

sait les gâ teau x d 'offmnde des Panathénées (Anonym e de Noin tel, F r ise ord , 

fi g . 13-15) ; ce se t'ait le dernier ùe la fi le (fig. i5). L W . Deonna a publié (1) une 
tl!te voilée fémi n in e de l'Acropole d'Athèn es trouvée e n i 860 (ftg . 6), et qui pour-

(i ) JllS, L, 1930, p. 4-19. 
(2) Oste1'1' . Jah1·esh. , XX\ ' , i929 , p. 113- 18 , 16 fig. 
(3) Mouseion, 193 1, p. 11 8 sqq., pl. XIX el XX. 
( ~ ) ep lièm e bl oc de la co rn iche, f( ed·is Sud du fro nton Oues t ; B. a uer, Alhe11. 

Mi ll ., i 89 1, p. 59 sqq . 
(5) Neu e Jah1·b ., 1929 , 6 cahiers. 
(6) Riim . Mill., XLV I, i93 1, p. 81- 9, pl. Vl\1-XI. 
(1) Monum. f'io t , XXXI , i93 1, p. 1 sqq . , p\. 1. 
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rait avoir été aussi une de! métopes du Parthénon scu lptées entre 44i et 442. L'au­

teur dit pourquoi il ne pense pas plus spécialement â la m étope XXV du Nord, 

pour laquell e M. Praschniker, Parthenons tudien, p. 131, recons lilu tl une Aphro­
dite voil~e \aujourd 'hui acéphale). 

M. W. II. Schuchhardt a co nsacré une grande élude d'ensem bl e à la reconsti­

tution du travail fait autour du sékos du Parthénon, pour la fri se des Panath é­

nées (!. ). JI pense qu'on avait préparé là quatre-vingt parts de la làche, -selon un 
dispositi f d'ensemble (p. 218) -et qu 'en aucun cas, on n'a r éu ni , dans un même 

groupe, des représentations de sujet dilTéren l. Le gr oupe d'arti s tes changeait donc 
quand changeait le sujet.- On discernerait vin gt-sep l parts au Nord, vingt-hui t au 
Sud; sur ces longs côtés, les motifs s'associaien t en grands ensembles: caval iers 

Pig. G.- Téle voilée féminine de l'Acropol e d'Athènes. 

chars, piétons, etc. Une étude minu ti euse des ensembles e t des tê tes (ph otogra­
phies B. A hmole) indiquerait que Phidias a pu êt?·e le mellew· en œuvre, les 

exécutants, nombreux, placés sous ses ordres, gar dant leur liberté pour le 
détai l (2). MM. Umbdenstock. e t J. Form igé croient - un peu trop - à des lois 
mathématiques qui auraient , disent-ils, " présidé à l'orchestratio n (!) de la frise 
des cavaliers des Panathénées ., (3J. M. le Co mmandant Lefebvre des Noë ttes a 
examiné ce lle même partie de la fri~e : cavalcade) d 'un au t1·e po int de vue, tech­
nique (équi tation grecque) (4). 

M. H. Schrader pense, peut-être non sans risque, que cer ta in es des sculptu res 

(f) Arch. Jah1·h. , XLV, 1930, p. 218·280 . 
(2) C'est aussi la conclusion rie G. Rodenwaldt, dans l'ouvrage récent SUI' 

l'Ac,·opole, 1930, illustré par W. liege. 
(3) Soc. nat . Antiquaü·es F1•ance, !6-23, déc. 1931. 
( -i) Ibid ., 9 déc. ! 931. 
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retrouv ées au Pi rée, sous les eaux , seraient des co pies d"œun·es de Phidias 

(plaques encadrées, larges de 1 m. 30, sur 0 m. 90 haut). La parenté serait 
marquée avec les mé tope~ de la face Sud : lutte ha rdie d'une Amazone et d 'un 
Grec, qui , la saisi san t aux cheveux , l'emp~che , semble·t-il, de e précipiter d'un 

rocher; ai ll eurs un jeune Grec, etc.; on au rai t la les so uvenirs de l'Amazonoma­
chie du bouclier cie la Parth ènos (?) , conn ue seulement par diverses copies très 

t éduites (1). - l\1. W. Technau a repris l'é tude de l'Ephèbe de Pompei trouvé 
en 1925 dans la Via dell' Abbondanza (2). Pour lui (énumératio n des différentes 

aLtributions proposées), c 'es t une œ uvre inspirée d'un original péloponnésien, à 
dater de 440-430; il ra pproche deux statuettes, l'une au ~Ju sée d'Athènes , l'autre 

à Cologne (Zeus). !Il. JI. Koch a étudié en dé ta il le P eudo-Theseion avec E. von 
tockar: construction et décor dateraient de 450-440, mais on n'y retrouve pas, 

d isen t les observateurs a Uct"tlands, l'inspiration des maîtres qui ont t t·availlé au 

Pa t·thénon; ce qu e prou vent, outre l'a rchi tec ture, les sculptures (3). M. El.. \V. von 

Dissing nous a donn é la publication première d'une tête g t·ecq ue q ue A. J<'urt­

waeng ler avait déja rapprochée des créations du cycle de Phidias; ce era it une 
copie alexand rin e d'un Arès du v• s. (4) . M. J. R. Melida croit du v• s. un Ascle­

pios trouvé a Am pu rias et un fl éracl ès ci'A lcala (?) (5) . On rappor te a un original 

en bronze (Strongy lion) du v• s., aussi, une Artémis en Amazone trouvée récem­
men t a Corinthe (copie du début du 11' s. ap . J . -C.) (6). Parmi les sculptures 

antiques de Wilanow publiées par M. J. S tarczuk, on mention ne une tête d'A pol­

lon , copie cl' un original voisin de Paeonios, et une tête de femme (copie) qui 

serait de l 'école de Cré ilas (?) (1). 
M. Ch. Picard (8) a tenté de montrer les raisons reli gieuses qu'il y au rait de 

ue plus considét·er commedP.coratives les scu lptures du monument des r é réides, 
depuis les Néréides mêmes, q u i so nt la pour la co nduite de l'âme du dynaste 

ensevel i aux l.l es bi el)heureuses, jusqu 'aux fri ses, fronton et ac ro tère~ . Un des 
fron tons, celu i de la fa çade p t·i ncipa le, rep résentait les so uvera ins de l'lladès 

(Cerbère dans l'angle), com me on eil t pu s'y atte ndre sur un temple-tombeau ; 

les enlèvements des acrotères (Dioscures et Leucippides ~) on t été placés aux 
faites pou r la raison qui a fait décorer d 'un groupe d'enlèvement, avec Néréides 

et gé nies marins , le temple de Marasa Locres") . 
I. W. B. Dinsmoor a t'ep ris, a la suite de son travai l de 1926, la question de 

l'arrangement des sculptures du .ternp le de l'Athéna ' ik é . Il a utilisé les criti­
ques qu i avaient été ad ressées a son premier c lassemen t par M. Rhys Car pe nter 

(1 ) Fo>·sch . u. Fo>·tsch,·itte, 20 juin 1931 (18), p. 249 sqq.; Message>· d'Athènes , 

28 juin193i. 
(2) Antike , 1930, p. 249-264 , 3 pl., 11. fig. 
(3) A1·ch. Jalu·b . , XLI LI , 1928, An:eige r, co l. 106-121. 
(4) Panthéon, 1930, 1, p . 209 , 1 fig . 
(5) Boletin., 19:!0, p. 108-111 (2 pl. ). 
(6) AJA, XXX Ill , 1929, p. 515 sqq. (p l. lX a la p. 516; p. 534 -535); cf. F .-J. 

de Waele, Pantheon , 1930, Il , p . 522-523. 
(l ) Eôs, XXX LI, 1929. 
(8) Rev. hisl. !'eligions, Cll! , 1931, p. 5-28, 
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(IŒ G, Bull ., XLI V, ·193 1, p . i7-78 , et nous présen le un dispositif vérifié de qua ran te­

qua tre fragmen ts, s ul' lesquels 37 lui para issen t, ce lte fois , dûm ent localis és 

{15 placem ents a ntéri eurs conservés , 3 des 25 nouveaux ùc Rh ys Carp enter 
acceptés, 19 pr opos itio ns nouvelles ) (1). On a pro posé de rapporte r aux s cul­

ptures du Bas tion d'A théna Nik é une bell e tête de fem me vo il ée , enco re inédile, 

trouvée a u p remi er secteur de !11 zon e de s fo uill es g recqu es de l'Agora (2). 

M. S . Rein ach est revenu sur l'é tude du Reli ef La nd sdowne (Athéna r ac ifi qu e), 

exa minan t à celte occas ion le motif de 1'.\lhéna tena nt e n main s son casque (3) . 

~!. L. D. C[askey j a reproduit sous toutes ses fa ces un type de la Vénu s Genilrix 

(= Ap hrodite de Naples, d ite à tort de Fr éju , au Lou vre), qui a é té r écem ment 

acquis par le m usée de Boston (4) ; il l'a placée en face ùe ce ll e d u Lou vre, do n t la 

tê te , charm ante, r este un peu archaïque, mais ,!ont la d raperi e pa ra it as sez roitle 

e t plus sèche. Le sein dro i t de la sta tue de Boston est vo ilé comm•e le gau che 

(Louv re, con tra ). On n e peut g uère parle r de Phidia s rlevan t ces modèles s i a lli ~o­

ioni e ns, qui rap pell en t l'H égéso du Céram ique, c t font pe nse r plutô t a une tradi­

ti on atti co-ionicnne (Callimaque ?) . - M. Ch. Ka r ('l usos da te ra it des env iron s de 420 

un ex- vo to allique q ui doit p roven ir d 'Agra ; il a é té trouvé en 1923 au qu arli er 

Byron, sud de l' l lissos {Mus. Nat. 35'72). li y a là un e [Dém jéte1' a s ise , id entifi ée 

par un e insc r ipt ion, avec Coré debout près d 'e lle . L'auteur pe nse qu e des a do ra­

teurs fi gura ien t dans la partie cassée (5), et que l 'ex-vo to pourrait provenir d u 

te mpl e io niq ue de I' Jiissos (6) . Une h istoire de la tê te (de s tè le), cé lè bre, pass<'e 

l'écemm ent de la collec tion Landsdown e au musée de :-<e w- York, est re tracée 

par Miss G. A . .\1. Hichter (7). ~1. Fr. E ich le l' a exa mi n é un e tê te prove nant d'u ne 

s tèle funérai re a ttiqu e de la fin d u v• s. (ou débu t du 1v•f) tro uvée dans la petite 

il e d 'Arbe (en Vén é ti e, maintena nt en Yougosl avie) (8) . D'intéressantes terr'es­

cuites du mu sée de Nimègue, d'a utres de la co llec tion Scheurl cer à la ll aye (Béo­

ti e et Hh odcs, types de la secon de moi ti é du v• s , et•tlu début du lV' s . ) ont é té 
sig nal ées (9 ). , 

( t) AJA , XX XI V, 1930, p. 281-295. CL pour les q ues ti on s des da tes c l defi 
auteurs, REG, XLI V, 1931, p . 450 sqq . (Cb. Pica rd ). 

(2) Messager d'Athènes, 8 jui llet 193 1. 
(3) Gaz. Beaux-A1·ts , 1931 , p. 82 sqq. 

(4) Mus . of fin e w·ts, Boston, 1930, p . 82- 89, 8 fig . ; cf. S . He inach , Gaz . Beaux- • 
, fl·t s, 19a1 , p. 89 sqq . 

(5) Un moulage de la s tè le de Crito e t Timarista t1·ouvéc en 1930 à Cam ir os 
(Hhodes) est en tr é dans les collect ions de l' In s titu t d'a rchéologie de la Sorbonne . 
Une notice d e Die Antike est atten d ue; cf. C. Anti , A1·cheo logia d'olt1·ema1·e, 
Ill , 1930, p. 1054: mil ieu du v• si èc le . 

(6 ) A t !zen . Mi tt., LI V, 1929, p. i -5 et p l. 1. 
(7) Bull. llfell·op. Mu . New- Y01·h, 1930, p. 218-222, 2 fi g. 
(8) Oester1·. Jah1·esh., XXV, 1929, p. ! O!l- 11 9 pl. 4 fig. (en appendice, co nsidé ra­

lions sur le rô le des Vénitiens dan le transfert des antiq ues : his toire du b as­
re lie r Chi aramon ti qui était dès le x vu • s . dan s la Coll. Giuslini ani e t se rattache 
au souvenir de Moros ini ). 

(9) D• Il. A. Evelein , Bull. ve•·ee11. /Je1· . ant., jui n 1929, p . 6-8, LO fl O'. ; L. W, 
cbeurleer , ibid.,p .15-i7; déc. f' · ~ -q,ett 930, p . 13-17 , 
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En oc tobre t93 1, on~a trou vé à Athè nes près de la Pnyx, un e tête col os ale 
d 'Athena (casque lisse, uni ), dont il a été publié d~j à cer ta ines reproduc tio ns. 

L'œuvre a été dite a u sitôt de la seconde moi tié du v• s. , mais elle donnera it 
pl utôt \'impressio>n d'être tou t au plus de la période suivante (é poq ue de Cé­

phisodote l'Ancien ?) , à moins qu ' il ne fa il le y vo ir un e co pie ro maine d u a • s .. 
Une s ta tue d'Ar té mis bri sée a ux jambes a été exhumé e pend ant les foui lles de 

l'Odéo n de Périclès. Une ~ata ill e de Grecs et de Ba rbares es t sculptée magn i­
fiqu ement en or su r la garde d'une épée scy the, récem me nt acquise par le 

Mclropolilnn 1\ luseu m de New- York (1 ). 

É p o q u e c lassique (su ite ). B . - IV• Siècle . 
Peu d'étud es encor e, pour ce« moment ,, i i mportan t, et si insuffisamment 

co nnu , de la plastique grecqu e class ique. On aurait t rou vé une tête scopasiqu e 

co los sale, or ig ina l g rec (?) , a Rom e, dans les fou illes exécutées entre le Capi· 

to le e t le Tibre (2). 
En Angleterre, les di scussions déjà r allu mée s il y a p lus d 'un lustre autour 

de lï lermës d'Ol ympi e co ntinuen t a ag ite r· le m ond e des éru dits. Da ns un 

meetin g tenu pendant l'é té !93 1 à Burlin g ton Hou se (3 ) . l\1. J . B. Wace, après 

avo ir signal é les cons éque nces de la di D'u"'on des procédés de la sta tua1•ia au 

IV' s . (emp loi d u modèle d 'argil e, co mme à l' époq ue moderne. même pou r la 
prépara ti on des sta tues de marbre) a sou tenu que Praxitèle a va it d û faire parfois 

excep ti on à l'usage de so n te111 ps, et, co mme les irnagie.rs d u VI ' s ., comme Rod in 
encore de n os jour , trav1lill er direc tem ent, à l'occasion , le marbre : ses meil­
leu res œ uvres, le Satyre de la r ue des Trépieds, l'Aphrodite de Cnide , auraienté té 

conçues avec le suppo?'l nécessai re a u marb re, pa rtie intégr a n te de l'ensemble . 
Qua n t a l'll er rn ès , on aurait tort de che rcher a y vo ir une copie en marbre exé­

cu tée ap rès le Iv• s. d'a près un bronze . ~[. W ace croit la statue co ntempor aine de 
Praxitèle, ma is i l y verra it " a ma r ble version made in Praxiteles's studi o by 

his pu pils or s tone-cutters after his original clay mode!. " L'or ig inal de l'fi er · 
mès d'Olympie aurait do nc été en a>·gi le (?) , e t préparé a insi pour être transcrit 

soit en bronze, soi t en marbre. 
C'es t a ilani on q ue l'o n veu t rappo rle i· la tête de Sapp ho ('?), qui a été 

réce n·nne ot r etrou vée a Corinthe dans les fouilles a mt"ricain es (4). Une no le 

ép igra ph iqu e de M. A. Wilh elm (5) a fa it r eparaître util e ment à sa p lace le 
nom de Daitônda-s, sculp teu r théba in, émigré a Sicyone, vers 330 ; s'i l a va it 

é té ig nal é co mm e Si cyoni en , par Pausania (VI, 1.1 ,5), c'e t qu' il avait cha ngé 

de pat ri e . 
~ 1. t•'. Oelrn ann ct re venu su r la q ues ti on du Ma usolée d' Ha licar nasse, étu -

di a n t sur lou l le ty pe de l' édi fice, car il acce pte en généra l la restaura tion de 

( Il Bullet ., XXVI, 1 9~ 1 , p. 44 sqq. (G. M. A. Richter) . 
('2) A1·cft. Ja /11·b .. A n: . , XLV , 1930, co l. 365-6, fig . '26 : mais celle tête donne 

l'impressio n de pouvoir ètre plus ta rdi ve qu'on ne di t. 

Pl Hésum é de presse . 
(4) F. J . de Waele, Panthéon, 1930, Il , p . 522-523 . 
(5) Bull . Académie Pol01lttise, 1930, p . 139-143. 



72 Cil. P ICARD 42 
F . Krischcn (Bomw· Ja!trb., 128). li marque les rappor ts avec le Monument des 

Néréides (pyr&mide ajoutée), et avec le temple d'A th éna Niké j uché sur son 

py1·,qos; de plus loin, on doit penser aux mo numents archaïCJues de la Lycie , 

où l' idée de mettre les morts dans des r éceptacles surélevés au-dessus d u 
niveau terrestre , est déjà si caractéris tiqu e ( sarcophage~, lours fun éra i­
res ) (1) . 

r.!. J. Charbon neaux a consacré une bonne étude au nouveau torse d'Arté mis 
chasseresse (tirant l'arc) entré a u musée du Louvre (2) : les a nalogies prin­

cipales sont avec l'Artémis Torlon ia a Home : un re ll et de l'art praxitèlien peu l 

y être cherché (fi n du tv0 s.). M: G. Jacopi pense que la g racieuse Aphrodite 

pudique du Mus é!' de Rhodes, repêchée près de la Hésidenco (3), q uoiq ue se 

rappt•ochant de l'Aphrodite du .Capitole e t de la Vénu r.lcdici, se rait p lus 

a ncienne; elle prouverait que la Vénus pudique n'cst.pas dé rivée de la Ctti­
dienne, mais représente une au tre création contemporaine (mili eu du 1ve .) (4). 

ne tête d'Aphrodite du Iv• s., trouvée à Ampurias, a é té s ignal ée ct é tu ­
diée (5) . L'attention a é lé rappelée sur l'Aphrodite de Salala (6), célébre bronze 
du British Museum. Mlle Maria Brickoll' a é tudié le type de l'Aphrodite a ppa­

raissant à m i-corps ou tout en tière entre les deux va lves d'u ne coquille. La 

p lus a ncienne des représentations de ce type remonte au début du tv• . 

(I ll pe ut-être mème jusqu'à la fin du v• s. Le moliJ' ne peut être po urt&nt 

de Phidias, qui a vait traité dill'éremment la naissance de la déesse, à Olympie; 

o n ne ·aurait conclure plus p récisément sur son origine (1). Le doss ier COUI­

p liqu é de la Vénus de ~lil o s'est enrichi d'u ne notice sur Voutier q ui des· 
si na le premier la sta tue (S). 

M. J . Sieveking enlèverait à l'art ùu tv• s. , pour y voir une création de l' épo­
que hadrianesque, d'ap r ès Polyclète, le Dionysos de la villa de Tibu r (Rom e, 

Thermes), rapporté pat· Max. Collignon, à l'art d 'Euphranor (9). Il n'y a certes 
a ucune ra ison. de penser spécialement à Euphranor, qui es t pour nous, totale­

ment, un inconnu. Mais il y e n a moins enco1·e pour fa ire bénéficier les a rtistes 
romains du ne s . ap rès notre ère(! ), de la création (?) d'une rouvre si maniérée, 
e t tout en ti è re si expressive des tendances du 1v e s. alto mo1·tale. - Pour 

(1) A 1·ch. Jahrb ., 1930. Je ne co nnais que par la réce nsion de la Revue ar­
chéologique, l'rtude de H. Koch ( Wùwkelmannsp1'0!J1', dédié à reu Studniczka), 
oli i l es t proposé de détacher la statue de Mausole retrouvée, du quadrige men­
tionn é par Pline, e t de lui donner une épée (tenue à la main gauche, comm e 
l'exigeraient certains plis du v~ teme nt). La s tatue a ins i r econstituée est compa­
rée à l'Alexandre de Magnésie. 

(2) liionum. Piot, XXXI, 193i, p. 9 sqq . p . I l. 
(3) Moulage à l'Insti tut d'art de la Sorhonne, don d u gouvernement 

italien. 
(4) Bollett . d'at·te, 1929-1930, p. 401-409. 

(5) J. R. Melida, Boletin., 1930, p . 108 sqq. 
(6) Rayet, Mon. Il, pl. 44; C. Rev. a1·chéol., 1930, Il, p.111-tï8. 
(1) Bollett. d'w·te, 1929-1930, p. 563-569. 
(8) Bull. G. Budé, 1930 Uuillet), p. 18-30. 
(9) Den/cm. Bnmn. -8rilckmann, 1931,138-739; cf. REL, 1931, p. 329 (Ch. Picard). 
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~1. W . Il . Schucb hardt, l'Eph èbe de Mara th on r·e présenler ail l'aboutissement de 
deux tend ances d 'art : pra xitéli nn e el lysippique. L'anteUJ' expose les diverses 

interprétations ct'u ges te de l'Eph èbe et conclut rtu' il ne faut pas cher cher , dans 

un e ru uvre " faite pour plaire "• de sens symboliqu e ou professionnel ( 1 ). L'Enyo 
de Corinthe (fig. ï ', assise s ur· des tro ph ées, a fait penser a une création de la 

première moi li é du tv• s.; mais son attitud e dérive p lutôt des inventions dues 

a Lysippe (2). 
Deux doubles hcrm è tic ma rbre ornés tic rieux tète· accolée~, trouvés à la 

Fi;;. 7.- L'lln~o Je Corinthe. 

\'i a Appia Nuova, sont en trés au ,\Jusée des Thcrn.es: l'un représen te, selon le 
type coumn t, deux divinités , l'une masculine, l'autre fém inine; t·nais l'autre 

porte deux portraits d'hommes , l'un imberbe. l'autre barbu; cel u i- là ressembl e 

au " Ménandre " de feu S tudni czka, l'autre set·ait un poète in co nnu; on a pensé• 
ù cause de Ménandre, à Aristophane (:J) . Pou l'lan l G. Li ppold a peut-ê tre rai son (d u 
moins selon M. We rner Tecb nau !) de voir plutàL un Vir"ile (?)dans le Ménan-

(1) Anlike, 1930, p. 332- 353, 5 pl. L au teur a certainem ent ou blié par inad vcrt 
ta nce de dire tout cc quïl devait a M. C. 11 homaios, do nt on voit qu'il tradui­
cer ta ins passages, presque nr ot pour mot ; il n e le nomm e pas . au vrai. 

(2) Fr. P. Joh nson, Co1'inllt, IX ( culpltll'e ) ; cf. ci-dess us , p. ;;r:;; no 821, 

11 ' p. 21. 
( ~) 11. Paribeni, Not. :;cavi, 1929, p. J51-:l53. lù. Poulsen , cf. ci-après, n . 1. 

• 
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d re (1 ). On peu t auss i pe nser a un 'ophocle (interm éd ia ire en tre le type uu La tran 

et celui d'Albano à Lond res), pour la tête ba rbu e (2). 

Une tr ès impor ta nte contribu tion à l'iconographie [J1'ecquê en général est 
co nstituée par les lcoi!D[J1'aphic studies in the Ny Ca? ·lsbei'!J Glyptothe/,, parus en 
i931, dans le luxue ux volume F1·om the Co llections of the N. C. Glyptott.ek (3). 

Le premi er· type étud ié est cel ui J'Anac réo n : l'Anacréon d e l'Acropole d'Ath ènes 
aura it été g roupé avec Xanthippos, dont une s ta tue de la villa Borghèse nous 
rap pellerait peut-être le type; plusie urs musées ont des copies de la lr le d'Ana­
créo n (une à Copenh aaue, u• s. apr. J .-C. ) : une secon ùe no te co ncerne divers 
portrai ts de stra tèges (G lypto thèque, nos 438-440) ; sont ensuite examin és certa ins 
por t raits de gra nds philosophes ( intéressant Socrate : n• 415 de la Glyptoth èque 
:'\ y-Carl sberg; it noter que ~l. Fr. Poul se n « r egarde comm e m ode rne » (p. 39, 

11 . 2) la célèbre s ta tuette (alexandri ne) de So.: r·ate , au Brit ish ~lu seum) ; les por­
tra it s des tt·o is grands auteurs tt·agiq ues form ent le qua tr ième chapitre des Etudes , 
mais à ce tte occasion sont mis en cause au passage, ct fi nement ana ly é , dive rs 
types de phil osoph es, de poètes, d' histori ens mêmes (cf. ci- a pt·ès, les études 
iconog raphiCJues de ~1. E. Pfuh l). - :\1. H. Eisler a eonsac t•é une p etite no te 
ingénieuse aux po r tra its anciens de phi losoph es cy niques (4) . ,'lous av ion s, sans 
l'avoir su j usq u'ici, t rois ou peu t-•'tre qua tre rép li ques du type (bossu) du phi lo­
so phe Ct·a tès de Thèbes (Home, New- York , Ai x en Prove nce), et, au Musée des 
a rts min eu rs de ~l unich, un vrai Diogè ne. Un sa t·cophage de la c ry pte du Dôme 
de Pa lerm e représenterait Ct·atès don nant sa fil le en mariage d'essai (?) . 

Le beau bas-re li ef tarentin en calcai t·e de Lecce, passé à New-York (REG, Bull., 
193 1, p. 83 -84) a é té signalé à l'a ttention pa r M. S. Reinach, qui hés ite entre u n 

cx-voto th éâtral ou une sc ulp ture fun éra it'e :on pe ut co nc lu re plu tôt en ce 
dern ier sens, ct sou ligner le rap por t avec la columna caelata d'Eph ese (Alccs­
tis) (5). 1\l. A. llek let· a signalé une stè le a ttique Li u mil ie u du tv• s., réce mm ên t 
entr ée au Musée des Beaux-Art~, ùc Bu clape st (6) . Mi ss Eù. Il. Doha n a pub lié 
trois monuments funéraires du Musée de Phil ade lph ie, qui so n t Ju mème temps 
(une stèle, deux vases de marbre sculp tés). 

M. W . Deonna a acquis et étudié de nou veaux moules ta t·e ntins du Musée de 
Genève (cf. BEG, Bull ., 1.931 , p. 19-80 ), pa rmi lesquels un beau to rse d'a thlète (1 ) . 

~1. Ch . Pi card iùentifie une statuette d'Ol ynthos, intéressan te pa rce qu'a nté­
ri eure à la des tructi on de la ville (348 av . J.-C.). com me cell e d' un Gall e s'a pprê­
tant à l'« ordi na tion»; il rapproche plusi eurs types ana logues (in éd it d'Odessa), 
jalonn ant la rou te de Phrygie à Athènes (8) . 

(1) Cf. Rom. Milt ., XXXIII, 1. 91. 8, ·1 sqq. La q ues tion es t toujours déba ttue, on 
le vo it. Pour tan t la ressemblance, avec le m édaillo n in scr it de Mo.rbury Hall , du 
portrait de Toro nto publio en 1926, n 'es t guère en faveur de l'h ypothèse Lippold . 
cr. encore, S. Reinach, Gaz. Beaux-A•·ts, 1931, p. 92-93 et E. Pfuhl (ci-après). 

(2) A•·ch. Jalu·b., XLV, 1930, Anz., col. 315-316. 
(3) T. 1.931. : cf. p. 1.·95. Il en sera fa it un co mpte renùu spécia l. 
(4) Rev. m·chéo l., 1931., 1, p. 1-1.3. 
(:J) Gaz.' Heaux-A1·Ls, 1.931., p. 88-89, et fig . 16, p. sr.. 
(6) Musenmev., V, 1921-1.928. 
(i) Genava, Vlll , 1930, cf. p. 68 . 
(8) Rev. his t . ,·elig ., Cil, 1.930, p. 1-12, p l. l. 
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Époque hellénistique. 
1. S a ,.vivances de la t1·adition classique. ~1 . E . Pfuhl a, da ns une étude 

pé nétrante e t docum entée ( l ) sur l' ico nograph ie de l'époqu e hellénistiqu e, mis au 

point l'éta t de nos frag il es co nn ais a nces . L'auteur relè,•e ju lement co mbien on 

a eu tort de consid érer l'art hellénis tique comm e un bl oc, sa ns assez chercher à 
disting uer son évo lution , e t ses provinces: dans l'ensemble, ce t « art nou veau » 

a eu des a spec ts assez diffé rents de ceu x de l'art class iq ue . Accepta nt en général 
- mais sans doute trop doc il em ent, eu cer ta ins cas - la chronologie parfo is 

si a rbitrai re de feu G. Kra hm er, ~!. E. Pfuhl é tudie su rtou t le têtes -portraits, 
par lesquell es les monnaies four ni ssent des moyen ùe con1para iso n et de da ta ti on 
précieu x. 11 es t imposs ible, faute de place. de ré um er ici les su gges ti ons et les 

résul ta ts de ce co pi eux m émoire: si g nalons qu elqu es-un s d e ty pes é tudiés : le 
Seleucus Nicator , de Nap les , le Ptolémée-So ter de Copenhag ue. le fl lt i létai,·os 

d' Ji erculanum (éco le de Lys ippe vers 290, peut-être d' Aristodé mos ?). Le prin ce 

hell é ni s tiq ue des Thermes ( l" moitié du n• s.) se ra it Démé tri os l" ue Syrie (162-
150), e l non Al exa ndre Ba las , vo ire Lu cu llu s (Rh ys Carpen ler) ; un bus le de 1 ap l es 

r ep résentuait Ant iochos Il , Antiochos J•r nous é tant con nu auss i a Rome; nous 
auri ons un Antiochos Ill à Pa ri s , u n ele ucos lV à Copenhague. L'i con ogra ph ie 

des Pto lém ées est ha bi le men t repr ise en dé tail (2) : on conn aî t un Ptolémée JI 

Phil ade lp hos (:-.l aples , Al exa nrl ri e) ; nous pouvo ns ide n lifi el' Ptolémée Ill 
E ve rgè te; Arsinoé Il l , pa r la tête de ~l a n loue. Le pse udo " Th espis » d'll ercu­

Janum redeviendrai t une Cleopalra Th éa, etc. Quelq ues éludes a nnexes concern en t 

1
'Atta le Jer de Berli n, le g rou pe to ujours di c ulé des phil o oph es, poè te , etc., e l 

m êm e la Fanciull a d' An zio, don t le type il lu lre, parait- il. les th éori es de fe u 
1\ rahm er . Une tê te· d'Atta le I l a é té sig na lée e t p ubli ée ct an s les Neue cleutsche 

Ausf! •·abungen (3). Le Dém osth ène entré à la Gly pto thèque d e Cope nhag ue, ·o ns i­
dér é co mm e co pie romaine d u l ", d'après la s ta tue œuv re de Polyeuclo.s, a é té 
éluùié à nouveau (4). Au dossier de la Victoire de a m olh1·ace, on joindra l'é tu de 
de ,\1. A . B. Brett, qui exa mina nt les pi èces grecques fra ppées e n l' honn eur de la 

victoire de 'SJiam is de Ch ypre, en 306 av. J .-C., l'ap proche a u si les types des 

revers de la cé lèbre 1 iké (5). ~1. C. Mi chalowski a cons acré u ne cou rte nole (6) a u x 

herm ès du gy mn ase de Délos, do nt quarante et un étaien t déjà m enti onnés par 

J' inventa ire dP. Call is tra to ( J56-f 55 av. J. -C. ) . JI n 'en res le p lu s rru 'une dem i· 

douzaine, types syn,boliqu es des dienx p r otec teurs Ju gym na e, plu lOt q ue por-

(1) A rc h. Jaln·b ., XLV, ID30, p . 1-61. L'ar ti cle n'a va it pu être J épouill é à tem ps 

pour le présent Bulletin . 
(2) E. Pfu hl met en garde contre cer ta in es " iden tificatio ns de numismates " 

( lmhoo f Bl ümer , S vor onos) . Il y a distin cti on à fa ire entre les portra its officiel , 

fla ttés, ell es au l rcs . 
(3) Pl . 1.2 : " J etzt in Ber lin ». 
(4) J\l lle L. Dons. BPaux-A•· Is, ja m'. ·JD30, p. 6-1 (éluùc drs diiTé rences avec 

le Dé mosth ène du Va tican) . 
(:i ) Bull . o( t he Mu s . Bos/on, 1930, p. ï\·12. 

(C.) BC/1 , LIV, i930, 1, p. 13H 46, pl. IV-VIl. 
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traits d 'éphèbes ou de magistrats. M. P. ~larconi date ùu début de l'é poqu e 

hell énistique le type du bélier eu bronze de Palerme dont une réplique existe à 

Syrac use (1). M. G. Libertini a signalé les fragments d'une kliné de bronze , de 
travail,hellénistique ou gréco-romain: on y voit r eprésen té, nutam ment, l'épisod e 
homérique d' lysse et ùu Cyclope. De telles œuvres industt·ielles auraient été 
fabriqu ées, n ous dit-on, soit dans les atelier s de la cô te d'Asie-Mineure, soit à 

Délos , soit il. Tat·ente (2) . Le Brooklyn Museum a acquis un torse d'Aphrod itl", 
de travai l g réco-romain , à date r du u• ou t"' s . av. J .-C. (3) . 

M. J. Sieveking a réétudié, dans une noti ce péné trante et documentée (4 ), 
l'éphèbe lampadéphore de l\aples trou vé à Pompéi en 1900, hors des murs (porte 

de Stabi es ). C'est un enfant plus qu 'un adolescen t; salué d'abo rd comme original 

de l'écol e pol yclétéenn e du v• s., il a été plus justement ensuite considét·é 
(Bendorf, Peterseu , Rizzo) comme un travai l du r••· s. av . . 1.-C. Cela es t confirmé 

par la décou~erte du nouveau Lampadéphore de la Via dell' Abbondanza , cel ui-ci 
exécu té d'après u n orig in al polyclétéen, et porten t' d 'une magnifique tête du style 
sévère. M. J. Sieveking croit ce de rni er type péloponnésien, e l ni e au passage 

to ut rapport de la t r te avec la tête Palagi de Bologne a ttribuée par Furtwaengler 
il. la Lemnia. Il n 'accepte pas les p ropositions faites (!1) pour voir dans la tète de 

l'Eph èbe de la Via de ll' Abbondanza une œuvre archaïsante du 1er sièc le, o;ompo ée 

à part, puis rajustée, et à propos de laquelle on par le rait de Pas itélès; la jonction 
de la tête et du corps n'en est pas moins arbitraire; ell e dénoncerait à elle seule 
1
e pas ti che dû à la br illante industrie décorative du r•• s. , en Campanie, si 

docile aux enseignements de l'art grec. 

l'fi. J.- D. Beazley corrige quelques erre urs de la publica tion r écente de ~liss 
Hutton, à propos de deux reliers a t·chaïsan ts de l'Ashmolean Mus. ù'Oxrord (6) . 

M. G.-E. ?.l ylonas voit une co pi e de la fi n dq la République ou du début de 

l'Empire dans une statuette en bronze d' Héraclès d'une co llection priv ée à Chi­

cago (l i . Sur les rel iefs trouvés en mer devant le quai Tzé lépi du Pir ée, on es t 
encore réduit à des notices provisoi res (8 ). 

Il. Écoles d'Asie-Mineu1 ·e. Pour les études iconog rap hiques de Ill. E. Pfuhl, 

c f. ci-d essus, p. 15 . - M. Von ~lassow a appelé l'attention sut· certaines 

œuvres archaïques qui ont fait partie ùes co llections de Pergam e (9 ). ~1. Kurt 

(1) Bo!lell . d' m·te, 1930-31, p. 138-142. 
(2) Riv. Ist. w·ch., Il , 1930, p. 91-103 (cf. ci-après , A. Greifen hagen , p. St . 
(3) B1·ooklyn 1\fus. Quat·tn·ly, 1930, p. 44-48, 3 fig. 
(4) B•·uml-BI'uckmann's Denkmaele1', pl. 136-131 , 1931 . 
(5) Schober, Belvedere, 19.26, p. Ill, G. Lippold , Berl. phil. \Voch., 1921, p. 1049. 
(tl) JHS, !930, p. 14()-.141 (cL Bull. REG, 19:H , p. 88). 
(7) Bull. of the College a1·t Association, 1930, p. 219-225, 5 fi g . 
(8) Pour les plaque qui reproduisaient des motifs de I'Amazonom achie d'après 

le bouclier de la Parthénos ('? j , cL Il . Sch radet·, Fo1·sch. u . Fo•·tsclll'ilte, ci-dessus; 
pour l'ensembl e, cf. Alessaget· d'Athènes, 31, XII , :JO. 

(9 ) A.•·ch. Jalu·b., An:eiae.-, XLV, 1930, p. 191 (Comm unica tion à la Socié l(• 
a r chéol. da Berlin : elle ser·a publiée il par t). 
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Regling a montré l'intérêt de la monnaie du Cab inet des Médailles à Paris 

(é poqu e de Septime Sévère: 193-21! ), où est encore représenté le grand Autel de 

Pergame( !) . M. G. Bendinelli, fa isant l'é tude d'un groupe de marbre peu remar­

qué jusqu'ici, qui est conservé au Pala is royal de Turin, supposa qu'un ensemble 

perdu, représentant Hélè ne e l Pâri s, ou Aphrodite et Ménélas , aurait élé le 
prototype de cer tains symplegmata à l'époque hell énistique , p ui s romaine. Peut­

t:tre pounait·on le faire remon ter à la création célèbre de Ni&é ratos de Pergame 
(Hygie el Asclépios). Les deux p ersonnages ainsi rapprochés auraien t in spiré : 

l'un les Vénus Albani , de i\lilo , de Capoue; l'autre le Pâris Borghèse et l'Hadrien 

du Capito le; l'Hygie de Nic(> ratos serait, en outre, à l'origine du type de la 

Victoire de Brescia (2) . M. O. Brendel a attiré l'attention (3) sur un très beau 

buste de marbre de la collection Sharp a Oslo; il le situerait entre les Aphro­

dite de Cyrène et de Milo. li compare le to rse de l'Aphrodite du duc de Luynes 

a la Bibliothèque Nationale, très apparenté : on aurait la diverses copies fa ites 

en As ie-Mi neure, plutôt qu 'à Rome, d 'un or iginal hellénistique du début du 

u • s. av. J .-C. M. J. Sieveking, é tudiant à son tour le Fauno colla macchia de 

la Glyptothèque de 111unich {4), '' ise a le faire descend re des dé buts de l'époque 

hellénistique à la périod e julo-claudienne. C'est celu i que P. Bienkow ki rap­

prochait, non sans raisons, du jeune Centaure d"Aristéas et Pappias au Capitole 

(école d'Aphrodisias en Carie ) (5) . l\1. J. Sie veking croit plutôt à un type de 

satyre tal'dif, par opposition au type hellé.nistique " ancien » que r eprésente­

raient le raune Barberini et le buste de bronze de Munich (Glyptothèque, 450). 

l\lais n 'y a-t-il pas pu avoir , au début de l'époque hellénistique , des Cl'éations 
un peu diverses? L'affinité("') avec le Cami llus du Cabi net des bronzes de New­

York ne parait pas devoir en traî ner la datation propos ée. - Un e tê te g recque du 

111• s. , représentant, semb le- t-il , un guerrier galate, e t pl'ovena nt probable· 

ment d'un sarcophage, est entrée a u Musée de Cleveland ; elle es t signal ée avec 

d 'a utres œuvres antiques du Musée (don t une autre tête g recque provenant 

d 'Égypte : 111•, n• s. av. J.-C. ) (6). Le relief d 'Archélaos de Priène a donné liau à des 

observations (contestables) de M. M. !\layer (ï ), qui y verrait deux fragments de 

da te diiTérente, la frise d ' Hom ère étant à part aYec qu inze figures, comme" mieux 

composée ». Il n 'accepte pas la date de 200 (8) : Arch élao serait d'un demi· 

(1) Fo•·sch. u. FO!·tscln'ilte, 1.0, 1, 32, p . iï-1 8 . 
(2) Bolletino d'w·te, 1929-1930, p. 481-499 . 
(3) Antilre, 1930, p . 41-64, 4 p l. 14 fig. 
(4) DenkmaeleT Bnmn-Bntelcmann. p l. 140 (cf. déja pl. V, a; Springer­

Wolters 12• éd ., p. 439 : la piéce était a Paris au temps de apo léon , puis fut 
ach etée en 1815 par Louis de Bavière). 

(5) Une t ê te de jeune satyre es t é tudi ée par A. Feigel, dans la chumaclw·· 
Festschrift, 1930, p. 280. 

(6) R. Il ., Bull. of the Cleveland Mus., !930, p. 154-1 55 . 
{1) A•·ch. Jahtb., XLIV, 1.929, p. 289 sqq . 
(8) C'est celle que maintient à juste titre M. E. Pfuhl (c i-dessus, p. i 5) dans 

ses études sur l'iconographie hellénistique (portrait de Ptolémée, IV Philopator 
(222-204), représenté en Cronos. 



Cl:l . PICAKD 48 

si ècle pos térieur; pour le haut, on pourrait penser à I! E's iod e avec les Muses : 

!"auteur tente d 'expliquer la présence de Zeus , en r ela tion avec ~l n é mosyne. 

Dan s les mêmes A1·chaeol .-philol. Studien, ~1. M. ~l ayer réé ludi e, à propos du 
r·el ie f du La tl'an dit de Ménandre el du relief d'Eurip ide de Co ns tantinople (d­

dessus, Fr. Poulsen), les compositions où un poète paraît g roupé avec une 
~!u se, et les ty pes de Dionysos « néo·at tiques ».- .\1 . W. Goethert, dan s une 
bonne dissertation sur l'art de la Hépublique r·omaine , aba isserait aussi - mais 
à tort - le relief d'Archélaos de Priène à la date de 125 av. J .-C. proposée par 
lll . Sched e (Rom. Mill., XXXV, t920, p. 70 sqq. ). li daterait de l'é poque de y ll a, 
ce qui est plus sûr, la frise de Lagina en Carie ( 1) . ~1. Magalùi est revenu sur 
l'étude des animaux qui sont représentés sur la plinthe du gmupe de Naples , dit 
du Taureau l'arni>se '2). Développant une hypoth èse de Finali (1852), il pense 
que les fauv es e t les bêtes furieuses sym bolisen t là, au-dessous du Supplice de 
Dircé, l' émo i du Cilhéron. 'l'out ce qui paît avec qui é tude aurait été au co nt1·aire 
ajou té par le copiste romain qui a dü élargir· la base pour l'introdrr ction de la 

fi gure d'Antiop e (3). 
On signale l'apparition des études de ~1. M.-P . Perdl'izet et Il. eyrig (4) sur 

Antioche de ro,·ont e, Séleucie de Piérie, Hiérapolis- Bambycé (1924-5); sont é tu ­
diées là diverses sculp tures décora tives ou funérai i'es d'Antio che et de Dap hné, le 

reli ef d'un !l'l'and-prê tre de Bambycé- lliérapolis , et des terres-cuites au type 
d'Atarga tis. Sur les couronnes décorées de bustes, en usage dans la Syrie des 

séleucides et dont la mod e semble née à l'é poque hell énis tique, L. B.oberl a 
donné, à propos de l'édit d'Ériza, d' intéressantes remarq ue s (5). 

Une s tatuette de Tanagra, pro1enant de Babyl•me et en trée au British Museum 

se rait à classe r co mme la plus belle et la plus g rand e figurine d'a rgil e trouvé~ 
jUsqu' ici en Mésopo tamie (m ' . -11• s. av. J. C. ) (H). - Plus loin encore, on ne 
peut que s ignale r ic i la ron linuité des publications concernant le gcu lptu res 
de Tl adda en Afg hanistan (1).- i\1. Foucher a finement co mm enté l'une des plus 
bell es· trouvaill es, le « tlevft aux fl eurs» du gran d tumulus Sud; la tête dérivuait 
d'un moule ancien, dériv é du type hellénistique d'Alexan dre , et accommodé à 
la mode indigène peu avant 530 ap•·ès J.-C. (8) . - Pour l'élude des influences 

hell énis tiques sur la sculptu re chino ise , on se réfé rera maintenant a ux sé ri es 
publiées par V. Secralen , G. de Voisins el J. Larti gue (9). 

(1) Zw· /{unst de•· •·omischen }(epublik, 193 1, p. 29-3 1. 
(2) Ace. di A•·cheol. di Napoli , 1929. 
(3) Le vol. V, 1 de la série Clam Rhodos contient une étude de ~1. Jacopi sur 

les sculptures du m usée archéologique de Rhodes. 
(4) Bibl. a•·chéol. et hi t. du service des Antiquités et des Becw:x- A•·ts en S y•·ie, 

t. XVIII: Miss . ar·chéo l . dans la Sy•·ie du N01·d. Je n'ai pas vu non plus l'ar ti c le 
de l\1. H. Herzog, concernant • l'inscrip tion d'une slatue d'enfant si gnée Lys ip pe 
ù Cos "• Sclwmache•·-Pestsch•·ifl, 1930, p. 207 . 

(fi) BCH, LI V, 1930, p . 262 sqq.; p. 351. 
(6) Il . H.. H (ali ), The Brit. mus . Qum·terly , V , 1930, p . 19. 
(1) J . J. Bartboux , Les fouilles de fi adda, Ill , figures et figurin e 
(8) lllonum. Piot, XXX, 1929, p. 101 sqq. pl. lX. 
(9 ) Miss. m·chéol . en Chine, 1914-19'17, texte t. 1. L'm·t funùail ·e à l'époque des 
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III - .ftgyple el r:y,·énaiqlle; A {riq11e ca!'lhaginoise; G-J·ande-G,·èce. Reprenant 

l' étude des bas-rel iefs qu i décorent le Tombeau de Peto iris, M. Ch. Picard a visé 
â montrer, co ntrairem ent à P. Montet, e t à ceux qui ont su ivi son interpréta tion, 

que les scènes sculv tées ne peuvent avo ir aucun rapport assuré avec l'art per e 

du temps des Achéménides; les in(]uenccs grecques ne sent pas douteuses, 

pa1· contre, dans la scène du sacriüce funéraire des taureaux et de l'adoration 
du naos : le type des vêtements , les scènes des atel iers d'art (1) indiquent 
au si une époque macédonienne; enfin, les déülés de porteurs d'o(]'randes sont 

~rai tés aYec toute l'exubérance alexand1·ine; on a donc bien là, gl'llce à i\1. G. 
Lcfebvre,dont l'in terprétation éta it la plus sage,un témoin précieux de la plastique 

gréco-égyptien ne, aux environs de 300 av . J.-C. (2) . 

M. G. Rodenwaldt remarquant qu 'il r este une grosse lacune dans nos con­

naissances sm la polychromie de la sculpture grecque pour le temps compris 

en t1·e le IV' s., et l 'époque romaine imp éri ale , insiste ur la valeur qu'auraient à 
ce suje t, les sculptures du tombeau de Petosi ris (date ci-dessus acceptée), s i, dit­

il, la publicati on officielle permettait mieux, ajoute-t-il, d 'observer les couleur ; 
il donne les r és ultats de quelques observations personnelles, faites su r place, et 

certa in es attlres r emarques dues à Il. chii.fer (3J . Un Eros ailé en course (pu llo) 
sur un plateau qu' un trépied supporte (bronze) a été publié par J. Staquet : c'es t 

un lampadédrome (4). M. E. Breccia a consacré le tome Il des Monuments de 
l'Egypte gréco -1·omaine (5) â une étude. approfondie et critique des tenes cuites 
gréco-égyptiennes, si vivantes , qui forment la ri che collec ti on du Musée d'Alexan­

ri e; on glanera dans ce t ouvrage uae foule d'observa tions précieuses. ne mission 

a r ch ~o l ogique ita lienne à Umm el Breigh tlt (Tebtunis) a fai t découvrir le sanctuaire 

de Seknebto uni , le dieu-crocodile de l'o.n tique cité, avec, â l'e xtrémité Sud de la 
Voie Sacrée, devant le pylone du temple, une courette-vestibule décorée de reliefs 

(scènes de culte des divinités locales : fin de l'époque ptolémaïque, règne de 
Ptolémée Neos Diony os ?) En outre, o n a recueilli trois statues d'art ptolé­

maïque : deux de pharaons , et l' une d'un prêtre, témoins de l'ad local (6). 

- M. C. An ti a consigné comme les a nnées p récédentes , sous le titre A1·cheologia 
d'ollremm·e , les principales découvertes faites en 1930 , sur les chantiers italiens 

Han (c f . l'A tlas, t. 1-l! ) . L'Atlas concernant lo. sculpture bouddhique du t•r au 
IX' s. est en préparation. 

(1) Cf. l'étude de K. A. Neugebauer sur l'ate lier d'un tourneur g rec en Égypte 
qui serai t l'au teur d'une s ta tu e de nègre au Louvre, Schumacher- Festschr•ifl, 
193Q, p. 233. 

(2) Bull. l nsl. français d'archéol. o1·ie1ltale , XXX , 1930, p. 201-227, 2 pl. 
( ~I é langes Loret). 

(3) A1·ch. Jalu·b., XLV, 1930, Anz., coL 262-26 ~. 
(4) Un nouvel Eros a lexandrin, Bull. Soc. m·chéol . Alexand1·ie, n• 26, 1931, 

p. 33 sqq . (de Gaza : il eut fallu rapprocher celui de Madhia). 
(n) Te1Tecotte figu rate g1·eche e greco-egi:ie del Mus. di A., 1930. 
(6) C. An ti, AJ:gyptus, Xl, n• 3, 1.931, p. 389 sqq.; cf. du même, sur J'urba­

nisme de Tebtunis, un a rti cle paru dans le fascicule lll de A1·chitettu1·a e a1·ti 
de.:o1·ative , 1930; et ci-d essous, A1•cheologia d'olt1•e ma1·e, p. 1061. 
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hors la métropole (1 ). i\1. G. Guid i a publi é un beau portrait trou\' y rène e n 

1926, et qu'il co nsidérerait comme celui de Ptolé mée 11 Philade lphe. Cette tête de 

marbre grec (fig. 8), haule de 0 m. 2~, a été découve rte s u1· la co lline N .-0. de 
Cy rène , e t serait u ne œ nvre alexandrine idéalisée , donc ionuencée par le mod èles 

a ttiques du 1Y• s. (2). 
La mission de Cyrène a exhumé un très henu buste rie Démos thène, bien 

co nservé (nouvelle dérivation, dit-on, de la s tatu e de Polye uctos !) , e t une 
statuette d'Hérakliscos1 jadis ornemen t ùe fon taine. Une rév ision des sculptures 

des magasins a ~lé faite par M. C. An ti lui même (3) i\1. A. L. Piet1·ogrande 

Fig. S. - P lolérnée Il Philaclclphc. 

signale la découve rte , à Cyr ène, de' 
fragments d'un gro upe repré en tant 

Ap hrodite nu e ave 'l'l' iton e l dau­
phin (c f. Antioche sur l'O ronte); ce 

serait un original grec du 11 s . a v. 
J. -C. (4). ~1. W. Deonna a publié 
une inrportante r·echerch e su r le 

groupe des trois Gr,lces nues , dans 

l'an tiquité (Cyrè ne), et s suites 

dans l'art mod erne ( ~ ). 

Sur· la belle publ icati on con acrée 

au T1·ésor de 'l'w·enle par W. P. 

Wu ill Bum ier et qui intéresse l'h is­

toi re de la sc uplture non moins que 
celle de la glyptique , j'ai don né 

ai lleurs mon op in ion : dans un 

compte-rendu détaill é de la Bevue • 
a1·chéologique 6), auquel on voud ra 
bien se reporter éven tuellemen t. 

Le même savant (1) a bien étudi é 

diver ses scu lp tures funéraires de 

Tarente, da tées de la fi n du JY• s . 

ou du débu t du 111• ; sta tu es et 
statuettes (p leureuses, esclaves), 

reliefs représentant des thèmes cle combats , ou des scénes de la vie d'outre­

tom be, qui ont contribué, uvee l'imagerie étrusque, à former la sym bolique des 

(1) Lll. Campagna 1930; l. XC, 2, des A Lli d. Reale lslilulo l'enelo, p. 1049 sqq.; 
sur la campagne de 1928 , cf. G. Ol iviero , 'Afl'ica i laliana, Ill , 1930, p . 141.-229. 

(2) A{1·ica i laliana, Ill, 1930, ~- 95-106; cf. l 'Alb um paru à l'occasion de J'Expo­
•i tion co loni ale : Sculpltll'es antiques de Libye, pl. 18. 

(3) Elle lui a permis d'identifier une r éplique de l'Athlè te di t de Périnthe (i\Ius. 

Ore de). 
(4) A{1'ica i laliana, Il, 1928-9, p. 113- tMG. Du même, ibid . Ill, 1930, p. 104 sqq., 

u ne étude sur les sarcophages sculptés de la Cyrénaïque. 
(5) Rev. a1'chéol. 1.930, I, p . 214-332. 
(6) Rev. a1·chéol., 1931, 1, p. 356-358. 
(1) A1·éthuse, i930, p. HG-121, 15 fig . (p l. /, l-XXlll) . 
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sarcophages r omain ,. Plus précisément que ~1. G. Liberlin i (ci-ùes us, p. 16' , 
~ 1. A. Gre iFenhage n (1 allribu er·a il à un a rti ste tm·wtin du ru• s., la scène ody · 
sécnnc (Polyphèm e cl Ulysse ) de la K liné de brouze qui a été ci-rl e , s us ig nal ée. 
- L'Apoll on de Pompei trouvé en 1921 (fi g. g) es t indubitabl ement archaïsant, 

mal gré son cerf, malg ré mC•rne son catogan: car le mou vement de la jambe 

dro ite es t polyc!Héen, e l ta m ai n gauche li en t un lauri er (2 \. - Feu G. Kr·ahmer 

Fig. 9. - L'Apollon de l'ompci . 

a proposé de dater de l'époque hellénistique « rnoyennc "• e t plus précisément 

d'un temps voi in de celui de l'Autel de Pergame, la grande s ta tuette. de bronze 

du British Mu seum (hau t. 0 m. 48) qui r eprésente un ll erm ès nu coiffé du 
pétase (Cata l. G1· .• tt 95; Select br·o1rzes, pl. 49). La prove na nce en est_Saponara, 

dans la Basili ca te . On aurai t là un or ig inal , et non un e ropi e romaine (3). 

{L J Rom. Mill., XLV , 1930, 3-\, p. 137-16 '; . 
{2) Nol. Scavi, ·1929. p. :!5> sqq. ; cf. pl. 2G. 
(3) Riim. Mill. , XL\'1 , 1931, p . 130 sqq. 

Cn. Pr c .~RD. 
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IV. - Ci:AAmQUE. PEINTU RE. MO AÏQUE. 

Ouvrages généraux . - L'ouvrage le plus important est, cette ann(·e, le 
volume co nsac r·é par M. Payne (1) a la céram ique codnthienne. Il renferme une 
étude appr·ofondie de la f'abr ·ical ion cé ram ique a Co l'in the depuis la dernière 

périod e protocorinthienne {l'auteur localise dans ce lte ville le tyle protocorin­

thien) : classement des vases, examen des rerrésentations et de l'o rnement, 
r épartition géograp hiqu e des trou ,·ai lles. chronol ogie des groupes. Un catalogue 

réunit , s uivant un ord re chronologique et méthodil]ue, 1. 557 exempla ires. Des 

chapitres relatifs a la métallurgie, a la scul pture et à la décoration arch itec­
tur·ale co mpl ètent ce tab leau de l'industrie co rinthi enne à l'époque archaïque. 

Ce volume contient également d'in téressant es observations sur les l'abl'iques 
contemporaines, en particuli er su r la cé ramiqu e a ttique . 

Les publications en cours se sont régulièi·ement poursuivies. Du C01·pus 
vasol·um an tiquomm {2) ont paru six fascicules : le fascicule 6 du British .11useuUI 

{par ~1. Wallers), le fascicul e 2 d11 ~luseu Civico de Bologne (par M. Laurinsich) 
le fascicule 4 du Musée Xatirmal de Copenhague (par· 1\IM. lllinkcnberg et l~ rii~ 
Jobansen ; avec ce fasc icule se termine la publiration des vases grecs), le fas­
cicule 1 du Museo arcbcolol{ico de Florence (par 1\1. Levi), le fascicule 2 du 

Musée Scheurleer , à La ll aye (par 1\1 . Scheurleer), et le fascicule 2 de la Biblio­
thèque !';ationale par Mm• Lambrino). 1\1. Albizzali a fait paraît re le cinquième 

fascic ul e des J'asi anticlti dipinti del Vaticano (3) (vases attiques a fi g ures 

n oires) et l\1. Langlo lz les deux premiers du tome Il des Anti/te Vctsen von der 

Akropolis zu -Athen (4}, tome consacré aux vases a figu res rouges . 

. D'autre part, 1\1. Robinson, J\111e llarcum e t M. llill'e ont publié en deux volum es 

nn catalogue bien illust ré du musée de Toi'Onlo {5), et }1. i\lingazzini le cata­
log ue des vases de la Collection Castellani, maintenant conservée au musée de 

la Villa Giulia {6). Dans le Desc1·iption of the classical collection in the Museum 

of Mcheology of teiden {1) de i\IIIe Brants, le tome Il es t co nsacré aux vases 
grecs antérieurs a~ s tyle attique a figures noires. 

i\l. Caskey a commencé, avec la collaboraliou de i\1. Beazley, une publication 
qui doit co m prendre, a'·ec des reproductions a leur grandeu r· rée ll e, les vases 
attique du musée de Boston qui para!lront dignes de ce tte présentation. Le 

premier f;scicule ~onttent, avec 30 belles planches, un comme ntaire développé 

{1) Nec,·ocor in thio (Londres, Il. }Jilford, 1931 ); 363 p. , 53 pl. 
{2) Cf. REG, XLIV (1931}, p. 90. 
{3) Cf. REG, XLII ( 1929), p. 82. 
(4 ) Cf. REG, XXXIX (1926), p. 16~. 

(5) ~atalogue of tite Greell vases in the Royal Ontm·io Museum of arcllaeology, 
Toronto (Unrvcrsity of Toronto Press, 1930); 288 p . , 108 pl. 

(6) Va si della Coltezione Castetlani (Home, Libreria dello tato , 1930); 3ï9 p., 
100 pl. Ne com prend pas les vases à figu res rouges . 

(7) La Haye, M. NyholJ, i930 ; 1 'i p., 20 pl. 
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des vases r·ep r fJ du i ts ( 1) . Ce t o uv rage pa rai t N re tou l à fa it in dé pend a nt ln 

catalogue des vases du mu sée, dont le premi e r· volum e, dû à M. Fairba nks (2), a 

paru en 1928 . 
Le livre de ~ 1. Jacobs tha l sur les r eliefs mé liens (3) tonche per pé tu ellement it. 

l'h is toire de la pe intu re cé ra mique. On a ura donc gra nd profit à le consulte r 

pour· tout ce q ui concer·ne la péri ode à la 'luelle a ppartien nent les monum ents 
é tu diés pa r lui , c'es t-a-d ire le de uxièm e et le t ro i ième q uarts d u v• s iècle; on 
y trouvera d'exce ll e ntes reprod uclions de vases de celte é poque, inédits ou 

insulfi samm en t pu bli és. 
Da ns on beau vol ume: lllllulo nell' M'le. 1. A1·te antiqua, ~1. della eta a 

(• Ludi é avec beauco up de préc ision, para llèlemen t à l'évo lution de la sculptu re, 

la rep r·ése nta tion de la fi gu re nue da ns la cé ramiq ue de la deuxi ème parti e du 

vr• et elu "e s ièc le (4) e t donn é un intér essant a per çu d'e nse mble snr la peinture 

au v' e t au rv• (5). 
En cc qu i con ce rne pécia lem ent la peinture, l'ouvrage, déj it un peu a ncien, 

dr M . Cu di us su r· la peinture m u ra le de Pom péi (6) intét·esse na turell ement 

1' hi s toire de la peintu re grecqu e dont la décora ti on pom péien ne nou conser ve 

le r·e fl et. - Le fa scicul e 20 des /)enkmiiler de1• Male?·ei des Alte?•lums, de P. Hert'· 
ma nn \1), a tet·miné e n 1931 la prem iè r·e sé t·ie de ce lte magni fi qu e publication 

e utre pri se en 1904 . 
Etude s spéci a le s . - La coll ec tion des Bilder griechischer Vasen ( ) s 'es t 

enric hie de deu x importa nts fasc icul es. L'un , dû à ~1. Beazley (9) e t co nsacré a u 

Mallr·e de Berlin , n ous olfre un ta bl eau com pl et de l'œ uvre de ce peintre, tel le 

qu e la conçoit l'auteur ; u ne brève mais t r·ès a ttachante é tud e esqu is se l 'évolution 
et le carac tère de son ta lent . Da ns l'a utre, M. Schefold (10) é tu die les vases di1 s 

de Kcr tch ; son tra vo.il es t d 'auta nt plus pr éc ieux 11 ue la cé ramiqu e du tv• sit'>cle 

o. é té jusqu 'à pr·ésen l négligée eL que ln p lupart des docum en ts , conservés a u 

musée de Léning.rad , son t peu acces. ibl es. 
Trouvaille s e t m us é ographie . - Musée d'Athènes . On signa le l'acq uis ition 

de vases di ver·s, en pa rti culier de vases gf>o m é triq ues et d' un fragment de sk yphos 

;\ r e li e fs l·t 1). 

(·1) Allie vase painting .~ in the Museum of /•'ine a1·ts, Boston (LonJres, Il. ~ ! il· 

ford, i 931 ). 
(2) Catalogue of G-l'eek and EI I'!ISCan vases in the .llusewn of l"ine Al'ls, /Joslon 

(Cambridcre, Ma . . , Harva rd Univer sity Press) ; 235 p ., 100 pl. I. e l. 1 conti en t les 
vases antéri eurs au style à fi g ures noires. 

(:l) Die melischen Helie fs (Ber lin , Il. Ke ll er , 1931). 
(4) Mil an -H.om P, fl estr tti e Tumminelli , ·1930 ; en pa r ti culier p. 120-1 24, i58-

171, 222-224 , 2!•2-244. 
(5) E n pa r t iculier p . 409-43;j. 
(6) Die \Vandmalerei l'ompejis (Leipzig, Seemann, 1929) ; 432 p ., 22G fig . 12 pl. 

Cf. auss i Hiim. Mill., XLll 1927), p. 1·83, Bei!. 1- ·12 (\Yirth ). 
(i ) ~ l uoi c h , Br uckm ann . 
(8) Cf. HEr., XLIV (1n l ), p. 90 . . 
(9) .Del' Be1·li ne1: Male J' (Berl in , H. Kell er , 1930) ; 22 p. , 32 pl. 
(10) Kerlscher Vasen (Be r·lin , Il . Kel le r , 1930); 22 p. , 24 pl. 
(11 ) A1·ch . Deltion , X,l (1921 ·2 ), upp lémcnt , p. ·t-4 (Th"oph:tni l is) 
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Attique. Wl• Papaspyridi e t M . Ky pari ss is (1) font conn allre le co n tenu d'un 

tombeau découvert à Athènes dan s le terra in des a ncien nes éc uri es royales : de 
nombreux lécy thes à figu res noires , une pyxis à fi gures r ouges , un a ryba lle 

i igné de Douris e t une œn ochoé a t tribuée au même pein tre . l is s igna le nt que 

les fou illes on t prouvé q ue la fa bricat ion des lécythes et de s assiet tes à figu res 

noi r es s 'est per pétu ée j usque dans la seconde moitié du v• s iècle . - Au Céra · 
m iq ue trouvaille de fragments de diverses é poques (2). - Sous le dallage du temple 

d 'Apollon Zoster fragment d'œnochoé corint hi enn e (3). 

O>·opos . A l'Amphiaraion d'Or opos débla iement d'une co ns tru ction qui , d'après 

la natu re des t rouvaill es , parait a voi r é té un atelier de po teri e (4). 
Egine. Trouvaille de vases a ppartenant à toutes les pér iod es (5) . 

Co1"i11the. Les r echerches pou rsui vi es par l'E co le am éricaine Jans la nécropo le 
Nord ont mis au jo ur 110 no m bre cons id érab le de vases s'éch elonna nt jusqu'au 

1 v• siècle , ma is apparte na nt principalemen t à l'é poque g"éo mét l'i q ue (6). Des 
trouvai lles in téressantes ont égalem ent é té fai tes dans la r ég ion du temple 

d'Apoll on, ainsi que dans u n terrain , si tué à quelque distance, où a pu ê tre 
localisé le quartier des potier ; on a ex hum é là, en erret, des vases, des pl a­

quettes, des figurines, qui s'échelonnent du protoco r in th ien géo métrique à la 

fi n d e la fabri cation , c'est-à-d i re du vm• a u I V0 s iècle. Des r ebuts de fabr ication, 

des tessons utili sés comme pi èces d'essai, des poteries non cu ites ou manquées 

mette nt ho rs de doute q ue le Céra miq ue de Corinthe se soit tro uvé à ce lle pl ace. 
A no ter en parti culier un frag ment portant l'inscr iptio n : Echéklès . .. a fai t , 

une p laquette qui repr ésen te la lut te d ' Héra clès el de l'hydre, d e t r ès nom breux 

vases rn.iniatu re (1). 
Pémcho1·a . A I' Hér aio n de Pérachora, dans l'is th me de Co r inth e, importante 

trou vaill e de poteries pro locorinthiennes e t corinthi ennes, ains i que de fr·ag men ls 

attiques , béotiens, laconiens, cyclaùiques, rhodiens el é trusqu es (8) . 

Argos . Oans la région de l' lléraion , t rouvai lle d e vases géomé triques et carin­

t hie ns (9) . 
Spa1·Le. Fragments de vases pla s tique ou à d écor plastique trouvés dans les 

fouilles de parte (10). 

(i ) Arch. Dellion, Xl ('1927-28), p . 91-92. Cf. REG, XLIII (1930), p. 114. 
(2) A•·ch. Anzeige1·, 1931, p . 216 (Ka ro}. 
(3) A1·ch . Deltion , XL (1921-28), p. 51-52 (Courounio lis). 
(+) A•·ch. Anzeige1·, 1930, p. 102 (Ka ro ) ; JHS, L (1930), p . 231 (Payne). 
(5) A1·ch . Anzeiger, 1930, p. 129; 1931, p . 215-282 (Karo ) ; JflS , L (1930), p . 244 

(Pay ne). 
(6) A J A, XXXIV (1930), p. 403-431 (Shear) ; A1·ch . An:eige>·, 1931, p . 242-248 

(Ka r o). Cf. REG, XLIV (1931), p. 91. 
(1) A JA , XXXV (193 1), p. 1-30, pl. 1- 11 (Newhall ) ; cf. auss i BCII , LI V (1930), 

p. 412-41ï (lléq uignon) ; A1·ch . Anzeige•·, 1930, p . 108-111 ; 1931, p. 251-252 (Kar o) . 
(8) Jl/ S, L {1 930), p. 239, pl. X (Payne) ; BCH, LIV (1930), p. 410 (Béquignon ) ; 

A 1·ch . Anzeige1·, 1931 , p. 259 (Kar o) . 
(9) Ar ch. Del tion , Xl (1921-28), Supplém en t, p . 42 (Biegen). 
(10) BSA, XXIX, p . 99,101 -1 0'• (W oodward ). 
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Hhéwie. ~1. Rbomai os (1) é tudi e l e~ vases découverts par tavropoul os 'à 

Hh énée, en 1898, et co nse r vés au musée de ~l yco n os . Il r end comp te des c ir­

co ns tances de la fouill e d 'après les papiers de lïnvenleur e t montre que la 

chro nologie des poter ies les plu réce ntes con es pond bien à la date de 425, date 

do nn ée par Thu cydide pour la Purification de Délo . Les plus anci ennes remon­

te rai ent aux environs de !"an 800 . Cel le qui datent de la fin du v• s ièc le ont é lé 

trouvée• da ns des tombeaux isolés. e n dehors de la g rande fosse. L'au teur 

précise co mm en t les 2.061 ' 'a ses de Rh énée e réparti s ent entre les diverses 
ca tégo ri es céramiques et il publie plu ieurs inté ressants exemplaires, en parlicu-

1 i er à fi gu res rouges . 
Naxos . A Naxos e t dans lïl o t de Palati. trou va ille de fragments géométrirtu es (2 ~ . 
Cr èle. En di ve r points trouvaille Je ft•agments géométriqu es et archaïque (3). 

Macédoine. A f<'lorina trouv aille de vase~ divers. s'échelonnan t de la deuxième 

pa rti e du v• s ièc le à l'époque r omai ne, e o particuli er de fragm ents he l\ nisliques 

â rel iefs avec re présentation de I' Iliottpel'sis ( ~ ) . - A ~Ji c ro 1\ a raboorn ou, dans 

les en vit·ons de Sa lon ique, découve rte de quelque beaux vases à figures rouges 
de la deuxi ème partie du v• siècle, ainsi que de ft·ag ments arc hal"ques naucra-

tites , rh od ien , corinthi ens , a ttiques (5). 
Thasos. Dé cou ver te de vase' à fi gures noires (6). 
Lemn os. Découver te de vases« ly rrhéni ens »,géo mé triques tardifs, de buccb ero, 

ioniens c t a ttirtu e à fi gures no ires (1). 
Lesbos . A ~l é thy,·nna importante trou va ille de cé ra miques de bu cchr ro; quel-

ques autres fragm ents de ca tégo ri es "diverses (8). 
Sa mos. Publi ca tion de la céra miqu e découverte à I"H érai n de Samos . Les 

trou vailles comp renn ent des ft·agmen ts géométriques, dont la plupa1·t sont 

a ppareulé's a u sty le aéomét ri'lue rh odie n el qu elques- un s on t les p remier 

représentants d 'un styl e géo métriqu e local à fi g ures, des ft·ogments orienta­

\isants don t les un so nt également sous lïnnu en ce rh odie nn e, ta ndis qur d'au­

tres parai seul fa ire parti e d 'un g ro up e samo-ép hés ien, que lqu es morceaux pro­

loco rinlhiens, co rinthi ens, de l•'ikellu ra e l de bucchero, un e grand e quantité de 

po te ri es co mmun e appartenant à la pé riode archaïque, des fra gments à fi gu res 

no ires ionien , laco ni eus , attiques el provenant d'amphores panathénaïques , un e 

mag uillqu e coupe (très fragmentaire ) de s tyle classiqu e , dont l'inté ri eur rep ré-

( l ) Arc h. Deltion, Xli ( 1929), p. 1 l-223 , pl. 9-10. 
('2) Arch. Anr.eiger, 1 9~0, p. 13\-135 (Ka ro) ; Jlf , L (1930), p. 244 tPayne) . 
(~ ) Al-ch. Ameige1·, 1930, p. 156,151, 163, 164, 165 ; 1931, p. 292 ,296 ,3 01 (Karo) ; 

.J II S, L (1930), p . 25 1-252 (Payn e). 
(4) BCII, LIV (1930), p. 500 (Béq uig non) ; Al'ch . Del l ion, Xl (t921 -28), Supplé-

ment, p . 4 (Théophanidis ) ; A1·ch. An::ei ger, 1.931, p. 213 (Karo). 
(5 ) BCH, LlV (1930), p. 491-498 (Béq uign on). 
(6) BCH, LIV (1930), p. 510 (B•quignon); Arch . Anzeige1·, 193t, p. 285 (Karo). 
(1) BCfT, UV (1930), p. 510 (Béq uig non) ; A 1·ch. An:;eige>·, 1930, p. 1.39-UO; 

193 1. , p 286 (Karo) ; JHS, L (1.930), p . 241 (Payne). 
(R) ; l>·c /t. Deltion, Xl (·1921-28 j, uppl ément , P· 42 (Lamb) ; A>·ch . Anzeiger, 

1030, p. 1>4 (Ko.ro). 

1 
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sente un ll érac lès s ur fouù blanc, des vases recouverts de vernis noir , so uvent 

u décor es tampé, appartenant au 1v• siècle e t à la pé1·ioùe he llénistiqu e, de ln 

terra sigillata, ùes lampes s 'é ten dant du v1• siècle à l'epoque r omaine, des anses 

d 'a mphores avec timb1·e . Quelques tessons portent des inscriptions pein tes o u 

incisées (1) . - 3 ur l'emplacement de l'ancienne ville Je Samos, poteries de 
d iverses époques , surtout hellénistiques (2) . 

Hhodes. Dans les nécropoles de Cami ros, impo r tantes trouvaille ùe vases 

divers (3) . D'autre part, acq uisition par le n1usée de deux nsc · à figure t·ouges 
e t d'un lécythe a fo n ri b lanc (4) . 

Ephèse. Trouvaille de l'rag ments géo métriques (5). 

Ithaque. Trouvaille d 'un beau cratère corinthien (li). 

Bulga.·ie. Dans des tumuli de la région tic Duvanlii (Bulgarie meriJionale) on t 

élé trouvés quelques vases a ttiques à fivu res noires. à fjgurcs roug s ou simplc­

III Cnl vernissés. On remarque en par ti c uli e r une hydrie du dernier quart d u 

v• siècle dont l'épaule est or née d'une composition représentan t un e théoxénie 
des Dioscures (fig. 1) (i). 

Sicile . Trouva ille d' un lécy th e à figures no ires dans un e to u1bc ùe la région 

n'Agrigente ( ), de co upes ve rnissées à décor estampé il Marsala ( ~ 1. 

Campanie. A vrtulazio, dans une tontbe, trou,•a illc ùe va es vernissés , avec 

ou sans décor estampé, ct de vases peints, qui paraissent a ppartenit· au 1v• s iè­
c le ( 101. 

Etmr·ie. Dans une tombe de la regi n de Pi e trouvaille d'un c ra tè re â IJgure 

rouges du 1v• siècle oil se voit une scè ne dionysiaque Il ) ; -h Nepi, d'une kélebé 

il figures no ires 1·eprésentant la lulle d' ll é rac lès e l rlu lion c l un e scène diony­

siaque, a insi que de quelques fragments d'amphore, égalemen t à figures 

noires (12) :- à Véies, d 'une coupe a lli'lu e à figures ronges de la deux ièn1e 

moitié du v• siècle (13) ; - à Talamone, d'un fmgment de p la t de style c01·in· 

tbicn (14) ; - à Tarquinia, de cé ramiques parmi lesquelles on re111arquc, it cô té 

de nombreux produits de fab rique locale (bucchcro , vases i ta lo-gt'ométriques), 

(1) Ath. Mill. , LIV ( 1!.129), p . 6-64, pl. Il -VI (Technau ). Cl'. aus i /JC /1 , LI V ( tn:JO), 
p. 527 (Béquignon) ; Arch. An~eigu, 19:JO, p. 1.}8, 15i (Karu) ; JIIS, L 1930), 
p. 250 (Payne). 

(2) Arch. An:eiger, 1930, p. US; 19~1, p . 291-292 (Karo) . 
(3) A1·ch. An~eiger·, 1930, p. 166; 1931 , p. 302-304 (Karo). 
(4) Boll. d'a•·te, 1930-31 , p. 90-9 1 . 
(5) W ien. Jahresh., XXVI, Beiblatt, p. 298 (Reisch ). 
(6 ) Ar·ch. Anzeiger, 1931, p. 266 (Karo ). 
(7) Ar·ch. Jah1·b., XLV (1930), p. 28Hl22, pl. V III - Xl ~' ilow-Wclkow) . 
(8; Not. Scavi, 1930, p . 411-412 (Marcon i). 
(9) Not. Scavi, 1930, p. 4i4-415 (Marconi). 
(10) Not. Scavi, 1930, p. 549-551 (Mingazz in i\ . 
(11) Not. Scavi, 1930, p. 513 -515 (Modona\. 
(12) Not. Scavi , 1930, p. 5~2-526 (Stefani) . 
(13) Not. Scavi, 1930, p. 320·321 (Stefani), 344 (Giglioli ). 
(l't) Not. 'cav i, 1930, p. 301-a02 (Cappel li) . 
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'l"elfJlles exe m plaires cMi n thiens el a tti ques à figures noi res ( t ). - Le tirre de 

~ 1. ~l esse rsch midt (2) colllienl 'l ll eiqlles renseignements rétrospectifs su r les 

trouva illes de vases faites da n ; les néc ropoles de V11lci. 

Gaule meridionale. ~ote ùe ~'1. Jacobslhal (3), accompag née de reproduc tion s, 

s ur les trouvaille de vases g rec l'ailes il. ~ l arseil l e c t da ns l'Ouest de la Prove nce , 

a ins i que dans le Lang11edoc médi terranéen. 

Collection IJoeb. Les ya es de la collection James I.ocb, à ll ochried, Murnau 

Fig. 1. - Hydrie attique. Théol.énie des Dio,.curcs. 

(Bav ière), o nt été publiés par ~1. ieveking (4). En de h ors d'une pyxi corin ­

thi en ne, d' une co upe el ù'un lécythe itat iotes, la collec ti o n com prend une ving­

ta ine de vases attiq ues a figures noi res ou â. figu res ro uges el qu elq ues f1·agrnen ts . 

Mu sée de l'.b'nnitage. Nole sur quelqu es vases corinthi e ns et attiques (une 

( l) .Vot. Scavi, 19JO, p. i13-l8~, pl. \'-Vll (Cultrera); .\lon. ant., XXXlll , p. 4il-

4l8, pl. XXXII ( Gargana) . 
(2) Nekl·opolen von Vulci ( A,·ch. Jalu·b. , Xli. Ergiinzu ogsbefl ), passim. 
(3) A1·ch . An:eige?-, t930, p. :ll t -234. 
(4) Bron:en. Ten·alwtten. Vasen de1· ~ammlung Loeb (Munich , t 930), p. 52 -6:\, 

pl. :38-53 , 
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hyd rie à figures noires, deux amp hores à figures rouges) réce nttuenl en trés à 

l'Ermitage (1). 
Collections américaines. En vue de leur pu bl ication dans le Co1·pus ~~. Smith (2) a 

élah li une très utile liste des collee lions américaines, CO Ill pl t' ta nt cel le qu'a 

au trefois dressée ~1. Philippart (3), 

( 1) A1·ch. Anzeige1·, t!l30, p. 21-36 (Kor unska). 
(2) Ame1·ic. Council of' leanml socielies, Bulletin no l '1 (1930, p. :39-51-, 
{3) er. REG, XL I! (1929), p. 90. 
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Mu ée de /' ,·ouidence . M. Lu ce ( 1) publie tro i a labastres el un as k us apparte­

n ant a u musée de Pro vid ence qu i sont de joli s spéc im e ns a figur es r ouges. 

Formes et thèmes.- A1"yba lle. Tr ès util e étude sur l'arybal lc, dont M. l:l ea~ ­

ley (2) exam in e successiYe tn enl les J eux types, le type co rinthien e t le type a lti­

que, e n fa isant co nna ître deux nou"eaux exem plaires d e ce lle seconde ca tégorie. 

~JI Ie ll as pe ls (3) complè te cc m émoit·e en e xp liqu ant les différentes fa r.o ns dont 

l'a ryba lle pouvait ê tre suspe ndu au poign e t. 

. l lhéna tenant un casque. Lécy th e de :'\ew- York e l a mph or e de Leyd e, l ou s 

de ux a fi gu res ro u ges. ou se Yoit Ath é na avec son casq u e a la m ai n (4). 

r;o ,·r/onéion. \1. Marina los l5) montre qu e le type du go t·gon é ion d ériv e d e la 

tradition c r élo- m ycé ni enn e. Le masqu e le l'l'ibl c, les erpe nls o nt ùes attribut s 

de la gratllle déc e min oe n n P. pl us par ti c uli ère m ent d e sa ftorm c ch toni en ne; le 

ges te cie f' e rsée déloumanl la lde pour Mcapiler la Gorgo n e s'e xplique égalemen t 

pa t· Lill rit e m i noe n. 
Apollon el Al'lemis . . \ propos J e I'Augu le de Pt·i111 a porl :t, rep ro du c ti on de 

d e ux coupes it figur,·s ro uges t a rdives du mu sée d e Vie nn e qui r ep r ésentent 

respccli\' em c nt Ap <• ll on s ut· un g rifl'on e t Artémi s sut· une bich e (6\. 

D ieu de la y ue,.,·e . Etu diant litt a r yballe corinthi e n où se voit une g rand e tè te 

casq uée en tre ùe ux hOllllll es éga le m e nt casqués , ~1. 1\ern li ) y reco nn ait la repré­

srn tati o n d'une d ivin i te g ue rri è re or lantdu sol rn présence de ùe ux adorate ur! . 

/Jo,.ée el Orit!tyie. ~ 1. \\' a llers (8) é tud ie un beau c ratc re a p u li en , 1 écemmenl 

~n lré a u Briti s h ~ l useutu. q ui représente le rapt d'O rithyi c par Borée (fi g . 2) . 

Silène . Hc lll a rques sur la représe nta ti o n rlu type de ï lèn e dgé , a vec barbe et 

(heŒu x blan cs (!J . 
Thésée cite: Antiope, chasse d'Alalanle. :'\ o le s u r une a tuphore d e Vi enne ùont 

la fucc p rin cipale rep résen te la réce ption de Th é ée chez Anti o pe. Su r· le r evers , 

par cu tnparaiso n avec une <tm phor c dt t ntusée d' .\ lh l: n es (1 0), ,\1. Defne r ( 11 ) r et:o n · 

nai llcs c hasseu r de Calydon ré unis a ulout· d' Atalante. 

/Jou:ygès el l'invenliolt du labotl1'Ctfle. ~1. ll obi nson 12) pui.Jli c un I.J eau c ratè re 

it fi g ures rouges de a collet:lion représr ntanl Bo uz yg.'s, itl\ e nle u r Li e la charrue , 

labourant e n prése nce Li ',\ lh é na c l de Cécmps . 
. \lo,·t de Meléog•·e . \ o le sur l'amphore de 1\apk r ep r i·scnlan l la ntorl de 

( 1) AJA, XXXV ( 1931), p. ~98-3Q:l. 

(2} BSA, XXIX , p . 193-2 15, pl. 111- IY. 
(3 /J Srl , XXIX, p. 2 1 6-2~3, pl. 1\' A. 
(!• ) r;a:. /J wu.r-,IJ ·ls, 1 ~:3 1 , 1, p. 8 ! -82 (Hei oac h ). 
5) A•·c/1. Ef, lt., 1!l27 -2K. p. l 'l-4 1. Cf. a u s. i Gérojau ni!, A•·c!t . Eph ., 1927-28 , 

p. 128-176 . 
(ti ) Hiim. Mill ., :XLII ( 1927, p. 209, Beil. 24 ( Lô ,vy). 
{l ) i6 llall. \l'inckelmannspr0{/1'. , p . 5-9 . 
(~) J I/ , LI (193 1). p. 86-90, p l. IV. 
(9) Fest. clu·ift {iii' J . t oeb, p. 103- 106 (W e ick e r l\ . 
(JO) Cl'. lli!.' G, XL I ( 192 ), p. 27èi . 
(1 1) A1·ch. Eph., 19~1- 28, p. 1iï-l8l. 
( 12) AJ. I , XXXV 193 1), p. 152· 160. 
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Méléagre~ ~1. Kaknd ts (1 expl iqu e pourqu oi le peintre a g roupé autour ùe celte 

scè n ~, il litre de pères tragiques, les trois figures d'Oinen s, de Th és(·e et de Pé lre. 

Thyeste. Vas ~ s pou vant se ra pporter it. un e tragédie de Thyeste, probablem ent 
d'E uripid e (2). 

ltiacte. Les repr ésentations ùe scènes de l'lliade, é pisodes divet s ct co nt bals, 

ont étë r éuni es, c lassées et é luù iées avec beau coup ùe so in pa r M. Bu las (3). Il a 

recherché en parti cu lier quels sont, suivan t les époques , les (h èmes de préd i­
lec ti on. 

I nfluence de l'epopée . i\!. Zschielzscbmann (' ) montre que l'introduction des 

suje ts é piq ues ùans le t•é pcrto irc attique date des environ s de 560, c'est-à-di re 

du nt oment où sont ins tituées à .\lhènes les réc ita tio ns homé t·iquP.s . 

Le molu. i\1. i\larinatos (5) propose de t•eeo nnailt·c Ulysse te nan t la plaute 
wagiq ue dan s la 11g u re pein te sur une plaq uette dn musée de Berlin . 

• Vudilé fé minine. He marques sur les repré en talions de fe mmes nu es aux vt• c t 
v• sièc les (6). 

Coiff'w·e. He marq u es sur la transf'ot·mation de la co iJJurc au milieu d u 

v• s ièc le. C'es t à ce moment q u'à l'arra ngewenl de~ cheveux 011 co uronn e de 

bouc les au-dessus du f'ront se substitue la ti:J;>Ositi on plu s simple en m èche 

demi- longues tomb ant autour de la tête (1). 

Quadrige. M. Deonna (8) publ ie un alabas tre co rinthi en du musée de Gen è,·e c t, 

it propos de cc vase, it étud ie la façon dont ont é té t·ept·ése nlés le quadrige c l 

so n attelage ; il distingu e les d ivers types e.t pré·cisc dut·ant q uel les péri ode s 
chacun d'eux a é té emp loy ··· ti c préfé t·e nce . 

. fnlhestùies . M. :'\ilsso n (9 recon nail sut· une amp hore a. figure s noires de 

~luni c lt te m élange ritu el du vin , mélange qui se faisa it au Limnaion te jour des 

Choès, el il revi cut (1 ce propos su r te vases qu i illu strent la fê te des Anlhesté­
ic (1 0). 

Sacrifice du taw·eau. A propos de · r eprésentati ons de ce suj e t sur des bas ­

r e li efs rom ains, 1. Brendel (11) étudie les rep rése ntatio ns, rares dans l'art g rec, 

du sacrifi ce du taureau, depuis un alabas tre corinthien du rt'lusée de Berlin jus­

qu'au ta bl eau de Pausias men tionné par Pline, XXXV, 126 : il exami11e en pas­

sant qu elques exemples de représentat ions a pparentées, telles que Thésée domp­
tant o u Europe ca res san l le taureau. 

( 1) Arch. Eph., '1921-28, p. 206-209 . 
(2) Festsch>·ift (ür J . Loeb , p . 16-19 (Bulle ). 
(3) Les illustrations antiques de l'Iliade (Eus supplementa, tll , 1929 ), U4p. 
(4) A.1·ch. Jaln·b., XLVI (1931), p. 45-60. 
(5) Arch. Eph., 1921-28, p. 20·1-202 . 
(6) Rom . Mitt., XLI V ( '19~9), p. 1H 3 IScbweitzeJ') . 
(7) A>'ch. Jalu·b. , XLYI (1931), p. 20-23, 25-26 (Mat z). Cf. •au ssi Genava . lX 

( 1931). p. 95 (Deonna). 
(8 ) Genava, IX (1\131 ), p. '125-161. 
(9) itzungsher. /Jayer. Akad. de>· ll ïsse11och., JJ!t ilos.- lûsl. Ableilwzg, 1930

1 

f:t~('. 4 (1!; p., 1 pl. ) . 
(10J Cf. RI>G, XLII ( 1929), p. Uf. 
(11 ) Rbm. Mill. , XL\' (ID30), p. 2ti-226, pl. 80-81. 
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. fctew·s. A pr opos d'un beau fra:nnent de W urzbou rg 0(1 se roit urr adeur se 

p:·ese.rta nt a u pub lic il la fin de la pii>ce, le masque dans une m a in , une êpëe 

dans l'autre (fi g. 3), ~!.Bu l l e ( 1) r tu die une é ri e de vases d n 1v• s iec le su r les­

que ls les figures d'acteurs el d'ac roba tes ou les s imples masqu es ti enn ent un e 

, pl ace prépond éran te. Il en r a p proche le beau tab leau sur s tu c e t une peinture 

r11u 1'a lc d' ll e rcul a num , au musée de :-laples. qui illustrent , e ux aussi, la vic des 

a c le u rs. 
Mime. D'a près ~I lle Pinto Cololli!Ji P ' le t: r·a le rc de Li pari (3 ) c l tes mosaïques 

de Dioscou ri dCs de ··a mos . e rappor·tent iL des scènes ne mime, genre dans 

le flu el ks ac teurs avaient, contra'ir·cment it l'idée lon" tcmps ret; ue, la faculté de 

po rter un 111asque. 

Fig- . 3. - Fragment de \Vurt.ùow·~. Acll'UI' o;;c préscntaul au public. 

S cènes de la vie privee. Dans une brève esq uisse , suivie d'u ne bibliographie, 

~1. Pbil ippart (·\) reco ns titu e, d'ap rès tes vase peints. tes principaux aspects d<J 
ta vi e a th éni enne. 

Mariage. A propo s de la co up e d 'Euphronios o ù SP. voien t les noces de Thétis 

e l de Pé lée, Mll e 1\ as pels (5) é tu die les va~es où est rep rése nt (l le co r li>ge nup­

ti a l ; elle publie une belle lonlrophorc d'.\ Lhèncs due au l' einlre drs baigneuses. 

(1) Jo'estscln·i(t für J. Loeb, p. 5-:lï. pl. Il. 
(2) Hendiconti Accad. dei Lincei, 1931, p. 38-53. pl. 1· 111. 
,31 CL IIE ii, XLI (1928, p. 2 'G c l fig . t!l. 
(4) L'Athènes des vases peints ,<·xtr. Je t'. l c,·opole, t9:JOJ : 21 p. , 't pl, 
(;; BCl:l, LI\' (1930), p . . qj-444, pl. XXJJJ-X , 'l\', 
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.,Ve,·seur d'huile . :'.!enli un de tro is vases rle s tyle sévè re sur lesquels se trou ve 

un e figure d 'éphèbe se ve rsant de l'huil e dans la ma in en vue de s'o indre le 
corps ('! ). 

Har·pe . M. llerbig (2) examine les I'eprésentations de la harpe e t recherche ce 

qu'elles nous app rennent sur ses form es, son emploi e t son h istoire. La ha rp è 

se voit p1·esque excl usivement entre les main~ des femmes, dans les scènes 

d'i nté rieur; c'est donc un instrument plus intime que la lyre ou la ci thare. 

~1. llerbig publie a celte occasion deux beaux cratères nuptiaux de New-York e t 

d 'Athènes dout l 'auteur est Je Peintre des baign euses. 

Lyr·e . L'examen des rep1·ésenta lions de la lyre a l'époque géométriqu e confi rme 

la trad ition relative à Tei·pand re . A celte époque la lyre a très général ement 

quatre cordes; s i Te rpanJ re n 'a pas inventé l'in strumen t a sept co rd es , il a dù le 

faire co nnattre e l en n1 pandre l'usage en Grèce, ca r c'est de sou lemps qu ' il 
devient la règ le (3). 

Blé. Remarq ues rel a tives ,·t la représentat ion des ép is de bl é dans la main de 

'l'I·iptolème sur le skyphos de lli é r ~ n el a l'lnterpr · ta lion des pi a ules de bl é qui 

pous sent sur un to mbeau dans le décor tl' un vase a pu lien (4) . 
!layons de miel. Leur rep résentation sur des vases altiq nes (:)) . 

Protome de cheval. Obse r vations sur le motif de la tNe d e cheval apparais­

sant à la fen être de l'écurie , motif différent du symbole funéraire de la tê te de 

c he val Jans un cad re 6). 

Monstres. M. Deonn a (1) reproduit un alabastre co rinthien, apparte nant au 

mu sée de Ge nève, o ù se voient drs êt res monstrueux à OI'ganes communs . 

Fenètr·e. Représentations de fenêtres sur des vase5 de l'Italie mérid ionale (8). 

Voûte celeste. Remarqu es sui' la rep rése ntation d e la \'Où te céleste (0). 

Périodes géométrique et archaïque . - Sty le géomét1'ir1ue. M. Ro es (10) 

consacre un peti t voluiuc bien illu sl ré a u vieux p ro bl èm e t.l c l' o i·igine du s tyle 

géomét rique. Ap rès l'historique de la quesli on, il y expose sa p rop re théori e 

d·api'ès laqu elle i l faut cherche r en Asie, plus précisément dans la céramiqu e 

p rotoél::1.1nite, l 'origi ne du s lyle géométrique . L' inOu ence de cette céram iqu e se 

serait exe rcée en Grèce <l ès le Il• millénaire, et c'es t cc qui expliquerait les ana­

logies re levées e ntre le décor des \'ases géo <n é lriqu cs du l " mill énaire e t cel ui 

des vases de Pb ylaco pi ou des vasPs mycén iens tardi fs . - D'au tre pa rt, ~1. D[us­

sauol ) ( 11 ) signale dans le :-lord de la Mé o polamie, a Tell llal af, la lrou"aill e de 

( t ) 89. Bel'ltn . Winckelmannsprog1·., p. 3v-36 (\Veegc). 
(2) Ath. Mill. , LIV (1929), p. 164·193, pl. VIl-VIII. 
(3 ) Ath. illilt ., L!V (1929), p. 194-200 (Deubner). 
(4) f/e stsclwi(t (ü1' .J . Loeb, p. 11~-114, 123-125 ( Wollers ). 
(5) UCff , LIV (1930 1, p. 414-4Hi (Demargne ) . 
(6) llom. Mill ., XLll (1927), p . 120-U6 , Ue il. 14 (ll e rbig. 
(1) Genaua, IX (193 1), p . <!02. Cf. IIEG, XLIV (1931 ), p. 9 
(8 ) /Wm. Mill ., XLIV (1929), p. 267-268 (Herbi "'). 
(9) Uiim. Mill ., XLII \192ï), p . 121-128 (Herbig) . 
(10) De Oor·sp1·ong der· geome!l·ische 1\unst ( ll a l'l e m , Tj ee nk Willink en Zoon , 

1931); 148 p., nou<br·euses fig. ; bref r ésum é en fran<;ais. 
(11.) Sy1·ia, Xll (1931 ), p. 93-94, 
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uses (fin du Il• mill énaire) qui oll'rcn l avec le s tyle géométriq ue grec des affi­

nités remarquaüles. 
Va ses c•·étois. M. Payne (1) publie une séri e de vases trouv é it Cnossos et 

a ppartenant aux périorJ es prologéo métrique, géomélr·iqu e e l orientalisante. on 
étude met particulière ment e n lumière deux poi nts : d'abord , l'ex istence en 
Crète d'un véritable s tyle géo métrique e t so n impor tance; ensui le, l'influence 

Fig. 4. - Pilhos de Cnossos à déco•· polychro me. Fig. ;, . - Pilhos de Cnosso . 

prépondéran te exercée par la céramique chy prio te dans la formation du style 
crétois ·oriental isant. Le g roupe le plus curi eux es t celui des pith oi ovoïdes ii 
tro is pieds et à quatre a nses , ornés d'un décor polychrome e t appartenant au 
déb ut de la péri ode orientalisan te (fig . 4) . Un des exemp laires les plus 

remarquables es t le pilhos, également a décor polychrome mais monté sur pieJ 
unique, dont le rebord porte une frise de poissons et l'é paule des tiges feuil­
lu es sur lesquelles son t posés des oisea ux (fig. 5). -Dans la Classification des 

(1) !J A, XXIX , p. 224-2981 pl. V-XXV. 
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cél·amiques an tiques (l) le n• 15 : Céramique de la C1·è te p1·éhellénique, par 

M. Demargn e, résu m e en un court c ha pitre les ca ra té ristiques de la poteri e 

ç r é toise au début de l'époque dn fer. 

Vase p•·otoalfique. l\1. Karo (2) publie un intéressant f1·agm ~nt de g ra nd s up­

port protoattique trouvé à Égine; la représentation pr inci pal e co n~i ste en une 

s uite de guerriers dont l' un est désigné d u nom de ~l é n {• las (fi g. 6). 

Coffre de Kypsélos. :-\ouvelle étude d'ensemble sur le co fl're de K,vpsélos, en 

pal'liculi er sur 1 'ord re dans lequel sont énumérés les sujets de certaines 
zo nes (3) . 

Coupes à figures noil'es. A propos d' une co upe ron se rv i·e ù l'Un iversité alle-

mand e de Pragur, ~i. Golsmi ch (l ) a examiné, san s d'ailleurs connallre son tra­

vail, la série de co upes précédemment étudiées pat· M. Greifenhagen {5). Au li eu 

d'en faire un groupe en ti èrement attique, il répartit tes exemplaires entre la 

fabrique attique e t la fabriqu e co ri n thienne. ll.em a rque~ sur la format ion dn 
type de la coupe à rebord . 

Vases béiJliens. M. Eichl er (G) ~ignale une nou,·ellc signature (Phi/hé) inci ée 

snr un aryballe annulaire ùn musée rie \'i enn e . 

{1) Cf. REG, XLII {1929), p. 82. 
{2) ifi flall . \\'inc!.·elmamlsln'Ofll' .. p. 10-H, pl. 
(3) REG, XLIV (19:11). p . 2>1·2~R ~ l .. :llllis). Cf. RF:C, XLI (19:lR\, p. 288. 
(4) Sudeto. VI (19:30. p. l0-1iii. 
' ii Cf . FIEU, XLIII J9:lll l, p. IlL 
(G1 ntolla , X\11 1 ( I V:JU, p. 1-\. 
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.Vases lilconiens . 'o le sur un e amoc hé trouvée à Sparte, que !"auteur rapproche, 
e n particulier, de la co upe de Naucrati s où se voit la fig ure dite de la nymp he 
Kyréné (1) . 

P ériode c lassiq u e . - Fmgments ,·econstitues. i\1. Beazley (2) ra pproch e de 

nombreux fragments à fi g ures r ouges, appartenant <i d iverses co llec tions, pé­
cia lemcnt a ux collections Cas lellani , a Home, e t Campana , à Fl orence, frag­
ments dans lesquels il reconnaît les mêmes vases. 

Amp fw ,·es panothénaïques. M. Mingazzi ni (il) essaie de prou"er qu e !"huile don­

née e n prix aux vai nqueurs des Panathénées n'était pas exclus ivement co n­

tenu e da ns les amphores dites " panathénaïques , e t, d'au tre part, que le com­

merce de ces vases n 'était soumis il aucu ne r es tri ction admini tralive, mais 
qu 'ils é ta ien t librement fabriqu é el vend us. 

Euph1·onios. Deux fragm ents nouve ll em e nt entrés au musée d 'Ath ènes on t 
perm is à Mlle l(aspe ls (4) une r eco nsti tuti on plus co mpl ète de la coupe cl'Euphro­
nios r ep1·ésenta nt les noces de Th é tis e t de'. Pélée . A ce p ropo s ell e g roupe a utou r 

de cc vase une séri e de co upe il fi <Tures r ouges, peintes dans le même sty le a de 
parade "• don t elle r ega rd e Euphronios co mm e lïnitiat t ur. 

Dow·is. M lle Papaspy ridi el M. Kypa1·issis (5) étu dient l'aryball e sio nr de Dou ­

ri s qui a é té trouvé dan le terrain ùes a ncienn es écuries r·oyales (6), e t ils r·etra­
cent à ce propos l'évolution du ta lent de ce pei ntre, dont ils par tagent la carrière 
en quatre phases. 

Mac1·on. Joli ar yball e, por tant' le nom d' fl ippodama e t représentant des gar­

çons s 'a musant avec de pe tit s chario ts. M.Bcaz ley (ï ) a ttribue ce vase à Ma­

c ron et complète la liste qu 'il a précédemm ent donnée les œuvres de ce peintr·e. 
Vase plastique. M . ~la rco ni (8) étudi e des fr·agments, trouv és à Agri gente et 

appartenant a un vase e n form e de mul !' t por-tant un canth are. Il p ropose une 

reco ns litutiou de cette cu rieuse po teri e, qui es t ornée de figures rouges de sty­
le sè vè r'e (fi g. 7J. 

Cmtè,·e des A1·gonautes. Observations sur· le ca ractè re des draperi es et des 
ges tes (9 J· 

otadès . Bonne publi ca tion du beau r·hy ton ùe Sotadès , r·ep résenta nl un e Am a­

zo ne à cheval , trouvé ;i Méroé et appa rtenant a~1 musée de Boston (10). 

Peinl?·es du style lib,·e. Intéressantes rrotes relatives à des vases du maitre de 

l'amph ore Chouvalof (fi g . 8), du maitre d'Achille et du maitre des Siobides , vases 

(1) 8 A , XX tX; p . 108·1.12 (Tanka1·t1 ). Cf. REG , XLIII (1.930), p. 1'1 ~ -116. 
(2) J/18, LI (1. 931. ), p. 39-56 . 
(3) Vasi della colle: ione Castellani, p. 352-354. 
(4) BCII , LlV {1930). p. 422·45 1, pl. XX-XX IV. 
(5) A1·clt . Deltion, Xl (1927-28), p. 93-110, p l. 4-5. 
6) Cf. REG, XLIII (1930), p . 11.4 et fig. 1. 

(7 ) BSA , XXIX, p .1. 81·193, pl. Ill - IV . 
(R) Boll. d'orle, 1931-32, p. 61 70. 
(9) Riim. iltitt. , XLV (1930), p. 4-5, 9 (Curtius) . 
(1.0) Festsclù·ifl fiirJ. Loeb, p. 81-90 , pl. X-Xl ( anborn). Cf. RE G, XXX\'11 (1924)

1 
p. 223, fig. 11. 
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sc trouvant principal ment au musée de l'Ermitage; reprod uctions de la pin­

part de ces vases (1). 
PeintTe des baigneu.~es. Cf. p. fl2 , paragr. llw·pe,el p. 91. paragr. Ma1·iage. 

Gaw·ion. Le uom de potier insc1;it sur deux pyxis à fi"ures rouges de Copen­

hague et de Londres ne do it pas se lire Maurion. mais Gaurion (2) . 
Lécythes (~tnémiTes . l\1. V. Il. Poul sen t3) fa it connai tre dome lécy th es à fo nd 

blanc conservés à la Glyptothèque N)~Carl sberg; il étudie soigneusement le style 
de chacun d'eux en le replaçant dans l'œuvre du mail i'e auquel il l'attribue. 

Fig. 7. - Va~e plastique d'Agl'igent.c. Pi~. 8. 

Vases du Cabù•ioll. Commentant les représentations caricaturales de thèmes 
héroïque qui décorent les vases trouvés au Cabiri on de Thèbes, M. La­
palus (4) mon tre qu'elles se rappor tent pour la plupart à la légend e de hé­
ros cons i dér~s comme des «justes soulfrallts >> et vén rés comme tels dans la re­
li gion cabi rique; elles son t, d'ap rès lui, inspirées de composit ions scéniq ues qui 

(1) ROm . Mill., XLll (1921), p. 230 - 240, Bei! . 30-3:î (Peredo lski ). 
(2) He>·mes, LXVI (1931 ), p. 119-122 (Blinkenberg). 
(3) F1·om the collectio1ls of the Ny Cm·lsbe>·g Glyptothe/;, 193 1, p. 162-196. 
(4) Rev . al'ch., 1.930, II , p. 65-88. 

/ 
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ne devaient pns fa ire parti e des myslè r·es eux-mr\ mes , mai~ qni étai ent j uées 

il leur occas ion par u ne corporat ion d 'ac teurs co miqu es. 

Vases polvcl!l·omes ti fond noi1· . Da ns une intéressante élude sur les vase po­

lych romes a fond no ir ~l. llu lle (1) ré u nit un e série de ces poterie qui lui pa­
raissent proven ir <ln mf· me ateli er. Cet atel ier e l caractérisé par la nature pic­

tural e dn rendu des figures el pa r la pr.ïpo nd éran ce des sujets emprunté. anx 
clwses •lu lh t'illre. L'au te ur· le localise a Tarente el montre ses Hroites relati11ns 

<1\'ec la cé ramique de Gnathia. 
Cé1·amiqae sicilienne. Ha pprochant des tr·ois cra tère• de prove nance syractt­

saine autrefois publiés par ~1. Pace (2) un cratère du mu sée ùe Uerlin , ~1.\\' uil­

leurni er (3) rn onlre \'aUlnité de ce quatres vases dont il su ggère de localiser 
la fabrica tion en ici le; il exa mine &gaie m ent leurs r·apporls a,•ec d'autres 

poteries, en particul ier aver le r ra tè r·c de Tirés ias el cel ui de la Dolor.ie , 

lon s rieux trouvés ;", Pisticcl. 
. ('émm ique ilaliole. Obs en ·alion s sur le sen des scè nes dionysinq nes el hoti­

qn es r eprésentées sur les vases <le l'I talie méridiona le (1·). 

P é r iode h e llé nistique .- Vases de Cenlw·ipe. Happroche rn enls entre leM­

t:o r· des vases de Centuripe et les peintures mural es de la Far nés ine (il ' . 
Cél'amiq ue iL •·elie(s. Etudiant les vases à re liefs apuliens dans leurs ra ppot'ls 

twec l'orfèvrerie Je Tare n te, ~!. Wuill eumicr (6) montre l'influence profontle 

exercé par· ce ll e-c i, à tou s points lle vue, sur les œunes des potiers. Aux pro­

•luetions apuliennes il rat tache la ceramique a rgentée d'Orvieto c t tle Bolsène, 
dont il co nsidère les fa br·iques co rnrn e des filiales des ateliers méridionaux, 

sub issant, el les aussi, le rayonne ment du gro.nJ centre ta ren tin . 
l-ampes. Lrt mpes ornées de fl gur~s en r el ief ( ï , .- A Co rinth e lt·ouvaille dl' 

rieux lampes d 'é poqu e romaine (8) . - Pu!Jii cation des laltlpes trouvées par· ~1. 
Ho binson (Il ) dans ses rouilles d 'Oiynthe : ces lampes, au nomb re d 'une cen· 

taine, sc répar tis enl en h11il séries e l s'échelonnent du déb ut du Vl•m• au mi ­

lieu du 1 \' 0 siècle . 
P e inture.- Eleusis. ~1. Wirth ( 10) signa le a Eleusis un fragment de pein-

llll'e murale de l'époque J ' Hadrien. 
J>g i ne. Peintures du style d'incru s ta ti on, amant le5 parois de tombea ux (H ). 

(i) Feslsclu·ifl filr J. f-oeb, p . 3-31, pl. Il . 
(ll ) CL BEG, XXX\' 1 ( l92:J), p . 449-450; X~XVII (-1924 ), p. 22G. 
(3) flev . m·ch., 1931 , 11 p. 234-251. 
(4)1 W uill e umie r , La sculplw·e (unémù·e de 1'a1'ente (ex tr·. d'An!lltu e, i 93fJ), 

p. 10. 
(11 ) ll/im. Jlill., XL IV ( ~929 ) , p.4 5-46, p l. 9 (lppel ). 
(6) Le Z,·ésor de Tw·ente (co llection E . de llolhscftild ), p. 81-11~, pl. Xl i i, 2-G. 
(1) A1·ch. Dellion, Xl (192l·2R, p. 45 -41 (C(J urouniot is) : Supplément, p. 2, 4 

('J'héophauid is ) . 
(8) AJ A , XXXIV (!930 ), p . 421- HS ( Shear•). 
(9) Rxcava lions al Ol?Jnlhus, Il , p. t29-145, fi g. 291-:lOï. 
(10) fliim. Mill. , XLIV (1929), p. 158-159, 16J. 
( ll ) Arch. An:eiger, 193 1, ]1 . 2ï:J-2i6 (1\o.ro ). 
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Co1'illthe. Re tes ùe s tuc peint ùe l'époque rowaine 11 . 

'amos . A Tigani trouvaille dP s tncs pein ts co 1Tesponùan t a ux Ill• et IY• 
s ty les po m péiens (2). 

lliade. Examen des peintures représentan t des scènes tirées de I'Jliade (3). 

Pa1'rhasios . i\1. Picard (4r essaie de préciser l'emp lace men t des pe intures q ui 

om aien t le Dionysion neuf d'Athènes e t de prou ,•er f]U'ell es é taient l'œuHe de 
Par r has ios. 

l'ausias. Cf. p. 90, paragr. 'ac ,·ifice du taureau. 

Mosaïque . - Methode de (ab1·ication. Dans un intét'essan t 111émoire ~!. lp ­

pe l (5) étudie la façon do nt ont été fab riquées la mosaïque d ' Al exand1·e e l tou te 

une série d'aut res mosaiques po!Upéiennes; il IUODlre que ce lte fabri cation se fai­

s ait par morceaux do nt l'ex{·cution était co nfiée à des o uv rie rs d ill'érents e t 

Fig. 9. - Mo-.ïquc de Délos. 

qui é taient ensuile•rapproches . Ce lle méthode explique les et'l'eUI'S e lles disco r­
dances que l'on constate j usqu e ùans les ]il us bel les de ces œ uv res. 

t;m·ilulze. Débl~iement de Lllosaïq ues a ppar lenan t it la basse époqur romn.i ne (6 !· 
Argos. TI·o uvaille de mosaïques d'époque romaine ( ï ) . 

1/eraia . Trouvaille d' une mosaïq ue 8 . 

(1) A1·ch. A n:eigu, 1931, p. 2~9-250 (Karo). 
(2) Ar·ch. Anzeige1·, 1931 , p. 290·291 (Karo). 
(3) K. llulas, Les illustrations antiques de l'l liacle 1 Eus supplt!men la, III , 1929, 

en par ticu lier p. ï1-138. 
(4) Rev. de 1'/tilologie, 193 1, p. 209-221. 

(5) Rôm. Mill. , XLV (1930), p. 80-110, p l. 32 . 
(li) AJA, XXXIV (1930), p. i38-439, 448 (ci e W aele). 
(1) A>·ch. An;eige1·, 1931, p. 261 (Karp. 
(8) Arch. An;eiger, 1931, p. 263 (Karo). 



DéLos. Foui lle d ' un e ma ison o rné~ ri e pl usie11rs lwlles mosaïqu es dont la plu r e­

~n arqnabl e r ep ré ente un personnage di on ys iaque a~ sis sur une pan thhe (fig. 9)(1 ). 

Ol.'ll tlhe. Description rl ' t rt il léc d es mosaïq ues trouvées drtns les rouill es am r ri ­

a ines ,2) . 
C.esbos. Trou vai lle de deux m osaïques : dans l'une , oiseaux e l LÏ'Le de remn,1e, 

da ns l'autre, lril o ns (3). 
Cos. Trouvaille d'un e g rande mosaï'lu e o rn{•e de m o tirs géo mé triqu es e t de 

poissons ('o ). 
Cepilalonie. Tronvail le J' une mosaïqu e avec des dauph in ~. d'époqu e ro ma in e l:î ). 

C!tuchetl. Troi. m osrtïqu es reproduisant des épisodes de la ltS gende d'Achillr, 

vraisemblable ment rl'aprés d rs modèles g t·ecs (6 . 
Char lrs Dr o.1s. 

\ ', - :\1 ' \II SIIATI IJI' ~: . 

GPn •;>'alilés. A signale r un no u vr l ann ua ire (1 qui donnr la listr des dill'é­

renlcs coller li o ns nun1ismrtliqurs, n rt lio nales r t partic uli e1·es, cie l 'heure prése nte, 

mnis sans l'our ni l' ol e ren se ignements sur l'importance de res collrcl ion s romn1e 

l'a n<·ien Guide de Gn ecr hi (S) . 
. Ill ' le morli·le rlu Co>'JWS Vaso,·llnt, la /Jrilish A cademy a entrep ris -mutatis 

m utandis - la publication, acco mpagnée de re productions pho tog rap hiqu es, des 

principales co ll ec ti ons a ng la ises de m o nna ies g recqu ~ s. I. e pre mi er fa c i u le de 

ce lte publication vient de pa1·ailre (9), g r and es planches aceo ul pagn{•e d'une 

brève desc ription par ~1. E. . G . Rob inson, du Depa rt ment or Coins anù ~1 eda ls 
au 01·iti h ~ l us eum . Il compre nd la co ll ec ti on rl u Capl. E. G. S pencer-Cbui'Ch il l, 

~1. C., ne . or lwi ck Park e t la collec lion_ a l ling, du Victo1·ia and ALbel'l Museum. 

L'ouv1·a.ge e ra co olinu é pa r la publi ca ti o n des maunifiques é ri es de la Gra nd e­

r:ri:ce e l de la Siri le apparte na nt au D' e l à W s Ll oyd, à Camb rid ge . 

L'ava nt-d ernier rasc ic ul e du manuscrit laissé parE. Babelon , vient de panttre 

(1• BC/1. LI\' (19:!0\, p. 511-514 (Héq uignon ) : A1·ch . A11:eiger, 193'1. p. 283 

(1\aro). 
(2) Robinsr n, Excavations at Olyntlws, li , p. 25-26,42,56-59, o.ss, pl. 1, fig. 9_9, 

123, 20:î . Cf. HE G, XL III (1930), p. 121,, 
(3) A1·ch. Anzeige1·, 1930, p. 1Vo; 1931, p. 285 (Ka ra \ . 
(4) A teh . An:e·ige?·, 1930, p. 161 (Kara ). 
(5) A1·ch . An:eiger, 1931, p. 261 (Kara ). 
(6) Mel. d 'arch. et d'hist., XLVIII {1931), p.109-i23 (Bruhl ). 
(1) Mal'io Holl a , Annua i1·e numismatique géne1·a l , 'l'orino, '193L. ln-8•, vt - 161 p . 
( ) 1<' . E. Gnecchi, Guida Nwnismal ica, ~lil ano, Ulrico ll œpli, 4• ed izio ne, 1903. 
(9) ylloge Nummontm rvaecon11n. Vo l. l. Part. !. - London , Oxford Uni ver-

s ity Press . ln- fol. , IX p.-VI II pl. Tirage limité a 300 exemplai res. Le repr orluc::­
ti on ont, presq ue to utes, excellentes. 
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par les soi ns de so n fils (i ~ . Il t race le tableau de la numismatique des ,·il l es de 

la ~lacédoine et de la région d u Pan .,. ée, des rois de Paeonie, des rois e"t 
rlynastes de Th1·ace, enfin d'Abdè r e, entre les g ue rres méd iques e t ?!'époque 
d.Aiex a nd re. 

L'an cie n, mais toujours uti le manuel d'A. de 13arth élcmy vient de Jaire l'objet 
d'une rééd ition (2). ~1. Salvatore 1\li,·one, d'autre part, o. donné un e édi tion non­

velle, refondue et augmentée (3), de l'ancien manuel d'A111broso li (4) . 

Il!. 1. G. Milne a écl'i t (5) un r és umé substantiel de l'hi s toire d u monnayage 
g rec, éclairé d 'illustrations t rès he ureusem ent c hoisies. C'est u n g uide qu i sera 

ce rta inement utile a ux étudiants . Un chapitre , relativemen t importa nt , traite des 

moyens d 'échange avan t la monnaie frappée, mais le ro le de la mon naie dan 

l'his toire ùe l'Art a é té négligé el la bibl iograph ie es t très so mmaire. 

Cabinet des Médailles et A11 tiqups de l'm·is . Le Cabinet a reç u en dépôt la l1·~s 

remarqua ble co llection de ~1. Car los de 13eis te:;u i (6) : les p ièces grecq ues, peu 
nom breuses, sont toutes des exem plaires rares e l dans un é tal de conserva ti on 
e xceptionnel. Le catalogue es t e n pr éparation. 

M. Jean Babelon a publi é le tl·o isième volume du catalogue de la riche collec­

ti on de Luynes (i ), volum e qu i co mprenrl les monnaies de l'As ie-Mineure e t de 
la Phénicie. 

British Museum. Rendant compte de acquisitions récen tes elu Departm ent of 
Coins and ~ l ed a is dont il vi en t d'abandonner la direct ion pour assumer la direc­

tion généràle du Musée, M. G. r. llill s ignal e (8) un ce rtain nomb 1·e de monnaies 
de Te rina, Tyra, Chersonèse Taurique, ~l endé, Néocésarée ùu Pont, Colophon, 

Cnide, Rhodes, Syrie (Dém étrius 1"), Pe rse, Alexandrie (Anlinoiis), Axum (negus 
Ella Gabaz). La co llection b1-itannique s 'es t égale ment accrue d' un e série de 

monnai es de la Hussie m é1•id ionale et des côtes du Po nt·Euxin (col lection Dogue !) 

e t d' une sé ri e de bronzes d 'Athènes, don d u He v. Edgard Hoge r·s. parmi lesqu els 
un bel exemplaire de la pi èce représen tant l'Acropole (9 . 

( ! ) E. Babelon, Tl'(tilé des monna ies gr·ecques et I'Omaines ... ll• Par·tie, Descl'ip­
lion histor·ique, t. IV, fasc. IV, Pdris , 1930. ln-4•, p . 613-896 et pl . CCCXX I­
CCCXXXV. 

(2) A. de Barthélemy, Nu mismatique ancienne. Paris, 1.929. ln- • , 480 p. , el un 
Atlas . 

(3) Salvatore Mirone, Numismatica.- .\ l il a n (Manuali ll oe pl i), 1930. Tn-12, XL-

283 p. ' fig . 
(4) Premi ère édition en 1891, 
(5) J. G. Milne, Gree/' Coinug e, - Oxrord, 1931.. ln-8•, v r-1.31 p. , Xll pl. - Du 

même au leur, Greek Monetw·y standar·ds (Annali of ar·chaeol. and anthrop., 1.930, 
p.11-80). 

(6) Exposée dep uis le 1••· déce mbre 193i. 
(1) Catalogue de la collection de Luynes. Monnaies grecques, Il l. - Paris , 1930. 

in-4•, 115 p. e t pl. XC-CXVII. 
(8) Greek coins acquir·ed by the Rritish Museum ;n 192.9 (NumiNmatic Chr·onicle, 

1930, p. 285·299, pl. XIX-XXI). 
(9) Voir : Svo ronos, Les Monnaies d'Athènes, pl. 98, n• 32 . 
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Egalelllenl, parmi les réce nt e ncrtuisilions du British ( 1), un slalère d'Aptè re 

en Cré le avec la ig nnlure du graveu r Pytbo do ros; au rcvc t· ~, le héros désigné 

par la légende llTOA I O I I\0~ esl Pléra , le rondntcur de la ville. 

D'au tres acquisitions récentes doivent trou ve r place dans les ca talogues , en 

préparation, de l'Afrique du No rd el de l'Espagne. La trou va ill e de Tat·en le 

est e xa min ée par ~1. \ ïasto (2) el ce lle du Della ;;. é lé décri le anlé ri eu rent ent par 

~L Hobi nson (3 ~ . q11i pt•épare également un e é lude sut· le tréso r de ~ l akri (mon­

nai es d 'Eph èse el Jrs dynastes de Carie ). 
Aslanolea11 Museum. La sé ri e ùes tessè res Li e plomb s'tJsl accnte t•é cemment 

dan des pt·opor li ons no tables g t·âce aux acrtuisilions e lfec luées en Égypte par 

~1. n. G. Peckilt. M. J. G. ~liln e, en les cont tll entanl (4), apporte que lques rec ti­

fications it ses éluù es anté rieures (5) . 
Vitz willia111 Jluseum. M. S. \V . Gruse publie le t1·oisi è tue volume de la magni­

flque.colleclion ~I r. . Clean (A i c·~ l ineure, Asie cen trale Égypte , Afrique) (6). 

New- York. Le Métropolilun Museum a acq11is (1) de belles monnaies d 'o r de la 

série des Ptolé,n ées ( Ptolé mée l i , Ptol émée Il l, Arsin oé Il au K, e tc ... ). 
Athènes . La plus imp ortante acq11isilion du .\fusée :Vwnismalique es t constituée 

par l'ensemble des pièces provenant de Corinthe, signalées plus bas parmi les 

lro,Jvailles, el la co llec ti on des petits tl ê pôls recueillis il Olynlhe, signalés au 

paragraphe Macédoine. Parmi les dons , il convient ùe citer un choix de monnaies 

tl e la co ll ec tio n PapaJimilriou e l la collectio n de 3. ~50 pièces (argent el bronze 

ùc to utes les r égions méditerran éennes) ras emblées par le proresseur Cbris­

tomanos (8). 
lockholm. ~l. T. G. A ppelgren publi e le ca talogue de la co ll ectio n , pre:que 

uniquem e nt co mposée de monnaies grecq ues, du Dr Otto Smith (9), au Cabinet 

royal de numismatiqu e. 
Constant in ople. M. Kurt Rrgl in rr publie e t commente le trésor découver t a 

Pri nkipo , en rrvri er -1930 ( lO) déposé aujourd' hui a u ~J usé e des antiques de la 

pointe du Sé raï à lslambul , cl qui com prend t60 statères d'électrulll de Cyzique, 

~ sla l ~re~ .r·or de Lampsaque , 16 de Panlicapée e t 21 de Philipp e de r.Jacédoi ne. 

( t ) The B1·itishPMuseum Quatel'ly, vol. V, 1930. n• 2. 
(2) Numismatic Ch•·onicle, 1930 , p. 101-1 63 . 
(3 ) Nwnismatic Cl11'onicle, 1930 , p. 93-106 . 
( ~ ) J . G. i\lilne, Egyplian learlen To keus (Numismatic Chronicle. 1930, p. 300 -

3 15 e t pl. XXIJ1. Du mème aul eur, Dif Münosammlung in l<onslantinopel. 

J<un lwande1 el', 1929, p . 248-25·1. 
(5) Numismali c Chronicle, 1908, p. 281-310 : A ncient Egypl ('191 5), p. 101- 120 ; 

etc ... 
(6) Catalogue of the Mc. Ctean co llection o( 'l''fek Coins. Vol. Il l .- Cambridge. 

1930. In- 4•, t32 pl. 
(1) Th e 1\fe/l·opo litan Museum of A 1·t, t9:H , p. i 3, fi g . 
(8) BCII , 1930, p. 4 ~ 4-455 . 
9) Dr Otto . miths Münoensammlung im J{gl. MilnokabineLL. Stockholm , 1931. 

l n-8•, 3~ p., X pl. 
( tO ) Kurt Hegling, Ve1· g1·iech ische Goldschato vo11 i'l·inkipo. iZeilsclu·ifl {ür 

jVu mismalik , XLI Band , f93i, p. 1·~6 el pl. 1- 1\'). 
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Trrmvuilles. ~ 1 . ,\ . lllan r lr e l ~rgn<de 1 1 un e lruu"ai ll e l'aile en !!JI . à Po7.zo­

maggiore ( ~ assa ri, Sardaigne) cl e 3.000 monna ies pun iq n.e• d<· bro nze . C'e•L e, 

ia~ ~. ·e ulem cnl, I'JU ·une partie de la t rouvaille a pu 6tre é ludii•f' (2). 

A Co r iulhe. les l'ou illes d e l' Ecole amé ri caine onl uris au jou r un tréso r de 

51 s l:l.lè r es d''lr, en parl'ait é tal de co nserva ti on, do n t 41 sont l' rappés â f'etngie 

de Philippe de ~ l acédoine el10 à ce lle d 'Alexandre le Grand (3J. 

~!. Ed. Newel co n1 rn r r1tc la t i'O uvaille l'a i le ,:, 1\üclriik Kiih ne 1, an~icnuc \' c ri ­

not o li ~. au début de 1930 e l transmise ir S. Ex c. Aziz Bey , direc te u r des Anti­

quité s a Ar,kara . Ell e conrpre nd 28 mo nnaies de la seco nde ru o ilié du rv• s icc lc, 

4 d 'Amines du Po nt , 14 de Sin r, pe de Paphlagonie l'l 10 de Ta r·se en Cilicie. 

Le m ê m e auteur publie I'JUe!ques addi ti ons à sa précedente é lu d e ur la Lrou­

Yaille du Delta (5), suivi es de r e ma rques de~!. E. S. lj. ll obin·o n 16). 

Un e trouvaill e de monnaies ph é niciennes, l'a i le le 15 uoùl 1930 ii 'l'ali Abu 

ll awwain, prés d ' llail'a , est signalée dans le bulletin du Gouverncrnenl de ~al es­
li ne ( ï ). 

l mpol'iante e tud e de ~1. T. J. Arne, de Stockholm, sur les l r ésOI'S de so lidi 

ricemnr e nts d éco uve rt s en Gotland , à Etelbem e t à Akei.Ja c k (8' , dépos(•s au 

Mu. ée historique de tockholnr (Département des Antiq u ités r1atio nal e s) . Ces 

monnaies qui sont s urtout des nronnait>s byzantines. co nHu e dans la plupart 

d es trouvaill e s ra ites en ce lle région (la propo rti on esl généralement de I R 
contr·e 1), proviennent-ell es des tributs pa rés par les erupe rc urs d e Byzan ce aux 

barbares? On sail qu e, dès 424, Th(·odose Il s'obligeait a payer annuellement 

25.200 solidi a ux ll un s. 11 .Y au ra it e u deux voie , l'un e orien tal e , J' autre occiden­

tale, d'importati o n . L'élude de ~1. T. J. Ame m oùitie la ta lislique des tro u va il les 

l c ll e qu'elle étai t é ta bli e depuis pl usi eu rsan n E' es e l ks co nc lusio ns ùe S. l:lolin (0. 

M. 111 olst publi e, de son côté , le résu ltat de trouvaill es l'a iles e n Norv i·ge (10). 

(1J Hevue Num i.<matique, 1931, p. 10~. 
(2) A. Taram e lli , Notizie degli Scavi , 6• sé rie. l. \ï , 1930, p. 105-1 10. 

(~ ) Alfr·eù 11 . Bellinger·, Ac•·oco,·inth. Excavations inl9~1r'. \' . The Coins. (Corinlh , 
reSillts of excavations COIU[ . by the A me1·ican School . .. \' o l. Il 1, l'a r t. 1. ) -
r. J. de 'iV aele, Ein Goldfund makedonisclw· State1·e in A lt- K orinLh [Gnomon, 6, 
p. 2 0). - Y. l:l équignon, Chronique des fo~tilles, dans le l/C/1 , ·1930, p. 4i6. -
Ch. Picard , l:m·chéolo,qieamericaine en Co1'intlte, clans f'Ac•o pole, 1, p. 152 161. 

4) Edward Newell, The Küchiik Kohne lfow·d (.Vum ismal ic .Veles and Mono­
rtmphs, n° 1,6 ). - 1'\ew- York, 1!J;Jf. ln ·16, 33 p., fig . e t IV pl. 

(:i ) E. T. :\ e we l, , ldditions to the Delltt (Benha E l- ,\ sl) 1/ounl. (Nu mismatic 
Ch1·onicle , i 9:J1 , p. 66 68 ). 

(6) E. S. G. Rob inson , 1-'w ·tlter Notes 011 the Della lloai'Cl iNu misma l ic Chronicle , 
1931 , p . 68-ï l ). 

(ï ) The Qualerly o( the /lepw·imeul of A nliquitiP. in l'ole ·t ine, published fo• · 
the govemmenl of l 'alesline, by llunrphrey Milford . -Jé r usale m, 1931, n• 1. 

(R) T. J. Arne, DeuJ' nouvelles decouve1·les de .•olidi en Gotland. - Kob enhavn , 
1 ~3 1 . ln-4 ', ~8 p . fig. (Extrait des Acta «l·chaeolot'fica) . 

( ~J ) i"ynden nv rome1·ska mynt i dl?t fria Germanien. -Lund , l926. 

(1 Il Il . Holst , Nw~ri~ malica If '. Three unpublished roman and b.v:ant ine silver 
coin .f. forllld in Nonvay. ( Symbolnr Oslomse , \'Ill , 1929, tt 4 p. , 1 t 9 fig. 

1
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l'en tes . . \ s ig na le r t ro is ca ln.loguc s tle ,·e ntes im po r tantes 1 . 

. \lélrologie. rn a r ticle tle \ 1. E. :-lowo l ny · ~) c l u ne n o le tic \1. Il . T . \Yade­

l, cr y Cl . 
lconog•·aphie . Dan s la r r m a r "{ uablc é lu t.le de ~1. E. P l'uh l s ur l' ico n ograph ie de 

l' é poqu e h ~ ll f> ni st i que (4 ), o n con s la tera lï tnpo 1·tan ce des re ssou rces q ui l ui o n t 

l't c four ni es par les t.loc um enls mo n é l ai1~c ·. 
A ni maur. Au sujc l des a ni mau x J'cp rése n tés sur des ll lO lln a ics a ntiques, on 

co n s u lte r a l'ouvrage général de 1\1 1" GJ>ela Hi eh ler (5 , a i•1si que les a rl u: les , plus 

spi·cian x , de ~ 1. 1\ . Hegling \6) s nr les a ni maux ;i fo urrure el de ~1. 0 BHn ­

hanl rï), ur I r an imaux d' Afr ique . fl e n •la nl compte de ce de rni e r ouvra!(e, 

M .. \ . Blanchet 
1
8) sig11ale quelque om iosJous r eg rettables da n la IJ ibliogrHphie 

et 1n•!Jque q u ' il e• t poss i hle cie lrtHI\' l'r da n les lex le a 11 ci•·ns, >P r rés de près. 

l 'occasio n de remar ques intércssa ulcs. po ur le rhin oré1os e n pa rli c u lie l', ai n si 

qu 'i l sc propose d e Ir M monlre r in ces ammc nl. 
S!)mboles . M. Ph . l. edc re r (9) ident ifie su r des m o nn aies le sy u1bol e ci 'Aphro­

dile Ur a n ia (rose lle rle po ints), el~ !. P. V. C. Baur , d es sy n1 bo les e l des statu e s 

cl' ll adad e l d' Ala rga lis ( lü) . 
.\'arbonnaise. Etud ia nt les mo nnaies de la Na r bonn a ise à i nscri ptio ns ib P. riq11 es , 

~1 . G. l•'. ll ill ( Il ) se r efu se ii rcco nn ai lre aucune 1nfl ne nce de ~J as sa li a s u1· les 

m o n na ies de ce lle n'gion . 
E.spagne . M . . \ n lon io Vives y Escu dero, de la Rea l Acade nli a t.le la Hi s to ri a. a 

pu b lié, sur les m o n naies de la pé n insule ibérique un important 011\ rage (12). L'l 

pre m ièr e pa rti e . qu i, seule relève Je ce lle ch ro niqu e, co m pr en d qu a tre g r a n d e 

d ivis ion s : Jo les m o n naies g r éco-his pa n iq u es (Hh ot.la . Emp ori a); 2• les u1o nn a ies 

ibé riqu es; 3' les m o n naies hispano -car t hag ino ises ls ic u lo-car lhag inoi es, a fri ­

can o-carlhag in o ise , h is pano-carlhag in oise p ro pre m e n t <li les) ; 4• les mo nna ies 

hispa no-p u niq u es ( G ad è~, Eb u s n s ) . 

Il ) Sa mmlung Morif; Simon . - l•' ra ucfol'l, Ad. Calm , 26 n o ve mbre 1930. !n-4 

120 p .. 40 pl. 
Teil Il des he•·=og/il'h anhallischen ,1/iin;kabinells . - Francfo rt. Ad. Cahn , 

H oc tobr e 193 L l n-4', J I !• p., .\6 pl. 
Sa mml ung If . Ol/n . - Luccrnr, Ad . ll ess. ['r déce m bre 193 1. ln -4•, ;;4 p., 3l pl. 

2) .1/ el •·ologische Nova J(lio, XXI\' , p. 241-294. 
(3) A llie gold mlios (Nwnismalic Cln·onicle. 1930, p. 333-33'• ). 
( 1) Em s l l' fu ll 1, Jco•wg•·aphische Beilriif!e ;w· Lilgesc f. ichle de•· Hellenislischen 

J(unst (Ja /u·buch des deulschen A'Thüologisclzen lnsliluls, ~~~O. p . l -6 l et p l. l- t\' ) . 

:; ) Animals in nreek sculpltn·e .. - Oxfo r d , t930. ln-R•, 90 p., 66 pl. 
(6 t'el;lierP au( a11liken Mü11;en. - Leipzig, 1930. l n -8•, 1 p., fi g . 
\1 1 Ueb e•· Tie1'e A frikas au( g•·iechi ~hen und l'iim ischen .'1 ün ~en :sc hwei:etische 

N~tmismal t sche ll undschau . llanJ , XX\' , t 930, p. :i-36 cl pl. 1-V). 

(R) Revue S wnismatique. tu31, p. 106-101. 

(9) Zeilsc lu·ift (iir .Vwnismalik , 193 1, p. 41 - 54, pl.\' . 
(10 Zeilschl'ifl fü•· Nwnismalik, 193 1, p. 5:j-66 ct pl. VI ct VIl. 
( I l) Numismalic .Voles and .lfonorf"aphs, n• H . :\ew- Yo rk , 1\)30 . l n-t6,~9 p., VI p l. 

12) La Moneda 1/i.<ptinica. - .1/ adl'icl, 1926. l n -4•. Prem iè r e ,Jnr lie: lntroduc­
lio n . CXC\'1 p. el fasdculc 1, 1\ p.; fasc icu le LI , 200 p.: ra c icule Ill , 135 P· : 
fascicule 1\., 1 iS p Secontlc partie, 113 pluncbcs. 
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CNutde-Gt·èœ . 011 trouvera clans le voluu1c de ~1. P. l.al"izza (1 , non s eu lement 

dï 11 téressanles remarrtues s ur la numis 1nat ique ue la Gn.n de-G rècc, mai s un 

tabl eau général de la s e rie tics 1i10nnaies italo grecques. ~l. A. Sa111 bon (2) re trace 

iL g rands t1·ails !"évolution de l'art monétai re dans la même rég ion a insi qu'en 

ici le. ~l. S. P. Noe poursuit sa de•criplion e l son classe men t du mon nayage u 
~l é lapon l e (:J) .. \ signaler ~gaiement un artic le de l'Il. .1. Liegle (4). 

Sicile. ~! gr G. de Ciccio 5) publie e l commente un cer ta in IIOlldtrc de pit:·ces 

ra1·es o u inédites de la Sicile. On rem a rque ,·a le uidrachme i11 !·dit d ïli1 nera, avec 
la légende TIEAO.J.. , J'eprésentun l le héros Pélops co ncluis~ol son char, les 

c hevaux au pas. On sail qu'un certa in nomb1·e de lé t1·adruchmes analogue · 

co llllllémoren lla victoire d'E,·gotcles d' ll imè re aux jeux Oly1upiqu es (1 indure, 

01. Xli ) dont Pélops est spécialeme nt J'évé ré COilll ll e le restauraleu1· (6). On 
rcn1arqncra également un tétJ·adrachme inéd it puuico-paoorndtain, 1111 bronze 

qua i in co nnu d'A funti u m, une lilra d'Eryx au type tL\ phrod ite à la grue c l 

l 'Mmidrachm e de Syracuse oi1 se lit uetteme11l lu signatu re EYAI , du "'l'llnJ 
artis te Evénète. 

Des notes p rises au cou rs Je ses visites dans dill'éreules coilert ions , pliocipa· 

lc menl au Musée de Palerme, M. Ettor~ Gabrici (i ) ex trait un cer tain nolllbre de 

renseignements ur des monnaies d'llimèJ·e, de ~t o rganlina, d 'Eryx , d'I i i pana, de 
Sé lin onte, de Pano1·m e, de ~l o lya, de Gela, d' ll alaesa, de CriJIIJssa l~le de femme, 

personnificaliou d'J]omonoia). A noter un didrachme d'Ag1·ige nl e avec l'i nsc rip­
tion 'E!;cb:ta•o~ et un tétradracbm e de Catane a\'ec ~~"~ '"),o~. 

~1. Spahr publie deux monnaies siciliennes inédites 18 . 

Toutes les va1·iétés connues des médaillons de Syracuse qui portent la signa­

lure d'Evénfote ou peuvent lui r-tre attribués (42 coins de d roit et 24 co in · de 

r evers), sont é tudiées par M. Albert Gallatin (9), accompagnées de rep roduc t ions 
au doub le de la g 1·andeur. Comparaisons, avec les tl·les, œ u vres de Cim on . Nom­

breuses sont les combinaisons des coins de lli·oit avec divers coins de reve rs. Il 
es t vraisemblable que, pour ces derniers, on a eu parfois recours à des g raveurs 

de second o rdre. A signaler encOJ'C deux ar ti cles, l'un su 1· le palulier nai n des 

( 1) La Magna G•·eciu. Nice re he sl01·iche, a,·clteologiche et lnmJismaliclte dalle 
origine alla ciltadinanza •·omana .. - nomu, 1930. l n-1 •, xv-303 p . , fig . 

(2) J:w·i monètaù·e antique en Ut·ande-C.•èce et en :Sicile ( 1: Acropole, n• :1, 
p. 8 1-96). 

(3) S. l'. :\ oe. The coi,w,qe of tllelapontum (Numismalic Noies and tll onort•·aphs , 
no 47). - New-York , 19:Jl. ln-16, 134 p., 21 pl. (Suite du n° :l2 de la mème 
co ll ec tion ). 

(4) Du bitlende Ta~·aslmabe (Bel'! . illün;bl. XLV, p. 460-411). 

(U) Di alcune monele siceliole rw·e o inedite.- Lou ù l'es, 193 1. ln -8°, J6 p., fi g. 
(re printed from th e .Vwni matie Ci>·cula•·, 193 1). 

(6) ll eaù, Histo1·ict Nwno•·um, 2• éd., p. 145. 
(1) Notes on Sicilian Numismalic (Numismatic Chl'onicle, l 9:!t, p. 1J-90 eL 

pl. Y-Y I). 

(8) Bollettino del Cil·colo Numismalico Napolelono , 1931, janvier -mars. 
(!l) Sy1·acuswt dekad1'(tchms of the Et•ainetos type. - Calllbridgc, JJarvaro.l Uni~ 

versity Press, 1930. ln-4•, U3 p., front. e t Xli pl. 
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rtt onrtai es de Cu trt ;uinu (1). l' au tr e ,,,. la l'roppe de l'a rgent it ~l ess11na (2) ct nn 

t• uvrage publi é par ~1~1 . P. Gnl lll nnn cl \V . chwn.cher (:l ), do nt il sern rendu 

con1 ple ul léri cu re t11 cn l. 
Athènes. ~1. All'reJ n. Ucllingcr (!, ) inventori e ci eux dé po l ' r éCCilltHent d(>cou­

verts , de monnaies de bronze d'Ath ènes , l' un de 2 , l'aut re de 59 pièces. L'au­

leur passe en revue les dill'ércnls symboles . 
~l. .1. (;. ~ lilo e (5) consuc re ;i l'é lu de, si souvent reprise, de la rMonttc ue Solon 

un très impo t·Ian t travai l. 
pt~>·te. ~l. Fritz ll e ichelh eitn (6) précise deux dates de lïtisloire de Léo l ·cbidas. 

,\lac/idoine. ~1. Alrt·eu ~l amro lh, a uque l on doit déja un e é luJ c du monnayage 

d'arge nt de Persée (1), étudie cel ui Lle Ph ilippe \' de ~l acéJo in e t8). 

~1. Dav id ~1. Hobi nso n co nsacre le tome Ill de la desc ri ption des rouille 

d 'O iynth c (9) a ux nt onrt a ies décou vertes e n 1928 . Plusi eurs pclils tréso r . au 

lola ! 1! 81 pièces ' 8:i d'argent ct 1102 ùe bt·n nzc, d'origin es Jiverscs), parmi 

lesf]u ell es une q tlinzain e de types nouvea ux , qu elq ues pièces ra1·es el 16 nans 

de bronze non frappés ' lO. L'e n e nt bl c est an leri eut· à la des tru c ti on d 'Oiynlhe 

pat· Philippe (348 a'· · .J .-C. \. l. a co ll ec li o n a i· lé lléposre au \! usée Na ti onal 

, umi snta tiqu e d'Alh è nrs. 
~1. ll ugo Gaebler •ll J a fait co nnailt·e un nou,·el atel ier monet aire, ce lui de 

' lagire, en Cha lcid ique, a uq uel il at trib ue plus ieurs séries Je pi i·ccs . Le point de 
départ Je sa déco uverle est un e monnai e en trée au Cahine t de Ber lin en 1930 el 

qui portr l'in scripti o n ZT Af 1. On co nna issait de puis 1861 nn exempla ire avec 

la légende dél'ot·m éeau uje t duquel ~1. Perùr ize t avait déjil ( 12 iJro noncé le nom 

de Lagire . 

( ! ) ,\. Voig l, Die Zn •ei''!Prt lme au( den Mii,l:.en von Ccwuu·ina (B. f. i1filn:­

(1·ewlde, LX 1 V, p. 553-554). 
(2) ll er lh a Edi th Gi elow, Die Silberp1'Ü'Jlli!'J von Zctnlrle-Messcma, .)JJ-3.% av. 

C/11·. (Mi tleilun!{en des Hayerischen Numismalischen Gesellscha{t, XL VII I, 1930\. 
(3 ) Die Tet1·ad>·achmen-und Didmclanenp>·iL'!WI[J von 1/ imua, .1.12-.109 v . Glu·. 

- Co mp te renllu par ~l. G. Lip pold dans Gnomon, \î , 1930, p. 396 . 
(4} Two hocu·ds of Atlic b>·on;e coins. - New · York, !930 . ln-1 6, l .l. p. ,~ pl. 

( .Vu mismatic Notes and MonO[J>·aphs, n• 42). 
(5) The monetw·y Tefonn of olon (Jou?'lwl of hellenic ' ludies, I'Oi. !. , pat·t ll , 

·1930, p. lï9 el suiv. 
(6 } Zwei histo1·ische Va/en im 1 Jalu·:ent de1· Pentekontaelie (Zeilsclu·ifl fit!' 

Numismalik, XL , !930, p. ·16-24). 
( i ) Zeilschl'i{l {ii1· Numisma/ik, 1928, p. 1-28 e t pl. 1-11. 
( ) Zeilsch>·ift {ill' Numi maltk, t 930, p. 211-303 e t pl. V. 
(9 1 David M . Ho bin so n, E:rcavations at Olynllws. I 'w·t Ill . Th e coins fou mt at 

Olyntlws in 1928. - Ballit•• Ot e. t 93t . lu-\0 , xtx -129 p., XX\'111 pl. ( The John 
ll o]ikins Unive>·sity Studies in A1·cheology, n• ·Il ). 

( lO) Sut· ce tte ques tion , cL un ar ti cle de ~1. Ad t·ien Blanchet da ns le /Julletin 
internutio>wl de Numisma/iqlle , t. Ill , 1904, p . 33-35. 

(1 1} Die illün :en von Sla!fil'a. - Ber lin, 1930 . ln-4°, 14 p .. 1 pl. Extrait des 
il :ungsbe1·iclile de1· l"·eussis~hen . 1 !.·rule mie der 1 Vissensrltrtflen. Phil. . /li .•L· 

/\lasse, 19:30, XIX , p. 293-301, pl. \ ') . 
(12) lfevue Stpnismatique, !9Q:.l , p. Hl0-3 14, pl. XY. 
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Du llll' ln e a uteur , i1u por tan te é lud e s ur les mo nnaie s fa usses ole la ~Ja­
cédoine (1) o ù M . Gaebll'r dép loi C- une r e marquabl e pe rsp icacié; ln biblio­

graphie est particulièrement préc ie us e. Cc nouveau t ra,·a il n e rendra sans 

dou te pas moins de services que ceux J e voronos s ur les faux de Ch ri todoulo 
el de ~1. llill s ur les coins Je Becker. 

Thrace. La t rouvaille de Catchit'-a (Bulgarie Je lï::s t , a é le s ignalée dans la 

llevue .Vumismalique ùe 1922 (2 ). ~1. '1. A. ~J o uchnwfl' (3J é tuùie iO m o nnaies p ro- . 

venant Je ce lle 1m'mc trouva ille. q ni, tlistraites pH I' les i n venteurs. ont é té 

acquises d epuis par ~!. Jean Bou rofl', ùe 'olia. Beaucoup de p ièces peu co nnu e 

de Dionysopolis, OdP<sos, 'l'omis. ~larciaoopolis , An cl li a los. ~l ese mbria. 

f'anti capee. ~1. A . G. Golik ov p ubli e (!•) u ne n lounait• d'argent inéùile. 

Asie-Minem·e. Dans une confé re nce I'Cp rod uit c, a vec de no mbreuses illuslril­

lions, par les A•·clûiotogischu An:eiger 5:, ~ !. Cl. llosh . é tudiant les mo nnaies 

d e l'Asie-Mineure sou · l'e mpire rou1ain . identifie de nombreuses im ages c u l­

tue ll es figurées sur les 1110nnai es ( \ ' icloire- Mère des Di eux -A llis - Mi thra, 
Sabazios, etc ... ) . 

Cappadoce. ~1. A. ynde nham po ur u it (6) so n é lude ù u monnayage de 
Césarée (1). 

Annénie. M . A. G. Golikov publ ie (8 une monnaie (c halque de bronze), co n­

nue seulement j usqu'ici a deux o u tro is exe mplaires (9), cel le-ci dans un é tat 

de co nservation exceptionnel, d'A ristobule, roi de Chalcis, fait ro i de la Pe tite 

.\ rm én ie par Néron, en 5i, el de sa fe mn1e Sa lo m é, fi lle d'Hérodiade. 

Rois de y1·ie. Quelques mon naies de bronze so nt publ iée dans le British 
Museum Qua.·ie1'ly (10 . 

Parthes. Da ns ses Seleucid-l'arthian s/udies ( Il), ~1. W. W. Tam a l'occasion 

J 'étud ie t' des monnaies par th es (pièces avec légendes, KATA~T PATEIA , 

MAPf iANH , e tc .. . ), c t conteste l'existe nce d'A r taban Il , uccesseur de Mithri­
date 11 (12). 

!\otes de M. H. [J. Swift 13) SU l' les d rachllles pal'lhes. 

t1 !l ugo Gae bl cr, Fiilsclwngen .l1alcedonisc/te,· Mü11:en. - ll crlin, !9JI . l n-4 · , 
2J p . , 3 pl. (Extra it des Silotmgsbe1'ichte de1· p•·eussisc lten Akademie du \Vissen­
schaften, Pltil.-ltist. /<lasse, 1. 931 ). 

~~ P, 58-12 e l H9-1i2; p l. 1-111. 
3) llevue .Vumismatique , :1.93:1., p. 85-93, fig . , e l pl. Ill. 

(4) Revue .\'umismatique,1931, p. 6-8, fig. 
(5) A •·ch . An;. (Beiblall :um ./a/u·buch du dealscilw m·cltiiulogiscilen InslilulsJ, 

193 1' p. 422-.i55, fig. 
(6) Numismatic Cil·culw·, 1931, p. 10·1 e t suiv. fig. 
i ) cr. le BullelÎII précédent. 

(8) flevue .Vumismaliqae, 1931, p. 8- 10, üg. 
9) Cf. a rti cle de Th . Hcinuch, rians la HE.I de 1914 . 
10 ) \ 'ol. \ï, no 1. 

tl t ) Londres, 1.no, :la p. Extrai t des P•·oceedings of lhe IJ•·itish :1cadem!l, 
vol. X\'ll . 

' 12 Cf. note de M. A. Ulanchct 1!ans lil Hevue .Vtnnismali'lue, 1931 , J> . 258, 
(t :l) Numismatist, frvricr 1931 . 

• 
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; Le culo nc l .\ llull 8 de La Fuye publi e 1) un e utonnai e de bron ze de Phraa te Il , 

tJror enaut drs futlillrs de Suse ca111pagn e dr 1 9 ~ï-192 8 ) . Le ty pe du J'evers, in é­

dit , ajoute au panth •'• un des Parth es un e divinité nou ve lle , di d n ilé fétninine 

g recque (Arlé 111is ·>). La pi ère f.tit parti e d'un tuonuayage arsac id e hell éni s tique, 

inauguré pnr :-J itht·idate 1••· qui , " co n11n e suite d e l'al lian ·ede a fille Hodn"un e 

avec le 'éleur·i•l c D(· m i· lrius I l , s'intitule s ur se tn onnai cs cPIAEAAHNOI 
ct y l'ait li g lll'er Il éracl~s c t Ze us " . 

ÉfJ.'Ji>lP. ~1. \\ 'alther lj iesec k e 2 com plète, à l'aide de travaux r~ccuts et d'une 

co nscien cieuse étud e pe t·sonn ell e, l'ouvrage de Svoronos d on t il r ec ti lie sou,·en t 

les c la sse ments. ur le ra ppo1·t de l'o r à l'ar55ent. !"article de Th éodore 1\ ei_ 

nac h (3 ) parait n'avo ir pas é té co nnu de l'auteur en temps utile. 
Obsen •alion de ~1. Il. ll olst 4 su r qu elques monnai e pluli· maïques de la 

('O II ectio n de l' Uni ver ité d'O s lo. 

Notes de .\1. G. !<' . lli ll (:i ) su1· les monnai e d 'Alexandri e ct des Pl ol•;m ées 

trou vées en Angleterre. 

l':mpi>·e by:anlin. La maiso n Gu s tav l•'ock, de Leipzig , reproduit , par procédé 

p ho lo nt écaniquc, la c lass iqu e Desc,·iption géné>·ale des monnaies by;arllines de 

J. Sa batier, toujour util e à co usuller. co mme l'ouvrage de Co h en sur les mon­
nai es de l'empire I'O main . également reproduit dans ces de rni e•·s lemps par les 

lll ~m cs procédés . 

~1. ll ug h Goodac re r éédite (6, en deux fas c icul es, ses a J·ti ci's du Numi matie 

Cù·cula•· (ï ) qui forment un manuel pratiq11e pour l' é tud e du 11tonnayage byzan­

tin. Indiqu e la vale ur înarc hande. 

11 ema rques de ~1. N. Ba uë r (R) sur la nulltismatique du"·"' si èc le. 

A propos d'un n témo ire de M. l\ la rtroye (9J sui' la mo nnaie d'o r et les paic­

n1 e 11 ls dans les caisses publiqu es à l' époque co nstan tini e11ne, ~1. A. Dieud onné ( IO 

e xpose uïn lér essan tcs hypothèses su r le recouHem cnts n ' im pô ts , en monnaies 

et en lingo ts , jusque sous .Ju stinien. 

Poids. Groupant, a ,·ec ce u x de l'ancie n fo nds du Cabinet de !•' rance, le; poids 

du Bas-Empire et byzanti ns provenant des legs Schlumherger et l"roe hner. le 

(1 1/evue .Vumismalique, 1961, p. 1-:J, fig. 
2) /Jas l'l olenwe•·qeld; eine Enl wickltwqsgescltichle des ii'l!I!Jliscltcu Mün;we­

sens unle 1· fiuü cksichtigunq de1· Verhiillnisse von J\y,·ene . - Le ipzig- Berlin, in-4• , 
v-9 p .. 4 p l. 

,3) Uf\' G, t. XLI. 1928, p. 121. 
(4) ymbolae Osloenses . t. \' 1, 1928 , p. 69-16 (en ang lais . 
(5' Numismalic Clu·onicle, tn :lo, p. :J35-aa . 
(6 .1 fl cllldboo !.· of t he Coinage o( the lry;auliae I::mp i,-e . l'art 1 . • l rcadiu.< to 

Leo nlius'; l'arl Il . . lnaslasius lo Michnel VI . - Lond res. 1928-1931. ln -8•, 5ï p ., 
c t 2H p. , lig. 

(i !928-1931. 
(8 l'm nkful'i ur Miiu::eilllllf/, Jllars 19:l1 . 
91 Sc ciele des A llii?Jlllù·es de P•·u 11 ce . Mr'mo i1·es el li issulaliiJIIS, 8• série . l. \ ' Il , 

192 . 
•.10 R~vue ,,·umi.<matique, 19JI, l'· 101-\0a. 
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même auteur (11 nloolre que la collection nati onale possèt.le déso rm ais toute 
!"échelle pondéral e Jepuis la livre Je 12 onces , i2 sous (321 gr. 4:1, po id s th éo· 
rirtu e), jus'(u·au1 f141• de livre, douzième d'o nce, 1/ 2 sou (2 gr. 11, poid s th éo­
rique'. Donne seu lement les poids avre ni'Jla ti on r·nlanguc grecque. 

\"1 .- f;I . HfiiJl f: . ÛllVJ-: \"HEII IE . \'Eilln: IIIE. 

Cabi11el des .llédailll's ti l'a/"1.<. l.o Déparlemrol des ~léJail les cl Anti ques de la 
Hibliolhèqu e :'\ationale a publié 2) nn guide du 'i · il eu r ;\!"expos iti on perm ane nt e 
des pierres gravées où les principaux ca1uées L"L inlaill es de la collecti on so nt 
assez heureusement reproduits, accompagnés de notices souvent déve loppées. 

Melropolitan Mnseum of" . 11·1 Il .Veu;- Yo,·lr . ~I lle Gisela Ri chter publie e t co m­
In ente Jans le bulletin du musée (3) une calcédo ine de beau s tyle, .rep rése ntant 
un a rcher, le geno u en terre , qui pr·ovienl de la col lec tio n oulh es k . Le même 
a nleur s igna le égalemen t !"acquisition par le ru ùme mus ée de bijoux étrusque , 
et ~1. J.-J. R.orim er celle de bijoux byzantins . 

.\fusée de l'Ennilaue à Lening1·ad. Etutllant, après lanl d " aul r c~, le bracelet Li n 

l"Oi de Ku i-Oba, ~1. r\. ~lanzewilsc.h 1) lu i assigne, com me dale , en fi n de comp te 
la plus vmisembl ablc, le second quart ùu v• siècle . 

. If usée de l"Unive,·sile à Tiflis. Publiant un camée antique, encht\ssc Jans une 
icône géo rgienne, ~1 .. \ mil'anachvili (31 le rapproche d"une figure de l' intérieu r 
de la La sc l~a rn èse, intcr·prétée par Furl\yae ngler (6) comme " Eulhénie, déesse 
de la plui e el de lï nondalion, am ie ou épo use du Ni l, dont l'ell1g ie, sur les mon­
naies, s·assim ile à celle d'Isis"· ll l~uv rc alcxandl'ine du milieu du ur• siècle , le 
ca111 ée de Tillis sï nsère dans une srrie de monum e nts de la glyp tiqu e a ntiqu e 
indiqués dans 1 'a rti cle, notamment la Bérénice 1 et l'Al·s inoé Il de la collectio n 
Tyskievicz ella Philislis '·?, ùe la collection Story ~laskelyne. 

f.a bosselle de bouclier tl"flerpaly. Elude de ~1. Nant.lor Fettich (1) su r un wnbo 

llisl01·ié. L'art scylhico-sar<llaliqne a déjà fou mi des objets analogues don t, au 
su rplu s, ou r·elrouve les modèles ùans l'art ionie n . 

Collection Edmond de Hothschild. Le brau vo lume co nsacré par ~1. P. vVuill eu­
nlicr au " Trésor de Tarente » (S) a élé ana lysé par ~1. Ch . Picard (9). 

(1) Rl'vue Numismatique, 1931, p. t1·22 el pl. l ct I l. 
(~) Bibliothèque .Valionale ... Les l'ien·es gmvées. Guide rlu visiteur. Pa ris , 1930. 

ln-12, xr-15 ~ p. , 32 pl. 
(3) 1931. p. 261-268, fig. 256. 
4i A•·chdologische1· An:eige1·, 1931,1, p.106 111;.1ig. 
(5J Rev . aJ·ch., 1931, 1, p. 4l-i6, pl. 1 et li. 
(6) Anlike Gemmen, l. Il , p. 25:i et pl. LX. 
1) Arlu m·clweologica. -Copenhague, 1, 1930, p. 22 1·262, fi g. et 10 pl. 
S Pa ri s, 1930 . ln-fol., xu-116 p., IG pl. 

(9J Rrl, 193, 1, p. 3G6. On ne peul, ici, que renvoyrl' à cel le cxcellenre anal yse, 
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Calice d'Antioche. Le P. de Jerph a ni on (1) apparente le cé lèbre monument de 

la co ll ec tio n Kouchakji à des œuvres byzantines du VI' s., e t ~1. . Hei nach rem et 

au point (2) quelques ar ticles inspirés par un ouci excess if de publ icité. 

Fouilles. Le beau bijou min oen découvert à ~lall ia el publié pa r M.!Demar­

g ne (3) a é té déjà décr it dans la premi è re partie du présent bull et in. 

Les fouilles de l'Éco le a méri cain e à Corinthe on t mis au jou1· un collie r d'or, 
déposé a u ~[usée National ci"Athènes, r eprod uit, avec un bref co mm entaire dans 

les Al·chüologische>· An:eige>· (4) et signalé égalemen t par M. Y. Uéquignon (5), 

co lli er" qui constitu e sans con tredit l'un des plus beaux bij o ux de l 'o rfèvre 1·ie 

g•·ecq ue "· 
Les fouilles de Dura-Europos on t livré un certai n nombre de bijoux, anneaux , 

fibul e, b racele ts e l pendants d 'o r ei ll es d'argen t (G). 

~[. J . \\' elko w, cie Sofia, a en trete nu la Socié té a rchéologiqu e de il el'iin de la 

t ro uvaill e funi'raire de ~taltepe (1) où sr renw.rque, entre a ut1·es choses, un inté­

ressant pec toral d'argent . 

Dans la région de Duvanlii à 25 km . nu nord de Plvodiv ( Bul ga •·ie méridio nale' , 

nil le tu 1nulus de Kuku va-i\logila avait é té précédem ment exp lore (8 ) par les so in! 

de l' luslitut archéologique bulgare, deu x autres fo uilles ont é té, en 1929 et 1930, 

exéc utées dans le tumulus de Baschova-Mogila et dans celui de Muschovi tza­

Mogil a. Un ra pport pl'Ov isoire ur ces fouilles a é té publié par ~ 1 ~1. Bogdan J?ilow 

et 1 van W elkow (9., ronsHvateur des Antiques au ~!us ée National de ofia . Les 

<leux tombes, rune d 'un homme, J'autre d' une fem m e, ont livré quelques chefs­

d'œ uvre de l'orfèvrerie grecque datant dt; la fin du v1• au début du IV ' siècle, e t 

·rie objets de travail in digène. L'ensemb le n 'est pas sans présenter .tes analogjes 

n ombreuses avec les riches lombes du Bosphore Cimméd en. Par mi les monu­

ments ex huu1 és a Muschovitza-Mogil o., signalons un pectoral d'or e lampé, 

des fibul es et-joyaux d 'or à ch ai neltes, de co lliers, ann eaux et pendants d'o reill es 

<l'or, des coupes d 'argent, des uüroi rs, terres-cuites, ve rre ri es, de menus objets 

d'o1·, dïvoire, d'agate, Pte .. Le tumulus de Baschova-Mogila a li vr é un pectoral 

tl'ot· es tampé, r ep résen ta nt un lion, de s ty le tbraco-scythiq ue. Jes vases d'n1·gen t , 

des o bjets de bronze, etc .. La pii>ce capita le est une coupe h ompha los, en 

( 1) Dan s son ouvrage, /,a voi.r des monuments, Paris, 1930. ln- 1°, 3:30 p., fig. el 
()3 pl . 

(2) Dans la He u. m ·ch .. 1931. , 1, p. ~ 05 . 

(3) BClf , 1930, p. 404-42·1, pl. XV III et XIX . 
(4 ) '1930 , p. t08. 
' 5) BCI-1 , 1930 , p. 4î6. 
(6) The Excavations at Dum·Ew·opos conduâed by )1a le Univt!1·sily und the 

French Academy . of /. and D. Pt·e li minamJ Repo1·t of Second Season of Wo1·k, 
octobet· 19U-april1!J:29, ediled by P. V. C. Baue>·, , . . and III . /. Roslovt;etf . .. ~ 
Londres, 1931. l n-4•, xTx-225 p. , Lll l pl. 

(1) A>·chiJ.olor;ische>· An:eige>', 1931, p. 418-422, flg. 
(8) Sur ces fouilles, voir le Bulletin de l' Institut archéologique bulgat•l!, t. Il 11 

1925, p. Ht-130 et t. IV, 1!1~6- ·1~ 21, p. 21-60. 
(9) ·Jalu·b!<ch der deutschen a>·chüologisclten llislilul8, 1930, p. 281-322 et 

pl. \' ll l-XI. 



·I l o A. DAVI D L I': UFFLE K 80 

at·gent , avec an ses, représentant une course de chnrs d'un slyle tr's voi sin rlu 

Par thé no n ct in g<· n icusement rapprochée, rians le commen ta ÎI·e q ui ~ n e•t do n né , 

de l'amp hore de Pélops à Arezzo. Ce tt e coupe porte, g ravée, l' in sc r ipl io n l:::..Al:::..A · 
AEME , nom du c hef thrace enseveli e t n on pas de l':trliste (! ) . On vase et un 

rby ton d'a rge nt terminl- par n ne tHr de cheval, une remat·quah lc o u pe éga­

lement d 'a rgen t, où se tl'Ouve g t·avée u ne élé n i· ;i cheval, por tent la même 

inscrip tion. 

Géné1·alilés. A signal er tleux articles, l'un Je ~r. Th. \\'olf (2) cl l'aut re ôe 

M . H. Zahn (3) . 

~l. A. Alfii lrli a p résenté un très int(·ressant g roupement de docume nts dans 

la conférence faite par lui , le 12 mai 1931, à la Société m·chéologiquio de Be1·lin et 
dont on trouvera u n résumé dans les Al·chüologisclte,· Anzeigu (4). 

A,., byoanli~t. On trouvera dan s le ca talogue (5 ) de la mag-nifique ex po ilion 

n 'a rt byzan tin qui a eu li eu il Pari< , du 28 ma i au 9 j ui llel 193·l , une lis te, a vec 

indications forcément réduites , des 1.800 obje ts e xposé , pa r m i lcsq ue l q uelqnes­

ttn s ti r s chefs-c.l'œavre dr la glyp tiqu e et de l'orfè vrrrie byzan t ines (ca!1l ée d' ll o· 
nu r i us ct \l rt rie, ca mée ùe :-.ï icép hore llotoniate, calice d'Antioche, elc ... ) . 

. \ propos du camée d Honorius e t \l a rie, publie pour la prc rnière fo is pa r 

M. Salo mon Heinach. dans la Gazelle des lleau.r· Arls de l92ô. le nr<'cne a u tcut' 

c ite li, quelques lign rs d 'EtH~ . Miintz dans l'Aihénaeum ti n 1~ fi• l' rif' l' 1892, relu­

lives :\son origine Pt ù la datr de son tran fert (' n l"rancc. 

Ambre . A s ignaler 1111 tra vail de \1. Ct·ivel li (1) s ur l'a cnlll·c e l l'e lcctnu n chez 

les a nciens. 
Ve,,.e,· ie. Il co nvient de cite r avec t' loge le savant onvrage de .\ Ille ~1. L. 

Trowbritlgr t8), (• twlc> sur le ''e r r·e dans l'antiquite. d':tp rès les so urce. ?cri les 
e xc lus ivement (9). 

A. DA l' Ill I.F. t'FPLEI'R. 

(i) Voi r: !lev. cll'ch., 1931 , 1, p. :121. 
(2) Gold und Goldschmuck im Alle,·lttm ( Welt und 1\fissen, XV IIi , p. -lil-l 6). 
, 3) Hellenislisclter Goldschmusclc (Anlike Denlcmale,·, p. 69.8 0 et pl. 42 . 
(4) 1931, p. 394-418 , fig . 
(5) Exposition cl'w·l by:.anlin. -Paris, 193 1, in-8•, 'i8ï p. e t 23 pl. 
(6) nev. w·ch., 1931, 1, p. 331. 
(11 Historia, Il, p. 634-665. 
(8) Philological ludies in Ancien! Glass (Univ . of Illinois Slttdies in Lrmguage 

and Li lleralure , Xlii , 3-4).- Urbana, '1930 . ln-8• , 206 p . 
(9) C. H. par~!. .\.. Bla nchet dans le Joumal des SavanÙ, 1930, p. 1 O. 


